
 



Préambule  
 

 1.   Le mot du formateur :  
 

Hello, moi c'est Inès  
 
D'abord, je tiens à te remercier de m'avoir fait confiance et 
d'avoir choisi www.bpanimalier.fr pour tes révisions. 
 
Si tu lis ces lignes, tu as fait le choix de la réussite, bravo.  
 
Dans cet E-Book, tu découvriras comment j'ai obtenu mon 
BP Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation avec 
une moyenne de 14,55/20.  

 

 2.   Pour aller beaucoup plus loin :  
   
Vous avez été très nombreux à nous demander 
de créer une formation 100 % vidéo dédiée au 
domaine Agriculture & Environnement pour 
maîtriser toutes les notions.  
 
Chose promise, chose due : Nous avons créé 
cette formation unique composée de 5 modules 
ultra-complets (1h18 au total) afin de t’aider à 
réussir les épreuves du CAP.  
 

 3.   Contenu du dossier Agriculture & Environnement :  
 

1. Vidéo 1 - Systèmes de production agricole et filières (17 min) : Vue d'ensemble 
des modèles et circuits agricoles. 

 
2. Vidéo 2 - Gestion technico-économique d’une exploitation (15 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 
 

3. Vidéo 3 - Agroéquipement, sécurité et organisation des chantiers (15 min) : Vue 
d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 

 
4. Vidéo 4 - Sols, environnement et gestion des milieux naturels (15 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 
 

5. Vidéo 5 - Animaux, bien-être, hygiène et qualité des productions (16 min) : Vue 
d'ensemble des modèles et circuits agricoles + Bonus. 

 
..  

https://bpanimalier.fr/
https://bpanimalier.fr/agriculture-environnement
https://bpanimalier.fr/agriculture-environnement
https://bpanimalier.fr/agriculture-environnement
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Mathématiques appliquées 
  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), les Mathématiques 
appliquées te rendent autonome sur les calculs du labo: Doses en mg/kg, dilutions, 
pourcentages, conversions, lecture de courbes. J’ai vu un camarade gagner 10 minutes 
par protocole en posant une règle de 3 proprement.  
  
Pour la certification, pas d’écrit national avec coefficient et durée fixes. Le diplôme se 
valide en 6 unités capitalisables, via des évaluations en situation professionnelle 
réparties pendant la formation, et l’organisation dépend du plan d’évaluation de ton 
centre.  
  
Conseil : 
Bossee 15 minutes, 4 fois par semaine, en refaisant les calculs vus en animalerie, ou sur un 
tableur simple, c’est ce qui te fait progresser vite. 
  
Garde 3 repères:  

• Règle de 3 et proportions 
• Unités et conversions 
• Pourcentages et lecture graphique 

Le piège, c’est l’unité oubliée, ou un résultat absurde, donc écris mg, mL, kg, et vérifie 
l’ordre de grandeur avant de rendre ta copie. 
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Chapitre 1 : Proportions, règle de trois 
  

 1.   Proportions et rapport : 
  
Définition simple : 
Une proportion compare deux quantités pour voir comment elles varient entre elles. C'est 
utile pour doser nourritures, préparer mélanges, ou adapter des recettes selon le nombre 
d'animaux. 
  
Proportion directe et pourcentage : 
Quand deux quantités augmentent ou diminuent ensemble on parle de proportion 
directe. Le pourcentage est une proportion sur 100, pratique pour les recettes et solutions 
en élevage. 
  
Exemple d'application : 
Tu as une recette pour 100 kg d'aliment contenant 30% de concentré. Pour 45 animaux à 2 
kg par jour pendant 5 jours, calcule la quantité totale puis la part de concentré. 
  

 
  

Situation Calcul Résultat 

Besoin total 45 animaux × 2 kg × 5 jours 450 kg 

Concentré à 30% 0,30 × 450 kg 135 kg 

Ingrédient complément 450 kg − 135 kg 315 kg 

  



 2.   Règle de trois et applications : 
  
Méthode simple en 3 étapes : 
La règle de trois te sert à trouver une quatrième valeur quand trois sont connues. Pose le 
produit en croix, résous l'équation, vérifie l'unité et l'ordre de grandeur pour éviter les 
erreurs. 

• Écris la relation proportionnelle claire 
• Fais le produit en croix et divise 
• Vérifie toujours avec une estimation rapide 

Mini cas concret : dilution d'un désinfectant : 
Contexte : tu dois préparer 60 L de solution à 0,5% à partir d'un concentré à 5%. Cet 
exercice revient souvent en stage, fais attention aux unités. 
  

 
  
Exemple de calcul : 
Formule : volume concentré = (Cible / Stock) × volume final. Ici, V = (0,5 / 5) × 60 L = 0,1 × 
60 L, donc 6 L de concentré et 54 L d'eau. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Tu fournis 60 L de solution prête à l'emploi, un récipient étiqueté indiquant concentration 
0,5%, date, et mode d'emploi. C'est le livrable concret que le personnel doit valider. 
  
Astuce de stage : 
Note la quantité sur un carnet de bord et indique la durée de conservation, ainsi tu 
éviteras d'utiliser une solution périmée, c'est une erreur fréquente en début de stage. 
  



Interprétation pour le métier : 
Ces calculs te servent tous les jours, pour préparer rations, solutions, ou ajuster volumes 
selon le nombre d'animaux, ils garantissent sécurité et conformité des opérations 
expérimentales. 
  

Tâche Pourquoi Fréquence 

Vérifier les unités Évite les erreurs de dosage Avant chaque 
préparation 

Estimer l'ordre de 
grandeur 

Confirme que le résultat est 
cohérent 

Systématique 

Étiqueter le produit Respect réglementaire et sécurité Après chaque 
préparation 

Noter dans le carnet Trace des opérations et 
responsabilités 

À chaque intervention 

  
Erreur fréquente : 
Confondre pourcentages et proportions de masse ou de volume peut conduire à des 
doses dix fois trop élevées. Prends l'habitude de refaire mentalement un calcul 
d'estimation avant d'exécuter. 
  
Exemple de contrôle rapide : 
Si tu dois donner 450 kg d'aliment sur 5 jours à 45 animaux, estime 450 ÷ 45 = 10 kg par 
animal pour 5 jours, donc 2 kg par jour, c'est cohérent. 
  

 

Une proportion relie deux quantités et te sert à ajuster rations, mélanges et recettes. 
En proportion directe, si l’une augmente l’autre aussi. Un pourcentage sur 100 aide 
à calculer une part (ex : 30% de concentré dans 450 kg, soit 135 kg). 

• Pose une relation claire avant de calculer. 
• Applique la règle de trois : produit en croix puis division. 
• Contrôle toujours unités et ordre de grandeur (estimation rapide). 
• Après une préparation, étiquette et note dans le carnet (date, 

concentration, conservation). 

Ces réflexes évitent les erreurs de dosage, souvent dues à une confusion de 
pourcentages ou de volumes. En stage comme au quotidien, tu sécurises tes 
préparations et tu assures la conformité. 

   



Chapitre 2 : unités, volumes, conversions 
  

 1.   Unités de base et préfixes : 
  
Unités du système international : 
Les unités de base utiles en animalerie sont le mètre pour les longueurs, le kilogramme 
pour les masses, et la seconde pour le temps, tu utiliseras souvent le litre pour les volumes 
et le gramme pour les petits masses. 
  
Préfixes courants : 
Comprends kilo, milli, micro et centi, ces préfixes multiplient ou divisent l'unité par 
puissances de dix, par exemple milli vaut 0,001, micro vaut 0,000001, c'est essentiel pour 
convertir des pipettes ou des préparations. 
  
Rappels utiles pour le terrain : 
En pratique, 1 L correspond à 1 000 mL, 1 mL correspond à 1 cm3, et 1 µL correspond à 0,001 
mL, mémorise ces ordres de grandeur pour ne pas te tromper lors des préparations. 
  
Exemple de conversion rapide : 
Si tu as 250 µL d'une solution, cela fait 0,25 mL et 0,00025 L, ces conversions sont 
courantes quand tu règles une micropipette en laboratoire. 
  

 2.   Conversions de volumes pratiques : 
  
Convertir entre ml, l et µl : 
Pour convertir, multiplie ou divise par 1 000 selon la direction, par exemple pour passer de 
mL à µL multiplie par 1 000, pour passer de L à mL multiplie par 1 000, garde cette règle 
simple en tête. 
  
Volumes et géométrie des cages : 
Mesurer une cage aide à estimer le volume d'air ou le volume pour substrat, calcule 
longueur fois largeur fois hauteur en cm pour obtenir des cm3, ensuite divise par 1 000 
pour obtenir des litres utiles pour les dosages. 
  
Outils et erreurs fréquentes : 
Utilise toujours des éprouvettes graduées ou des pipettes adaptées, évite d'étalonner 
mentalement sans vérifier, une erreur courante est confondre mL et µL et gaspiller des 
produits ou surdoser des animaux. 
  
Exemple d'usage concret : 
Une cage de 40 cm × 30 cm × 20 cm fait 24 000 cm3, soit 24 L, cette valeur aide à calculer 
quantité de litière ou volume d'air à renouveler. 
  

Conversion Équivalent 



1 litre 1 000 millilitres 

1 millilitre 1 centimètre cube 

1 millilitre 1 000 microlitres 

1 microlitre 0,001 millilitre 

  
Exemple d'interprétation : 
Si la fiche technique indique 500 µL par animal, prévois une micropipette réglée 
précisément sur 500 µL et multiplie par le nombre d'animaux pour connaître le volume 
total à préparer. 
  

 3.   Mini cas concret : préparer un désinfectant et calculer un volume 
de cage : 

  
Contexte : 
Tu dois préparer 1 L d'une solution de javel à 1% à partir d'un produit commercial à 8% pour 
la désinfection quotidienne des surfaces de litière, et estimer le volume interne d'une cage 
pour ajuster la quantité de litière. 
  

 
  
Étapes et calculs : 
Calcul pour la javel, utilise la formule simple V1×C1 = V2×C2, donc V1 = V2×C2 / C1, ici V2 = 1 
000 mL, C2 = 1 pour cent, C1 = 8 pour cent. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 



V1 = 1 000 × 1 / 8 = 125 mL de javel concentrée, complète avec 875 mL d'eau pour obtenir 1 L 
à 1 pour cent, écris l'étiquette et la date sur le bidon. 
  
Calcul du volume de cage : 
Pour une cage de 60 cm × 40 cm × 30 cm, le volume est 72 000 cm3 soit 72 L, tu peux ainsi 
estimer 3 L de litière si tu veux une couche de 4 cm d'épaisseur, adapte selon l'espèce. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Livrable chiffré attendu en stage : fiche préparations indiquant 125 mL javel 8 pour cent 
plus 875 mL eau pour 1 L à 1 pour cent, et estimation de litière 3 L pour la cage de 
60×40×30 cm, note les dates. 
  
Astuce matériel : 
Pour ces mesures, utilise un cylindre gradué de 1 L pour la javel et une balance pour la 
litière, j'ai évité une erreur en stage en étiquetant immédiatement les bidons, cela sauve 
du temps. 
  

Checklist terrain Action 

Vérifier unités Confirmer L, mL, µL avant toute préparation 

Choisir matériel Sélectionner pipette ou éprouvette adaptée au volume 

Calculer volumes totaux Multiplier dose unitaire par nombre d'animaux 

Étiqueter Indiquer concentration, date et préparateur 

Contrôle final Relire calculs et vérifier volumes avant usage 

  

 

Tu manipules surtout m, kg, s, et en pratique le L, le mL et le µL. Les préfixes (kilo, milli, 
micro, centi) changent l’échelle par puissances de dix, donc vérifie toujours l’unité 
avant de doser. 

• Mémorise la règle des 1 000 : 1 L = 1 000 mL, 1 mL = 1 000 µL, 1 mL = 1 cm3. 
• Pour une cage, calcule L x l x h en cm pour obtenir des cm3, puis divise 

par 1 000 pour avoir des litres. 
• Pour une dilution, utilise la formule V1 x C1 = V2 x C2 (ex. 125 mL à 8% + 

875 mL d’eau pour 1 L à 1%). 
• Évite l’erreur mL versus µL : choisis la bonne pipette et contrôle tes 

calculs. 

Sur le terrain, mesure avec du matériel adapté et multiplie les doses unitaires par le 
nombre d’animaux. Étiquette tout de suite (concentration, date, préparateur) pour 
sécuriser la préparation. 



   



Chapitre 3 : Calculs de dosages et quantités 
  

 1.   Calculer une dose par kilo : 
  
Principe et unité : 
La dose se donne souvent en mg par kilo de poids corporel, mg/kg. Pour obtenir le volume 
à injecter, tu dois connaître la concentration du produit, exprimée en mg par millilitre. 
  
Étapes de calcul : 
Calculer la dose totale de l'animal, convertir la concentration, puis diviser la dose totale 
par la concentration pour obtenir le volume à administrer en millilitres. 
  
Erreurs fréquentes : 
Les erreurs courantes sont les confusions mg et g, l'oubli de convertir les grammes en 
milligrammes, ou l'arrondi excessif. Règle simple, vérifie toujours deux fois ton calcul avant 
administration. 
  
Exemple d'application : 
Tu dois administrer 50 mg/kg de médicament à une souris de 0,025 kg, concentration 100 
mg/mL. Dose totale 50 × 0,025 = 1,25 mg. Volume = 1,25 ÷ 100 = 0,0125 mL, soit 0,013 mL 
arrondi. 
  

 2.   Préparer une solution diluée à partir d'une solution mère : 
  
Formule pratique : 
Utilise la relation C1 × V1 = C2 × V2, où C1 et V1 sont la concentration et le volume de la 
solution mère, C2 et V2 la solution finale. Fais attention aux mêmes unités pour toutes les 
valeurs. 
  
Conversion percentuel et w/v : 
Une solution à 1 % p/v signifie 1 g pour 100 mL, soit 10 mg/mL. Cela aide à passer 
rapidement d'un pourcentage à une valeur en mg/mL pour les calculs. 
  
Exemple d'application : 
Tu veux 500 mL d'un désinfectant à 0,1 % à partir d'un flacon à 5 %. V1 = (C2 × V2) ÷ C1 = (0,1 
× 500) ÷ 5 = 10 ÷ 5 = 2 mL de stock à diluer à 500 mL final. 
  



 
  

Concentration G pour 100 ml Mg par ml 

0,1 % 0,1 g 1 mg/mL 

1 % 1 g 10 mg/mL 

5 % 5 g 50 mg/mL 

10 % 10 g 100 mg/mL 

  

 3.   Calculer la quantité totale à préparer et gérer les restes : 
  
Estimer pour un groupe : 
Quand tu dois traiter un lot de 12 rongeurs, calcule la dose par animal puis multiplie par 12 
pour connaître la dose totale. Ajoute une marge de sécurité de 10 % pour couvrir les pertes 
et arrondis pratiques. 
  



 
  
Règles d'arrondi et conservation : 
Arrondis les volumes à la 0,01 mL pour petites injections et à 1 mL pour grandes 
préparations, selon le matériel. Étiquette toujours la préparation avec concentration, date 
et durée de conservation indiquée. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, étapes, résultat, livrable : 
Contexte, tu dois préparer une anesthésie pour 5 rats de 300 g chacun, dose de 40 
mg/kg, produit concentré à 100 mg/mL. Étapes, calcul dose individuelle, volume, total et 
ajout marge 10 %. 
  



 
  
Exemple d'application : 
Dose par rat 40 × 0,3 = 12 mg. Volume par rat 12 ÷ 100 = 0,12 mL. Pour 5 rats total 0,6 mL. 
Avec marge 10 % total préparé 0,66 mL. Livrable attendu, 5 seringues préremplies de 0,12 
mL, plus flacon témoin 0,06 mL. 
  

 
  



Vérification Action 

Calculer dose par animal Utiliser mg/kg et poids précis 

Multiplier par le nombre d'animaux Ajouter marge de 10 % 

Convertir concentration Vérifier mg/mL et unités 

Préparer et étiqueter Indiquer concentration, date, opérateur 

Contrôle final Relire les chiffres à voix haute 

  
Astuce terrain : 
En stage, j'ai appris à toujours noter les calculs au stylo sur la fiche de préparation, puis à 
faire vérifier par un collègue. Ça évite une erreur qui pourrait coûter cher en 
expérimentation. 
  

 

Tu calcules une dose en mg/kg puis tu la convertis en volume grâce à la 
concentration en mg/mL : dose totale = dose (mg/kg) × poids (kg), puis volume = 
dose totale ÷ concentration. Pour les dilutions, applique C1 × V1 = C2 × V2 et garde 
les mêmes unités (ex. 1 % p/v = 10 mg/mL). 
  

• Évite les pièges : confusion mg et g, conversion oubliée, arrondi trop 
agressif. 

• Pour un lot, multiplie par le nombre d’animaux, ajoute marge de 10 % et 
arrondis selon le matériel. 

• Étiquette tout : concentration, date, durée de conservation, opérateur. 

Note tes calculs et fais relire par un collègue si possible. Avant d’administrer, relis les 
chiffres deux fois, idéalement à voix haute, pour sécuriser la préparation. 

   



Chapitre 4 : Lecture de tableaux de consignes 
  

 1.   Lire un tableau de consignes : 
  
Objectif et lecture rapide : 
Comprendre un tableau de consignes, c'est repérer colonne, ligne et cellule pour extraire 
l'action, la fréquence, la quantité et l'unité. Cela évite erreurs et pertes de temps lors des 
soins quotidiens en animalerie. 
  
Structure typique : 
Un tableau comporte généralement en-têtes, périodes, unités et remarques. Tu dois 
d'abord lire les en-têtes de gauche à droite, puis suivre la ligne correspondant à l'animal 
ou à l'opération demandée. 
  
Exemple d'interprétation : 
Si la cellule indique "3 fois/jour 50 ml", tu dois donner trois doses de cinquante millilitres 
réparties dans une journée, donc environ toutes les huit heures si aucune précision 
horaire n'est ajoutée. 
  

Élément du tableau Signification 

Colonne 
"Fréquence" 

Indique le nombre d'interventions par jour ou la périodicité 

Colonne "Quantité" Donne la mesure à administrer ou à préparer, avec l'unité 
associée 

Colonne "Horaire" Précise les heures à respecter ou les contraintes de moment 

Colonne 
"Remarques" 

Mentionne conditions particulières, risques ou adaptation selon 
l'animal 

  

 2.   Interpréter unités, fréquences et temps : 
  
Unités et conversion rapide : 
Reconnaître ml, g, L, °C te permet d'appliquer correctement une consigne. Si le tableau 
indique 0,5 L, transforme mentalement en 500 ml pour mesurer avec ta seringue ou ton 
bécher. 
  
Fréquence et intervalle : 
Quand le tableau indique 4 fois par jour, répartis les interventions toutes les six heures si le 
planning le permet. Pour 2 fois par jour, privilégie matin et soir, intervalle d'environ 12 
heures. 
  
Astuce terrain : 



Sur ton carnet, note toujours l'heure réelle d'administration. Deux erreurs fréquentes sont 
l'oubli d'un enregistrement et la confusion entre ml et L, donc vérifie toujours l'unité. 
  

 3.   Appliquer les consignes sur le terrain : 
  
Préparation et vérification : 
Avant toute action, vérifie l'animal, lis la ligne correspondant au numéro de boite ou au 
code cage, puis prépare exactement la quantité indiquée en respectant l'unité et la 
température si précisée. 
  
Organisation des interventions : 
Organise ton tour en fonction des fréquences, par exemple 20 cages pour 3 tours par jour, 
prévois 30 minutes par tour et conserve un planning écrit pour éviter les oublis et 
chevauchements. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Lors d'un stage j'ai regroupé 12 soins identiques en lot, ce qui a réduit le temps passé de 2 
heures à 1 heure 10 minutes sur la journée en évitant des allers-retours inutiles. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : Tu dois administrer un antibiotique à 6 rats, tableau indiquant 2 fois/jour 0,2 ml 
par individu pendant 5 jours. Étapes : vérifier poids, préparer seringue, administrer matin 
et soir. 
  
Exemple de mini cas : 
Résultat attendu : tu donnes 0,2 ml × 6 rats = 1,2 ml par prise, soit 2,4 ml par jour. Sur 5 
jours la quantité totale utilisée est 12 ml. Livrable : registre signé avec heures et quantités. 
  
Checklist opérationnelle : 
  

Tâche Contrôle rapide 

Lire la ligne correspondant à l'animal Vérifier code cage et espèce 

Vérifier unité et quantité Convertir si nécessaire (L en ml) 

Préparer matériel Seringue propre et étiquettes prêtes 

Enregistrer l'administration Heure, dose, initiales 

  

 

Pour lire un tableau de consignes, repère en-têtes, lignes et cellules afin d’extraire 
action, fréquence, quantité et unité. Lis d’abord les colonnes, puis suis la ligne de 
l’animal ou de l’opération. 



• Applique la lecture ligne par ligne : code cage, espèce, puis fréquence, 
quantité, horaire et remarques. 

• Maîtrise les unités et conversions rapides (0,5 L = 500 ml) et évite la 
confusion ml/L. 

• Transforme la fréquence en intervalle (4 fois/jour = env. 6 h) si aucun 
horaire n’est donné. 

• Assure la traçabilité des administrations : note l’heure réelle, la dose 
et signe. 

Avant d’agir, vérifie l’animal et prépare exactement la dose, au bon moment et à la 
bonne température. En organisant tes tournées et en regroupant les soins 
identiques, tu gagnes du temps tout en réduisant les erreurs. 

   



Informatique et outils numériques 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), informatique et 
outils numériques te sert à produire des documents propres et une traçabilité des 
données, pour les soins, les lots, les stocks, et les comptes rendus. J'ai vu un camarade 
gagner du temps en 2 semaines avec un tableur de suivi bien organisé.  
  
Cette matière conduit à des évaluations intégrées aux unités capitalisables du diplôme, 
au total 6. Modalité principale, une évaluation en situation professionnelle, avec traces 
ou entretien, pendant la formation, pas d'examen final national. Pas de coefficient ni de 
durée nationale, et le centre prévoit au plus 9 situations. La formation inclut au moins 1000 
heures et 12 semaines en milieu pro.  
  
Conseil : 
Entraîne-toi 3 fois par semaine, 15 minutes sur un tableur, avec pesées et entrées sorties 
de lots. Sauvegarde tes fichiers en 2 endroits, c'est un piège classique quand tu dois 
rendre des traces propres.  
  
Pour être prêt, garde ces réflexes, simples mais efficaces : 

• Nommer tes fichiers 
• Vérifier tes formules 
• Protéger tes données 

Pendant l'évaluation, montre tes traces et un raisonnement expliqué, c'est ce qui aide 
vraiment à valider l'UC. 
  

Table des matières 
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Chapitre 1 : Saisie de données techniques 
  

 1.   Collecter et saisir les données : 
  
Préparer les champs de saisie : 
Organise les champs selon l'objectif, indique le nom du champ, le type, l'unité et la 
contrainte. Limite les champs obligatoires à 6 ou 8 pour accélérer la saisie et réduire les 
erreurs en routine. 
  
Méthode de collecte : 
Privilégie la saisie au plus proche de l'observation, idéalement dans les 30 minutes. Utilise 
une tablette ou un formulaire papier propre, puis transfère les données en base le jour 
même pour éviter les pertes. 
  
Vérification et validation : 
Mets en place des contrôles simples comme plages de valeurs et listes déroulantes. 
Vérifie une fois par jour les anomalies, corrige ou signale avant archivage pour préserver 
la qualité et la traçabilité. 
  
Exemple d'enregistrement quotidien : 
Suivi de 8 souris, 3 mesures par jour pendant 14 jours. Chaque session dure 8 minutes, soit 
336 enregistrements au total, avec poids en g et température en °C renseignés pour 
chaque animal. 
  

Élément Type Unité Fréquence Pourquoi 

Date Date ISO 
8601 

Chaque saisie Permet le tri chronologique 

Identifiant 
animal 

Texte N/A Chaque saisie Lien avec la base animale 

Poids Nombre g Quotidien Suivi de santé et protocole 

Température Nombre °C Selon protocole Détection rapide 
d'anomalies 

Observations Texte N/A À chaque 
anomalie 

Contexte qualitatif 

  

 2.   Organiser et exploiter les données : 
  
Formats et normes : 
Choisis des formats simples et interopérables, CSV pour l'export et dates en ISO 8601. 
Standardise les unités et les codes pour que l'équipe puisse analyser les fichiers sans 
besoin d'interprétation manuelle. 



  
Sauvegarde et sécurité : 
Sauvegarde les données chaque jour, conserve deux copies sur des sites distincts et 
restreins les droits d'accès. Vérifie les sauvegardes chaque semaine et teste une 
restauration tous les 3 mois pour être prêt. 
  

 
Préparation d'antibiotiques, dosage précis: 0,2 mL par rat, 6 rongeurs. 

  
Exploitation et restitution : 
Prépare des exports synthétiques pour les techniciens et des rapports détaillés pour le 
responsable. Automatise graphiques simples, comme courbe de poids et histogramme 
des prises horaires, pour gagner 30 pour cent de temps. 
  



 
Dosage précis de 0,2 ml, à administrer deux fois par jour durant 5 jours 

  
Astuce pratique : 
Utilise des listes déroulantes et contrôles de format pour éviter les fautes. Lors de mon 
stage, ces règles ont réduit les corrections manuelles d'environ 40 pour cent et amélioré 
la confiance des responsables. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte: suivi de 10 rongeurs pendant 21 jours pour un protocole nutritionnel. Étapes: 
collecte 2 fois par jour, saisie sur tablette, contrôle quotidien, export hebdomadaire. 
Résultat: 420 lignes propres, taux d'erreur inférieur à 2 pour cent. 
  
Livrable attendu : 
Un fichier CSV unique contenant 420 enregistrements, entêtes normalisés, unités en g et 
°C, et un rapport PDF de 2 pages résumant les statistiques clés et anomalies détectées. 
  

Tâche Fréquence Vérifier 

Saisie quotidienne Chaque jour Présence de champs obligatoires 

Validation anomalies Chaque jour Plages de valeurs 

Sauvegarde Chaque jour Intégrité des copies 

Export et rapport Chaque semaine Concordance chiffres graphiques 

  

 



Tu assures une saisie fiable en préparant des champs de saisie clairs (nom, type, 
unité, contraintes) et en limitant les obligatoires à 6-8. Vise une saisie proche 
terrain (dans les 30 minutes), puis transfère en base le jour même. 

• Applique des contrôles de validation : plages de valeurs, listes 
déroulantes, revue quotidienne des anomalies. 

• Standardise formats et unités : CSV, dates ISO 8601, codes communs à 
l'équipe. 

• Protège tes données avec des sauvegardes en double quotidiennes, 
des droits d'accès, et des tests de restauration réguliers. 

Pour exploiter, prépare des exports synthétiques et des rapports, et automatise des 
graphiques simples (poids, histogrammes) pour gagner du temps. Une routine 
stricte réduit les erreurs et renforce la traçabilité. 

   



Chapitre 2 : Tableur et calculs simples 
  

 1.   Se repérer et saisir des données : 
  
Interface et onglets : 
Un tableur affiche des feuilles, lignes et colonnes, et une barre de formule. Apprends à 
naviguer entre onglets et à retrouver une cellule avec Ctrl F, c'est utile en stage quand 
tout va vite. 
  
Format des cellules : 
Choisis texte, nombre ou date selon le contenu, ajuste le format avec le menu. Un 
mauvais format fausse les calculs, par exemple un total qui semble logique mais n'est 
pas calculable. 
  
Organisation des données : 
Range tes relevés par date, par cage ou par espèce, et garde un en-tête clair. Cela évite 
10 minutes perdues chaque matin à chercher la bonne colonne en stage. 
  
Exemple d'organisation quotidienne : 
Un agent saisit chaque matin 20 lignes de relevés alimentaires, avec colonnes pour date, 
cage, espèce, quantité en g et observateur. 
  

 2.   Formules et calculs de base : 
  
Somme et moyenne : 
Utilise =SOMME(A2:A10) pour totaliser une colonne, et =MOYENNE(B2:B10) pour obtenir une 
moyenne. Ces fonctions servent pour quantifier rations ou mesurer croissance sur 30 
jours. 
  
Références relatives et absolues : 
Une référence A2 change si tu copies la formule ailleurs. Ajoute $ pour fixer une cellule, par 
exemple $C$1 reste identique lors d'un recopiage sur 10 lignes. 
  
Petites fonctions pratiques : 
Apprends aussi NB.SI pour compter un critère, et SI pour des tests simples. Ces fonctions 
permettent par exemple de compter 12 cages où la température dépasse 25 °C. 
  
Exemple de calcul de ration : 
Pour 8 animaux consommant en moyenne 45 g par jour, formule =8*45 retourne 360 g 
par jour, utile pour préparer 7 jours de nourriture, soit 2520 g au total. 
  
Astuce pratique : 
Nommes tes feuilles par date ou par bâtiment, et garde une feuille maître avec formules, 
cela évite d'écraser une formule en stage quand tu dois transmettre rapidement les 
chiffres. 



  

 3.   Cas concrets et outils pour le terrain : 
  
Mini cas concret : suivi des stocks alimentaires : 
Contexte : tu gères le stock pour 15 cages, tu dois prévoir 14 jours d'approvisionnement. 
Étapes : saisie des consommations, calcul du total par cage, projection sur 14 jours, alerte 
si stock inférieur à 10 kg. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Livrable : une feuille récapitulative avec 15 lignes, colonne consommation journalière 
moyenne en g, colonne projection 14 jours en kg, et une cellule alerte avec valeur seuil fixé 
à 10 kg. 
  
Analyse des erreurs fréquentes : 
Les erreurs typiques sont les formats texte pour des nombres ou des cellules mal copiées. 
Vérifie toujours 2 ou 3 totaux à la main pour valider les formules avant de transmettre. 
  
Exemple d'alerte stock : 
Si la consommation moyenne d'une cage est 320 g par jour, projection 14 jours affiche 
4,48 kg. Si le stock actuel est 4 kg, indique "alerte" dans une colonne dédiée. 
  

Élément Formule utile Usage en stage 

Total 
consommation 

=SOMME(B2:B16) Calculer la quantité totale à 
commander 

Moyenne 
journalière 

=MOYENNE(C2:C16) Estimer la consommation par animal 

Alerte seuil =SI(D2<10000."Alerte"."OK") Déclencher une commande si stock 
inférieur à 10 kg 

  
Je me rappelle la première fois où j'ai oublié le signe dollar, j'ai perdu 30 minutes à 
corriger les formules, maintenant je vérifie systématiquement avant d'envoyer un fichier. 
  

Checklist opérationnelle Action 

Vérifier les formats Assure-toi que les nombres ne sont pas en texte 

Tester les formules Contrôle 2 totaux à la main 

Sauvegarde Enregistre en .xlsx et en copie nommée avec date 

Documentation Ajoute une feuille "mode d'emploi" avec les formules clés 

  

 



Dans un tableur, tu saisis et organises tes relevés pour gagner du temps en stage : 
feuilles, lignes, colonnes, barre de formule, et recherche rapide avec Ctrl F. La base, 
c’est un bon format des cellules et des données rangées avec un en-tête clair. 

• Utilise les fonctions SOMME et MOYENNE pour totaliser et suivre des 
tendances (rations, croissance). 

• Maîtrise les références absolues avec $ pour recopier sans casser tes 
calculs. 

• Ajoute NB.SI et SI pour compter un critère et déclencher une alerte (ex. 
stock sous 10 kg). 

• Applique une checklist de contrôle : formats, 2 totaux vérifiés à la main, 
sauvegarde datée. 

Pour le terrain, pense “stock sur 14 jours” : consommation moyenne, projection, puis 
alerte. Nomme tes feuilles et garde une feuille maître, ça évite les erreurs de 
recopiage avant de transmettre. 

   



Chapitre 3 : Logiciels de suivi d'animalerie 
  

 1.   Choisir un logiciel adapté : 
  
Objectif : 
Comprendre pourquoi un logiciel remplace les carnets papier et centralise les données 
sur les animaux, les cages, les protocoles et les suivis sanitaires pour gagner du temps et 
limiter les erreurs humaines. 
  
Critères de choix : 
Regarde la gestion des identifiants, la traçabilité des interventions, la possibilité d'importer 
des tableurs, les droits utilisateurs, et l'export des rapports au format CSV ou PDF. 
  
Exemples de logiciels : 
Il existe des solutions open source et des abonnements payants, certains coûtent autour 
de 100 à 500 euros par mois pour une petite animalerie, d'autres sont gratuits mais 
demandent plus de paramétrage. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En passant d'un carnet papier à un logiciel simple, une équipe a réduit de 40% le temps 
de saisie quotidien, soit 30 minutes gagnées par technicien et par jour. 
  

 2.   Paramétrer et saisir les données : 
  
Structure des données : 
Organise les fiches par espèce, cage, provenance, numéro d'identification, et historique 
des interventions pour retrouver une information en moins de 10 secondes lors d'un 
contrôle. 
  
Procédure de saisie : 
Saisis d'abord les identifiants et les naissances, puis les interventions médicales et les 
transferts, en respectant les formats de date et les codes interne pour éviter les doublons. 
  
Règles qualité : 
Définis des règles simples, par exemple date au format jj/mm/aaaa, nom de l'opérateur, 
et motif d'intervention codé sur 3 caractères, pour homogénéiser les enregistrements et 
faciliter les exports. 
  
Astuce de stage : 
Quand tu arrives en stage, demande l'accès test et fais 10 saisies fictives pour 
comprendre le flux, cela évite 1 à 2 erreurs critiques lors des premières semaines. 
  

Logiciel Prix indicatif Fonctions clés Public cible 



OpenTrack Gratuit Fiches animaux, export CSV, 
multiutilisateur 

Petites animaleries 

LabCare Pro 200 
euros/mois 

Traçabilité, planning, alertes 
sanitaires 

Centres de recherche 
moyens 

AnimalManager 500 
euros/mois 

Gestion inventaire, conformité, 
audit 

Grandes plateformes 

  

 3.   Exploiter les données et assurer la sécurité : 
  
Extraire des rapports : 
Programme des exports hebdomadaires et mensuels pour suivre les mortalités, les 
naissances et les consommations de rations, en ciblant des périodes de 7 ou 30 jours 
pour comparer les tendances. 
  
Sauvegarde et droits : 
Active les sauvegardes automatiques quotidiennes et définis 3 niveaux de droits au 
minimum, opérateur, responsable et administrateur, pour limiter les suppressions 
accidentelles. 
  
Audit et conformité : 
Garde les historiques d'édition pendant au moins 5 ans si la réglementation locale l'exige, 
et prépare des exports PDF pour les audits internes et externes. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un service a mis en place un export mensuel automatisé et a réduit de 20% les heures 
passées à préparer les rapports pour le vétérinaire, soit environ 8 heures par mois. 
  

Tâche Fréquence Responsable Remarque 

Sauvegarde 
complète 

Quotidien Administrateur Conserver 30 jours en 
local 

Vérification des 
saisies 

Hebdomadaire Responsable 
d'équipe 

Corriger erreurs et 
doublons 

Export rapports Mensuel Technicien référent Envoyer au vétérinaire 

Mise à jour logiciel Trimestriel Administrateur Tester en bac test avant 
prod 

  
Mini cas concret : 
Contexte : 
Une animalerie universitaire suit 120 souris réparties sur 15 cages, et elle veut centraliser 
les suivis sanitaires et les transferts pour gagner en traçabilité. 
  



Étapes : 
1 installer le logiciel, 2 importer 120 fiches depuis un tableur, 3 définir 3 profils utilisateurs, 4 
lancer la formation de 2 heures pour l'équipe. 
  
Résultat : 
Après 30 jours le temps de saisie a diminué de 35%, les incidences sanitaires ont été 
mieux tracées et les audits internes ont duré 50% moins longtemps. 
  
Livrable attendu : 
Un fichier export mensuel au format CSV contenant 120 lignes d'animaux, l'historique des 
30 derniers jours, et un rapport PDF de 5 pages prêt pour l'audit. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Lors d'un stage j'ai vu qu'un simple champ obligatoire "motif" évitait 25% d'annotations 
incomplètes dans la base, un petit gain concret et durable. 
  

 

Un logiciel de suivi remplace les carnets papier en centralisant animaux, cages, 
protocoles et suivi sanitaire, ce qui te fait gagner du temps et réduit les erreurs. 
Choisis-le selon la traçabilité, l’import tableur, les droits et l’export CSV/PDF, en 
évaluant aussi le coût (gratuit à 500 euros/mois). 

• Construis une structure de données claire (espèce, cage, provenance, 
identifiant, historique) pour retrouver une info vite. 

• Applique des règles de saisie (formats de date, codes, opérateur) et 
teste avec 10 saisies fictives. 

• Automatise les exports de rapports et sécurise avec sauvegardes 
quotidiennes et droits utilisateurs en 3 niveaux. 

Garde les historiques pour la conformité et prépare des PDF pour les audits. Avec un 
bon paramétrage, tu peux réduire la saisie et le temps de reporting, et améliorer la 
traçabilité dès le premier mois. 

   



Langue vivante (Anglais) 
  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), l’anglais t’aide à être 
plus autonome, surtout pour comprendre des documents courts et parler du travail au 
quotidien. La formation dure en général 2 ans.  

• Fiches de sécurité 
• Notices de matériel 
• Consignes de protocole 

Côté évaluation: Il n’y a pas toujours une épreuve nationale d’anglais avec coefficient 
fixe, car ce BP se valide par 6 unités, avec une évaluation organisée pendant la formation. 
Les durées et formats précis (oral, écrit) dépendent du plan d’évaluation de ton centre.  
  
J’ai vu un camarade éviter une erreur de dilution en repérant 3 mots clés en anglais sur 
une étiquette, ça m’a marqué.  
  
Conseil : 
Je te conseille 3 séances de 15 minutes par semaine, au lieu d’un gros bachotage. Fais-toi 
une liste de 30 mots utiles (cage, bedding, welfare, disinfectant), puis réutilise-les en 
phrases courtes liées à ta journée. 
  
Entraîne-toi aussi à expliquer une tâche simple à l’oral, par exemple nourrir, observer, 
enregistrer. Le piège fréquent, c’est de vouloir parler vite, parle lentement, clair, et fais des 
phrases courtes, tu seras mieux compris. 
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Chapitre 1 : Vocabulaire scientifique de base 
  

 1.   Terminologie essentielle : 
  
Notions clés : 
Dans ce chapitre, tu retiens les mots de base en anglais utilisés en laboratoire, comme 
sample, specimen et observation, pour comprendre consignes, étiquetage et protocoles 
écrits sur fiches ou registres pendant ton stage. 
  
Unités et mesures : 
Apprends meter, centimeter, gram, liter et degree celsius, ainsi que leurs abréviations, 
pour lire fiches techniques et noter mesures de 1 à 100 sans erreur lors des manipulations 
quotidiennes. 
  
Exemple d'utilisation sur le terrain : 
Use a sterile sample tube and label it with animal ID, date and time. (Utilise un tube 
d'échantillon stérile et étiquette-le avec l'ID de l'animal, la date et l'heure.) 
  

English Français 

Sample Échantillon 

Specimen Spécimen 

Cage Cage 

Feed Alimentation 

Water Eau 

Measurement Mesure 

Temperature Température 

Weight Poids 

To measure Mesurer 

To observe Observer 

Handler Technicien 

Breeding Reproduction 

Entraîne-toi à prononcer ces mots 5 minutes par jour pendant 14 jours, cela améliore 
nettement ta compréhension orale et ton aisance lors des 3 premières semaines de 
stage. 
  

 2.   Vocabulaire pratique pour le terrain : 
  



Phrases utiles : 
Voici des phrases simples à utiliser avec le personnel pour demander matériel, signaler 
observations et noter incidents, faciles à mémoriser et à répéter avant les rondes 
quotidiennes en anglais courant. 
  
Dialogue court en cage : 
Could you record the temperature now? (Peux-tu noter la température maintenant?) Yes, 
the temperature is seventy two point five degrees. (Oui, la température est soixante douze 
virgule cinq degrés.) 
  
Erreurs fréquentes : 
Attention aux faux amis et aux temps verbaux, car une mauvaise phrase peut conduire à 
un étiquetage incorrect ou à une note de protocole mal comprise en stage si tu ne corrige 
pas l'habitude. 

• Wrong English: I have measured temperature yesterday. (Correct French: J'ai 
mesuré la température hier.) 

• Wrong English: The mice is healthy. (Correct French: Les souris sont en bonne 
santé.) 

• Wrong English: Put the food in the cage at morning. (Correct French: Mets la 
nourriture dans la cage le matin.) 

Cas concret : 
Contexte: tu dois suivre la température de 10 cages pendant 7 jours pour un protocole. 
Étapes: prendre 3 mesures par jour, noter en anglais, rapporter anomalies. Résultat 
attendu: table de 70 mesures et un résumé d'une page. 
Livrable attendu: une feuille Excel ou un document Word de 2 pages contenant le tableau 
des 70 mesures, 3 anomalies notées et une synthèse de 150 mots en anglais simple 
expliquant observations et actions. 
  

Contrôle Action 

Vérifier l'ID Confirmer numéro animal avant prélèvement 

Gants Porter gants propres pour chaque cage 

Étiquetage Noter ID, date et heure sur tube 

Température Mesurer 3 fois par jour et noter 

Déchets Jeter objets piquants en container adapté 

  

 

Tu apprends le vocabulaire de laboratoire en anglais pour comprendre consignes, 
registres et étiquetage pendant ton stage (sample, specimen, observe, measure). 



• Mémorise les unités et abréviations (meter, gram, liter, degree celsius) 
pour noter des mesures sans erreur. 

• Utilise des phrases utiles sur le terrain pour demander, enregistrer et 
signaler (ex. noter la température). 

• Corrige les faux amis et la grammaire pour éviter les erreurs 
fréquentes (pluriels, temps, prépositions). 

• Suis une routine simple : ID, gants, étiquetage, 3 mesures/jour, gestion 
des déchets. 

En t’entraînant 5 minutes par jour pendant 14 jours, tu gagnes en compréhension 
orale et en aisance dès les premières semaines. L’objectif est de produire des 
relevés fiables (ex. 70 mesures) et une synthèse claire en anglais simple. 

   



Chapitre 2 : Lire un protocole simple 
  

 1.   Identifier la structure d'un protocole : 
  
Parties courantes : 
Un protocole se compose souvent d'un objectif, du matériel nécessaire, des étapes, des 
paramètres mesurables et des critères d'acceptation. Apprendre à repérer ces rubriques 
te fait gagner du temps. 
  
Ordre et logique : 
Respecte l'ordre des étapes, il n'est pas arbitraire, chaque action prépare la suivante. Si 
une durée ou température manque, note la question pour le responsable avant 
d'exécuter l'opération. 
  
Exemple d'identification : 
Identify the requested volume, the tool, the 24 hour timing and storage at 4 °C. (Identifie le 
volume demandé, l'outil, le délai de 24 heures et la conservation à 4 °C.) 
  

 2.   Comprendre les verbes et mesures clés : 
  
Verbes d'action : 
Les verbes précisent l'action et le degré d'intervention, comme weigh, measure, dilute, 
incubate. Traduis-les mentalement et note la précision demandée, volume, fréquence et 
tolérance acceptable. 
  
Mesures et unités : 
Comprends les unités comme mL, g, °C et minutes. Calculer une dose de 5 mg/kg pour un 
animal de 20 g nécessite conversion et préparation correcte du volume à administrer. 
  
Erreurs fréquentes : 

• Mauvaise formulation en anglais: Give 0.2 mL each mice. Correct en français: 
Donner 0,2 mL à chaque souris. 

• Mauvaise formulation en anglais: Store at cold. Correct en français: 
Conserver à 4 °C. 

• Mauvaise formulation en anglais: Wait 24. Correct en français: Attendre 24 
heures. 

  

English Français 

Weigh Peser 

Measure Mesurer 

Dilute Diluer 



Incubate Incuber 

Record Enregistrer 

Observe Observer 

Notify Prévenir 

Store at 4°C Conserver à 4 °C 

  

 3.   Appliquer un protocole simple sur le terrain : 
  
Préparation et sécurité : 
Vérifie la fiche produit, la date de péremption, le stockage. Porte des gants, blouse et 
lunettes. Prévois 15 minutes pour installer le poste et 10 minutes pour le nettoyage après 
intervention. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: tu dois préparer et administrer un produit pour 12 souris, dose 5 mg/kg, chaque 
souris 20 g, volume final 0,2 mL par animal. Vérifie l'étiquette et l'intégrité du produit avant 
usage. 
  
Mini cas concret : 
Étapes: pèse chaque souris, calcule 12 x 0,2 mL = 2,4 mL, ajoute 10% de marge soit 2,64 mL, 
prépare l'ampoule étiquetée. Livrable attendu: fiche avec 12 poids, volumes et heures. 
  
Exemple de dialogue : 
Can you confirm the volume and concentration to administer for the group of 12 mice, 
please? (Peux-tu confirmer le volume et la concentration à administrer pour le groupe de 
12 souris, s'il te plaît?) 
Yes, administer 0.2 mL per 20 g animal at 9:00, record weight, and notify supervisor if any 
reaction occurs. (Oui, administre 0,2 mL par animal de 20 g à 9:00, note le poids et 
préviens le responsable en cas de réaction.) 
  
Livrable attendu : 
Fiche remplie avec 12 lignes comprenant poids, volume administré, heure et initiales. 
Document scanné et sauvegardé sur le dossier partagé, nom de fichier formaté en 2026-
02-18_ProtocoleX. 
  

Élément Action Vérifier 

Équipement Mettre en place Fonctionnel 

Produit Vérifier étiquette Date et intégrité 

Calculs Effectuer conversions Exactitude 



Étiquetage Ajouter nom et date Lisible 

Enregistrement Remplir la fiche 12 lignes complètes 

  

 

Pour lire un protocole simple, repère vite la structure d'un protocole (objectif, 
matériel, étapes, paramètres, critères) et suis l’ordre indiqué. Si un temps, une 
température ou une concentration manque, note la question avant d’agir. 

• Traduis les verbes d'action (weigh, measure, dilute, incubate) et relève 
la précision attendue. 

• Maîtrise les unités et conversions (mL, g, °C, h) pour éviter les doses 
fausses. 

• Sur le terrain: vérifie produit et EPI, prépare avec une marge, étiquette, 
puis assure la traçabilité des résultats (poids, volume, heure, initiales). 

Avant de commencer, prépare ton poste et anticipe le nettoyage. À la fin, enregistre 
et sauvegarde la fiche correctement, et préviens le responsable en cas d’anomalie. 

   



Chapitre 3 : Comprendre des consignes écrites 
  

 1.   Comprendre le sens global : 
  
Identifier les mots-clés : 
Quand tu lis une consigne en anglais, repère d'abord les mots-clés qui indiquent l'action, 
l'objet et la quantité, cela te donne l'idée principale sans te perdre dans les détails. 
  
Repérer l'objectif : 
Demande-toi ce que la consigne veut obtenir, par exemple préparer un matériel, 
administrer un traitement ou noter une observation, c'est l'objectif qui guide ton action sur 
le terrain. 
  
Exemple d'identification : 
Handle animals gently and record time of feeding. (Manipule les animaux doucement et 
note l'heure de la distribution.) 
  

 2.   Interpréter les verbes et les mesures : 
  
Les verbes fréquents : 
Dans les consignes tu verras souvent des verbes comme prepare, check, record, 
administer, clean, observe. Savoir leur sens évite les erreurs et te fait gagner du temps en 
stage. 
  
Mesures et unités : 
Repère toujours les chiffres et les unités, comme ml, g, min, h. Une erreur d'unité peut 
coûter cher, alors vérifie deux fois avant d'agir et demande si un doute persiste. 
  
Exemple de traduction rapide : 
Administer 2 ml per mouse at 09:00. (Administrer 2 ml par souris à 09:00.) 
  

Phrase en anglais Traduction en français 

Prepare cages for 5 animals Préparer 5 cages pour des animaux 

Weigh each animal to nearest 0.1 g Peser chaque animal au dixième de gramme 

Record observations every 15 min Noter les observations toutes les 15 minutes 

Check hydration status Vérifier l'état d'hydratation 

Administer analgesic if needed Administrer un analgésique si nécessaire 

  
Traduire les impératifs : 
Les impératifs en anglais sont directs, comme clean, observe, report. Traduis-les par des 
actions concrètes en français pour savoir exactement quoi faire et dans quel ordre. 



  

 
Préparation de seringues stériles en laboratoire, éliminer les bulles d'air pour garantir la 

précision 

  
Astuce mémorisation : 
Fais-toi une fiche de 10 verbes utilitaires avec traduction et action courte, tu l'auras sous la 
main en stage et tu gagneras 3 à 5 minutes par tâche. 
  

 3.   Appliquer la consigne sur le terrain : 
  
Lire, reformuler, planifier : 
Lire la consigne, la reformuler à voix haute en français et établir un plan d'action en 3 
étapes évite les erreurs et facilite la communication avec le tuteur ou l'équipe. 
  
Vérification et livrable : 
Après l'action, vérifie que les chiffres demandés sont respectés et laisse un livrable clair, 
fiche signée ou note sur le cahier de laboratoire, avec heure, quantité et ton nom. 
  
Exemple d'application sur le terrain : 
Feed 20 mice 2 g each at 08:30 and record batch number. (Donner 2 g à chacune des 20 
souris à 08:30 et noter le numéro de lot.) 
  
Mini cas concret : 
Contexte : 
Le tuteur te demande de préparer 5 cages pour un protocole de 20 souris, changer la 
litière et étiqueter chaque cage. 
  



Étapes : 

• Retirer et jeter la litière souillée. 
• Mettre 500 g de litière propre par cage. 
• Étiqueter chaque cage avec numéro, date et initiales. 
• Vérifier que chaque cage est correcte et prendre une photo. 

Résultat et livrable : 
Livrable attendu, 5 cages prêtes en 30 minutes, fiche d'intervention complétée avec heure 
et photo, délivrée au responsable. (Livrable numérique et fiche papier signée.) 
  
Mini dialogue utile : 
Technician: "Are the cages labeled and hydrated?" (Technicien : « Les cages sont-elles 
étiquetées et hydratées ? ») 
Student: "Yes, 5 cages labeled, bedding 500 g each, photo taken at 09:15." (Étudiant : « Oui, 
5 cages étiquetées, 500 g de litière chacune, photo prise à 09:15. ») 
  
Erreurs fréquentes : 

• Mauvaise formulation en anglais : "Give mice 2" - Correction en français : 
préciser 2 g par souris. 

• Mauvaise formulation en anglais : "Record at 9" - Correction en français : 
préciser 09:00 ou 09:00 AM selon protocole. 

• Mauvaise formulation en anglais : "Change bedding often" - Correction en 
français : indiquer la fréquence, par exemple tous les 7 jours. 

  

Étape opérationnelle Vérification rapide 

Lire la consigne en entier Comprendre l'objectif et les chiffres 

Reformuler en français S'assurer que l'action est claire 

Préparer le matériel Vérifier quantités et unités 

Effectuer l'action Chronométrer si nécessaire 

Rédiger le livrable Inclure heure, quantité, signature 

  
Astuce de stage : 
Si un chiffre te paraît bizarre, demande au tuteur avant d'agir, cela m'a évité une erreur 
coûteuse une fois lorsque j'étais en stage. 
  

 



Pour comprendre une consigne écrite en anglais, cherche d’abord les mots-clés de 
l’action et l’objectif de la consigne (quoi obtenir sur le terrain). 

• Repère les verbes fréquents (prepare, check, record, administer, clean, 
observe) et traduis les impératifs en actions concrètes. 

• Vérifie toujours unités et quantités (ml, g, min, h) et relis les chiffres 
deux fois. 

• Applique la méthode lire, reformuler, planifier, puis contrôle et produis 
un livrable clair et daté (heure, quantité, nom, preuve si besoin). 

Si une valeur te semble étrange, demande au tuteur avant d’agir. Tu gagnes du 
temps, tu évites les erreurs, et tu communiques mieux avec l’équipe. 

   



Chapitre 4 : échanges professionnels courts 
  

 1.   Préparer ta prise de parole : 
  
Objectif et public : 
Ton but est d'être clair et rapide avec un collègue ou un responsable, souvent en 10 à 30 
secondes. Pense au destinataire, adapte le vocabulaire et évite les détails techniques 
inutiles. 
  
Phrases utiles à mémoriser : 
Apprends 8 à 12 phrases courtes pour les situations fréquentes, comme signaler une 
anomalie ou demander du matériel. Ces phrases te feront gagner 30 à 60 secondes à 
chaque échange. 
  
Plan simple : 
Structure ton intervention en 3 temps, situation, action demandée, conséquence 
souhaitée. Cette formule fonctionne en réunion comme lors d'une panne, elle évite les 
malentendus et les retours inutiles. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En anglais, say "I need help with cage cleaning, a rabbit escaped" (j'ai besoin d'aide pour 
le nettoyage d'une cage, un lapin s'est échappé). 
  

Phrase en anglais Traduction française 

Can you help me with cage cleaning? Peux-tu m'aider pour le nettoyage de la cage 
? 

There is a problem with the water 
supply 

Il y a un problème avec l'alimentation en eau 

I will finish at 3 pm Je finirai à 15 h 

The animal is calm and secured L'animal est calme et sécurisé 

I need a new syringe J'ai besoin d'une nouvelle seringue 

Please note in the logbook Merci de noter dans le carnet de bord 

I will be late for my shift Je serai en retard pour mon service 

Is the feed mixed correctly? L'aliment est-il correctement mélangé ? 

I observed abnormal behavior J'ai observé un comportement anormal 

  

 2.   Gérer un échange court au quotidien : 
  
Demander de l'aide : 



Commence par la situation, par exemple "one cage damaged", puis la demande "can you 
cover me", enfin la durée estimée "for 10 minutes". Cette formule facilite la réponse rapide. 
  
Rendre compte d'un problème : 
Sois factuel, donne le lieu, l'animal concerné, et l'effet observé. Par exemple "Room B, 
mouse 12, reduced eating", puis propose une action si possible. 
  
Annonce d'une absence courte : 
Préviens à l'avance en donnant heure d'absence et raison brève. Dire "I will be 20 minutes 
late, traffic" suffit souvent, cela permet d'ajuster les tâches en cours. 
  
Exemple d'incident : 
Contexte 1 cage endommagée, étape 1 sécuriser l'animal en 3 minutes, étape 2 prévenir le 
responsable, résultat 1 cage hors service pendant 24 heures, livrable attendu 1 note 
d'incident de 6 lignes. 
  
Mini dialogue utile : 
"Can you help me with mouse 5?" (Peux-tu m'aider avec la souris 5 ?) "Yes, I'll be there in 2 
minutes" (Oui, j'arrive dans 2 minutes). 
  
Astuce terrain : 
Utilise des repères temporels courts, par exemple 2 minutes ou 10 minutes, plutôt que des 
approximations. C'est plus professionnel et évite les malentendus entre collègues. 
  

 3.   Transmettre une consigne lors d'un relais : 
  
Points à dire : 
Indique l'opération à poursuivre, l'état des animaux, les matériels manquants et les 
priorités. 4 informations bien structurées suffisent pour la relève d'équipe. 
  
Format du message : 
Utilise une phrase d'ouverture, 3 points factuels et une action attendue. Par exemple 
"Handover: feed given, cage 4 wet, antibiotic started, please check at 18 h". 
  
Livrable attendu : 
Écris une note de relais de 30 à 60 mots dans le carnet ou l'outil numérique. Le livrable doit 
contenir date, heure, nom, 3 actions et une remarque éventuelle. 
  
Exemple de cas concret de relais : 
Contexte transfert de responsabilité à 15 h, étapes 1 remplir le log en 4 lignes, 2 alerter sur 1 
cage humide, 3 transmettre la demande de vérification à 17 h, résultat relais complété en 
2 minutes, livrable 1 note écrite de 45 mots. 
  
Erreurs fréquentes : 



• Mauvaise formulation en anglais: "I finish later" — Correct en français: "Je 
finirai plus tard". 

• Mauvaise formulation en anglais: "Animal not active" — Correct en français: 
"L'animal est peu actif". 

• Mauvaise formulation en anglais: "Need food" — Correct en français: "J'ai 
besoin de nourriture pour la cage 3". 

  

Tâche À vérifier 

Noter l'heure Inscrire heure et initiales 

Etat des animaux Signaler anomalies visibles 

Matériel manquant Demander remplacement dans les 30 minutes 

Actions en cours Préciser qui fait quoi 

  
Astuce pour le stage : 
Prépare un modèle de 4 lignes à remplir pour chaque relais, tu gagneras 1 à 2 minutes par 
transmission et tu limiteras les oublis. J'ai testé ça en stage et ça marche vraiment. 
  

 

Pour des échanges pro de 10 à 30 secondes, vise un objectif clair et rapide et 
adapte tes mots au public. Gagne du temps en mémorisant 8 à 12 phrases types et 
en parlant avec un plan en 3 temps : situation, demande, conséquence. 

• Demande d’aide : situation + action + durée précise, avec des repères 
temporels courts (2 ou 10 minutes). 

• Signalement : reste factuel (lieu, animal, effet observé) et propose une 
action. 

• Relais : transmets 4 infos clés et rédige une note de relais de 30 à 60 
mots (date, heure, nom, actions). 

En relève, un format fixe (ouverture, 3 faits, action attendue) évite les oublis. Fais 
attention aux formulations trop vagues et précise toujours ce qui est attendu et 
pour quand. 

   



Communication professionnelle 
  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), la Communication 
professionnelle t’apprend à transmettre une information fiable: Rédiger un compte 
rendu, compléter une traçabilité, signaler une anomalie, expliquer un geste, et garder la 
confidentialité attendue en animalerie. C’est concret, et ça sert tous les jours. 
  
Côté évaluation, il n’y a pas une épreuve finale unique avec coefficient officiel ou durée 
imposée: Les acquis sont validés en unités capitalisables, majoritairement en situation 
professionnelle, tout au long de la formation, avec des modalités fixées par ton centre et 
validées par le jury. J’ai vu l’un de mes amis perdre des points juste parce qu’il écrivait 
trop vague dans ses transmissions. 
  
Conseil : 
Entraîne-toi comme au travail: 3 fois par semaine, prends 10 minutes pour rédiger 1 mail, 1 
note de service ou 1 compte rendu d’observation, puis relis-toi avec 3 critères: Clair, 
complet, traçable. Le piège classique: Oublier le contexte, la date, ou l’action attendue. 
  
Garde une trame simple, et utilise des formulations courtes: 

• Contexte et objectif 
• Faits observés 
• Action réalisée 
• Alerte et suite à donner 

À l’oral, pense pareil: 1 idée par phrase, et annonce toujours ce que tu proposes, pas 
seulement ce que tu constates, ça rassure l’équipe et ça te met dans une posture pro. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Compte-rendu au responsable  ...................................................................................................  Aller 

      1.   Compter les faits et les urgences  .............................................................................................................  Aller 

      2.   Structurer ton compte-rendu quotidien  .............................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Prise de notes et transmission  .....................................................................................................  Aller 

      1.   Prendre des notes efficaces  .........................................................................................................................  Aller 

      2.   Transmettre l'information au relais  ........................................................................................................  Aller 

      3.   Cas concret, erreurs fréquentes et checklist  ...................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Présentation de résultats simples  .............................................................................................  Aller 

      1.   Préparer et structurer les résultats  ..........................................................................................................  Aller 

      2.   Présenter à l'oral et par écrit  .......................................................................................................................  Aller 

      3.   Cas concret et checklist opérationnelle  .............................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Compte-rendu au responsable 
  

 1.   Compter les faits et les urgences : 
  
Objectif : 
Le but est d'informer ton responsable des faits observés, des incidents et des priorités, 
pour qu'il puisse décider rapidement et affecter les ressources si besoin. 
  
Quels éléments signaler ? 
Signale l'urgence, l'état de l'animal, le comportement anormal, les soins effectués et 
l'heure précise de l'observation, pour éviter toute perte d'information. 

• Urgence ou non 
• Comportement et signes vitaux 
• Soins déjà réalisés 
• Heure et lieu précis 

Modes de transmission : 
Choisis le bon canal, email pour le suivi, téléphone pour l'urgence, note écrite pour les 
dossiers, en respectant les règles de confidentialité et traçabilité. 
  
Astuce pratique : 
Garde un modèle de message de 5 lignes que tu adaptes rapidement, cela te fait gagner 
2 à 3 minutes et évite les oublis sous pression. 
  

 2.   Structurer ton compte-rendu quotidien : 
  
Plan simple : 
Commence par l'identification, puis l'objet, le déroulé des faits, actions réalisées et 
proposition de suite, pour un rapport clair lisible en 30 secondes par ton responsable. 
  
Exemple concret de cas : 
Contexte: une souris B6 avec plaie à la patte, étapes: isolement, nettoyage, analgesique, 
observation 24 heures, résultat: plaie propre en 48 heures, livrable: rapport d'une page et 3 
photos envoyées sous 30 minutes. 
  
Livrable attendu : 
Le livrable est un compte-rendu d'une page horodaté et signé, avec 2 à 3 photos si 
besoin, transmis par email et archivé 24 mois. 
  
Ressenti : 
J'avais peur la première fois que j'ai dû faire ce rapport, mais en 10 minutes j'ai pris 
confiance et ça a rassuré mon responsable. 
  

Élément Question à se poser Délai cible 



Identification Nom, espèce, numéro de cage Immédiat 

Urgence Gravité et risque pour l'animal 5 minutes 

Soins donnés Quoi, dose, heure, qui 10 minutes 

Photos et preuves Photo datée et détails 30 minutes 

Archivage Où classer le rapport 24 heures 

  

 

Ton compte-rendu sert à donner à ton responsable les faits et urgences pour 
décider vite et mobiliser les ressources. 

• Note l’urgence, l’état, les signes vitaux, les soins faits, et l’heure et le lieu 
précis. 

• Choisis un canal adapté : téléphone en urgence, email pour le suivi, 
note pour le dossier, avec confidentialité et traçabilité. 

• Suis un plan en 30 secondes : identification, objet, faits, actions, suite 
proposée. 

• Remets un rapport horodaté signé (1 page) avec 2 à 3 photos si 
besoin, puis archive. 

Garde un modèle de message court pour gagner du temps et éviter les oublis sous 
pression. Plus ton rapport est clair et daté, plus tu rassures ton responsable et 
facilites le suivi. 

   



Chapitre 2 : Prise de notes et transmission 
  

 1.   Prendre des notes efficaces : 
  
Objectif et public : 
Ton objectif est d'enregistrer l'information utile pour la prochaine équipe et pour le 
responsable, sous une forme rapide et fiable. Pense au technicien suivant, qui aura besoin 
des éléments concrets pour agir rapidement. 
  
Outils et format : 
Utilise un cahier de liaison papier ou un fichier partagé, avec des rubriques stables. Garde 
une écriture lisible, datée et signée, et limite-toi à 6 à 8 lignes par événement pour rester 
clair. 
  
Contenu essentiel : 
Note l'heure, l'espèce, l'identifiant de l'animal, l'observation, l'action réalisée et le nom de 
l'opérateur. Ajoute la gravité si c'est urgent, et précise quand une surveillance est 
nécessaire dans les 2 à 24 heures. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
09:15, rat R12, perte d'appétit, pesée -5 g, gavage prévu, suivi à 12:00, signé L. Martin. Ce 
type de ligne aide à repérer une tendance rapidement. 
  

 2.   Transmettre l'information au relais : 
  
Oral cadré : 
Pour la transmission orale, fais un passage structuré de 2 à 5 minutes. Récapitule les faits 
importants, ce qui doit être surveillé et les actions à faire dans l'heure suivante. 
  
Transmission écrite : 
La transmission écrite complète l'oral. Elle laisse une trace, évite les oublis et permet de 
relire les consignes. Vérifie que chaque entrée comporte une date, une heure et une 
signature. 
  
Utilisation des outils numériques : 
Si ton labo utilise un logiciel ou un tableur partagé, respecte les champs obligatoires et 
nomme les fichiers clairement. Sauvegarde au moins toutes les 4 heures pour éviter les 
pertes de données. 
  
Exemple de passage de relais : 
Tu dis 3 éléments principaux en 3 phrases : état général, incidents récents, tâches 
urgentes. Ensuite tu indiques où trouver les détails écrits si nécessaire. 
  

Champ obligatoire Pourquoi 



Date et heure Permet de suivre la chronologie des événements 

Identifiant animal Évite les confusions entre sujets 

Observation Donne les faits, pas les suppositions 

Action réalisée Indique ce qui a déjà été fait 

Signature Identifie le responsable de la note 

  

 3.   Cas concret, erreurs fréquentes et checklist : 
  
Mini cas concret : 
Contexte : une cage contient 8 souris, une perte de poids détectée sur 3 sujets en 24 
heures. Étapes : pesée systématique, isolement des 3 sujets, gavage matin et soir 
pendant 3 jours, suivi des courbes de poids. Résultat : stabilisation au jour 4, aucun décès. 
Livrable attendu : fiche synthèse de 1 page avec tableau des poids journalier, signature et 
plan de surveillance sur 7 jours. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Erreur : écrire des impressions vagues sans heures précises. Conseil : note l'heure exacte, 
écris lisiblement, évite les abréviations obscures et relis-toi avant de signer pour corriger 
les oublis. 
  
Livrable et vérification : 
Le livrable attend un document unique par événement, daté et signé, avec au moins 5 
champs remplis. La vérification consiste en une relecture croisée par le responsable ou le 
suivant dans les 24 heures. 
  
Exemple d'archivage : 
Après un incident, tu ranges la fiche dans un classeur duré 5 ans, et tu copies l'entrée 
dans le dossier numérique classé par mois pour faciliter les audits. 
  

Checklist terrain Action 

Vérifier l'heure Noter l'heure précise de l'observation 

Indiquer l'identifiant Écrire le numéro de cage ou du sujet 

Décrire l'action Préciser ce que tu as fait et quand 

Signer Apposer ton nom ou initiales lisibles 

Informer le responsable Appel ou message si gravité élevée 

  
Exemple d'abréviations claires : 
Renseigne un lexique simple dans le cahier avec 8 abréviations approuvées par l'équipe, 
par exemple 'obs' pour observation, 'ctrl' pour contrôle, 'iso' pour isolement. 



  
Astuce terrain : garde un stylo de couleur différente pour signaler les urgences, ça attire 
l'œil lors du passage de relais, j'ai sauvé du temps plusieurs fois grâce à cette habitude. 
  

 

Tu prends des notes pour que la prochaine équipe agisse vite : format stable, lisible, 
daté et signé, en allant droit aux faits. 

• Note les champs obligatoires clés : date/heure, identifiant, observation 
factuelle, action réalisée, opérateur, et la gravité. 

• Reste concis : 6 à 8 lignes par événement, et précise les délais de 
surveillance (2 à 24 h). 

• Au relais, fais un oral structuré (2 à 5 min) puis complète par une trace 
écrite fiable. 

• En numérique, respecte les champs, nomme clairement, et fais une 
sauvegarde régulière (au moins toutes les 4 h). 

Évite les impressions vagues et les abréviations obscures : relis-toi avant de signer. 
Après incident, archive papier et copie numérique, avec relecture croisée sous 24 h. 

   



Chapitre 3 : Présentation de résultats simples 
  

 1.   Préparer et structurer les résultats : 
  
Objectif et public : 
Savoir pourquoi tu présentes et à qui change tout. Définis si le destinataire veut des 
chiffres bruts, un résumé opérationnel ou des recommandations pratiques pour l'équipe. 
  
Plan simple : 
Commence par le contexte, décris la méthode, montre les résultats clés et termine par 
une conclusion courte. Limite-toi à 3 messages principaux avec chiffres à l'appui. 
  
Astuce : 
Rassemble tes données chaque jour 10 à 15 minutes, cela t'évite 1 heure de stress avant la 
réunion et réduit les oublis ou erreurs de saisie. 
  

 2.   Présenter à l'oral et par écrit : 
  
Format écrit : 
Le rapport écrit doit tenir sur 1 à 2 pages, inclure un tableau et un graphique simple. 
Indique N, moyenne et écart type si cela apporte de la clarté. 
  
Format oral : 
Pour l'oral visez 5 minutes de présentation suivies de 5 minutes de questions. Prépare 3 
slides maximum, une feuille synthèse et un tableau pour appuyer tes chiffres. 
  
Exemple d'optimisation d'un protocole de pesée : 
Contexte : pesées quotidiennes sur 20 souris avec écarts fréquents. Actions : standardiser 
la balance et former 2 techniciens. Résultat : gain de 10 minutes par session et erreur 
passée de 5% à 1%. Je me souviens du stress la première fois. 
  

 3.   Cas concret et checklist opérationnelle : 
  
Cas concret : 
Contexte : suivi hebdomadaire d'une lignée de 12 rats sur 4 semaines pour mesurer la 
prise de poids. Étapes : pesées, saisie dans un tableau partagé, vérification croisée 
chaque semaine par un collègue. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Résultat : moyenne de prise de poids 8 g par semaine, écart type 1,5 g. Livrable attendu : 
fiche résultats d'une page avec tableau N, moyenne, écart type et recommandation 
pratique pour l'équipe. 
  
Checklist terrain : 
  



Tâche Fréquence Vérifier 

Préparer la balance Avant chaque série Calibration et zéro 

Vérifier l'identification Avant chaque pesée Étiquettes et N cohérents 

Enregistrer les données Immédiasement Colonnes complètes 

Relire et signer Hebdomadaire Contrôle par un pair 

  

 

Pour présenter des résultats simples, clarifie d’abord ton objectif et public : chiffres 
bruts, résumé opérationnel ou recommandations. Suis un plan en 4 étapes 
(contexte, méthode, résultats clés, conclusion) et limite-toi à 3 messages chiffrés. 

• Collecte 10 à 15 min par jour pour éviter stress, oublis et erreurs. 
• Écrit : rapport 1 à 2 pages avec tableau et graphique, ajoute N, 

moyenne, écart type si utile. 
• Oral : oral 5 minutes + 5 min questions, 3 slides max et une feuille 

synthèse. 
• Terrain : calibre la balance, vérifie l’identification, saisis 

immédiatement, fais relire par un pair. 

Appuie-toi sur un exemple concret pour montrer le gain et la baisse d’erreur. Un 
livrable court, structuré et vérifiable rend tes résultats actionnables pour l’équipe. 

   



Sciences du vivant : biologie et physiologie animales 
  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), cette matière t’aide à 
comprendre le vivant pour agir juste, alimentation, digestion, reproduction, immunité, 
stress, douleur. Tu vas relier des notions de biologie fonctionnelle à des gestes 
d’animalerie, observation, suivi, et prévention.  
  
Cette matière conduit à l'évaluation: Évaluation en situation professionnelle tout au long 
de la formation, parfois avec une production écrite et un entretien oral. Coefficient: Non 
fixé nationalement, durée: Non unique. Le diplôme se valide via 6 unités, avec une 
formation d’au moins 1 000 heures et 12 semaines en milieu pro. Un camarade m’a dit que 
le déclic est venu le jour où il a enfin compris le lien entre stress et paramètres 
physiologiques.  
  
Conseil : 
Pour réussir, vise 3 séances par semaine de 25 minutes, et garde une logique terrain. 
Quand tu apprends un organe, associe-le à 1 signe clinique ou 1 risque en unité 
d’expérimentation, ça rend tout plus mémorable.  

• Refaire 10 schémas simples de systèmes clés 
• Te tester avec 15 questions rapides et corriger le jour même 
• Créer des fiches très courtes avec définitions et exemples 

Le piège fréquent, c’est de réciter sans savoir expliquer. Entraîne-toi à répondre en 5 lignes 
claires, et à justifier un choix, enrichissement, isolement, ration, point de vigilance 
sanitaire, comme en évaluation. Tu vas gagner en précision et en confiance, même les 
semaines chargées.  
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Anatomie des espèces élevées  ...................................................................................................  Aller 

      1.   Anatomie générale et termes de référence  ......................................................................................  Aller 

      2.   Spécificités selon les espèces élevées  ................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Physiologie de la digestion  .............................................................................................................  Aller 

      1.   Rôle global et étapes de la digestion  ....................................................................................................  Aller 
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      3.   Particularités selon espèces élevées et implications pratiques  .......................................  Aller 

Chapitre 3 : Physiologie de la reproduction  ....................................................................................................  Aller 
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      2.   Cycle reproducteur et signes externes  ................................................................................................  Aller 

      3.   Gestation, parturition et implications en unité d'expérimentation  ..................................  Aller 
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Chapitre 1 : Anatomie des espèces élevées 
  

 1.   Anatomie générale et termes de référence : 
  
Définitions et orientations corporelles : 
Connais les axes du corps, dorsal, ventral, rostral et caudal, ainsi que les plans sagittal, 
frontal et transverse, ces repères facilitent la description précise des lésions ou 
manipulations. 
  
Systèmes organiques principaux : 
Repère rapidement les systèmes essentiels, ostéo-musculaire, digestif, respiratoire, cardio 
vasculaire, nerveux et reproducteur, en stage tu dois identifier leur rôle fonctionnel et 
signes d'altération. 

• Ostéo-musculaire 
• Digestif 
• Respiratoire 
• Nerveux 

Terminologie anatomique utile : 
Maîtrise termes comme proximal, distal, médial, latéral, superficiel, profond, utilise-les 
pour communiquer avec ton équipe et éviter les imprécisions lors des soins ou 
manipulations. 
  
Exemple d'anecdote : 
Pendant mon stage, j'ai noté une erreur d'orientation sur un rapport, j'ai dû corriger un 
protocole, maintenant je vérifie toujours deux fois mes repères. 
  

Contrôle Action Fréquence 

État général Vérifier posture, activité et prise de poids 1 fois par jour 

Signes vitaux Mesurer température, fréquence 
cardiaque et respiratoire 

Selon protocole, souvent 1 
fois par jour 

Pelage et 
peau 

Vérifier l'intégrité cutanée et présence de 
parasites 

3 fois par semaine 

Alimentation Contrôler appétit et consommation 1 fois par jour 

  

 2.   Spécificités selon les espèces élevées : 
  
Comparaison entre espèces courantes : 
Concentre-toi sur différences clés entre souris, rat, lapin et poisson, notablement 
morphologie, température corporelle, dentition et cycle reproductif, cela guide les soins et 
les procédures expérimentales. 



  
Adaptations fonctionnelles : 
Explique pourquoi un lapin possède des incisives en croissance continue ou pourquoi un 
poisson échange les gaz via les branchies, ces adaptations influencent alimentation et 
logement en élevage. 
  
Points à observer en stage : 
Surveille respiration, coloration des muqueuses, démarche, appétit et prise de poids, noter 
3 observations anormales déclenche une alerte et doit être rapporté au tuteur dans les 30 
minutes. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: lors d'un essai, un lapin de 2,5 kg montre une respiration rapide, 80 respirations 
par minute, et baisse d'appétit, tu dois évaluer et rapporter la situation au tuteur. 

• Mesurer fréquence respiratoire et température, effectuer 3 mesures sur 10 
minutes et noter valeurs 

• Examiner muqueuses et comportement, peser l'animal, vérifier présence de 
douleur ou fièvre 

• Informer le tuteur, appliquer protocole d'isolement si nécessaire et préparer 
rapport 

Résultat: intervention réalisée en 20 minutes, traitement symptomatique administré, 
respiration ramenée à 40 rpm en 6 heures, livrable attendu: rapport d'une page avec 
valeurs, photos et recommandations. 
  

Élément Souris Lapin Poisson 

Température 
corporelle 

Environ 37 °C Environ 38,5 à 40 °C Variable, dépend de l'eau 

Dentition Incisives en 
croissance 

Incisives en 
croissance, 
hypsodonte 

Dents adaptées à 
l'alimentation, parfois 
pharyngoïde 

Gestation Environ 19 à 21 
jours 

Environ 28 à 31 jours Varie selon espèces, œufs 
ou ovovivipare 

  

 

Tu dois maîtriser les axes et plans anatomiques pour décrire sans ambiguïté une 
lésion ou un geste, et connaître les grands systèmes (ostéo-musculaire, digestif, 
respiratoire, cardio-vasculaire, nerveux, reproducteur). La terminologie de 
localisation (proximal, distal, médial, latéral, superficiel, profond) sécurise la 
communication avec l’équipe. 



• Fais un suivi régulier : état général, signes vitaux, peau et pelage, 
alimentation. 

• Adapte-toi aux différences inter-espèces clés (température, dentition, 
reproduction, respiration). 

• En stage, surveille respiration, muqueuses, démarche, appétit, poids. 
• Si 3 anomalies, déclenche une alerte en 30 minutes et rapporte au 

tuteur. 

En cas de doute (ex. lapin qui respire vite), mesure plusieurs fois, note, puis applique 
le protocole et documente. Ces repères évitent les erreurs et accélèrent la prise en 
charge. 

   



Chapitre 2 : Physiologie de la digestion 
  

 1.   Rôle global et étapes de la digestion : 
  
Principes généraux : 
La digestion transforme les aliments en petites molécules utilisables par l'organisme, pour 
fournir énergie, éléments de construction et régulation métabolique. Comprendre ça 
t'aide à surveiller l'état nutritionnel des animaux en stage. 
  
Étapes majeures : 
La digestion comprend ingestion, digestion mécanique, digestion chimique, absorption et 
élimination. Chaque étape dépend d'organes spécifiques, d'enzymes et de la flore 
microbienne, ce qui explique des pathologies fréquentes en élevage. 
  
Transit et temps : 
Le temps de passage varie fortement selon l'espèce et l'alimentation. Ordre de grandeur, 
la vidange gastrique peut aller de 2 à 8 heures chez les petits carnivores, et le transit total 
de 6 à 36 heures selon les rongeurs et lagomorphes. 
  

 
Observation des fèces pour évaluer la santé digestive des animaux 

  
Exemple : 
Sur le terrain, noter le temps entre distribution d'un marqueur et premier caca te donne un 
indicateur pratique du transit, utile pour détecter une diarrhée ou un ralentissement 
digestif. 
  

 2.   Enzymes, ph et absorption des nutriments : 



  
Enzymes principales : 
Les enzymes décomposent glucides, lipides et protéines en molécules absorbables. Les 
familles principales sont amylases, protéases et lipases, produites par salive, estomac, 
pancréas et bordure en brosse intestinale. 
  
Conditions chimiques : 
Le pH conditionne l'activité enzymatique. Par exemple, l'estomac acide active la pepsine, 
alors que le pancréas fonctionne dans un pH proche de 7 à 8. Une variation de 1 unité de 
pH modifie fortement l'activité enzymatique. 
  
Sites d'absorption : 
L'absorption se fait surtout dans l'intestin grêle pour les acides aminés, monosaccharides 
et acides gras. L'intestin gros absorbe l'eau et des électrolytes, et la flore y fabrique des 
vitamines chez certaines espèces. 
  

Élément Site Enzyme Substrat Produit 

Salive Bouche Amylase 
(variable) 

Amidon Maltose 

Estomac Estomac Pepsine Protéines Polypeptides 

Pancréas Intestin grêle Amylase, lipase, 
trypsine 

Glucides, 
lipides, 
protéines 

Monosaccharides, AG, 
AA 

Microbiote Cæcum et 
gros intestin 

Enzymes 
microbiennes 

Fibres 
végétales 

Acides gras volatils, 
vitamines 

  

 3.   Particularités selon espèces élevées et implications pratiques : 
  
Rongeurs et lapins : 
Ces espèces ont un gros cæcum et une fermentation hindgut active. Le lapin pratique la 
cæcotrophie pour récupérer protéines et vitamines, c'est essentiel pour sa santé digestive 
et pour éviter des carences. 
  
Carnivores domestiques : 
Chez le chien et le chat, le régime riche en protéines entraîne une vidange gastrique et un 
pH adaptés. Les troubles digestifs liés aux changements d'alimentation sont fréquents, 
surveille toujours une transition progressive sur 7 à 10 jours. 
  
Implications pratiques : 
En unité d'expérimentation, surveille la consistance des fèces, l'appétit et le transit. Note 
les changements alimentaires, antibiotiques ou stress, car la flore se modifie en 48 à 72 
heures et peut provoquer diarrhée ou iléus. 
  



Exemple : 
En stage, j'ai vu une transition trop rapide provoquer diarrhée sur 6 des 12 lapins en 48 
heures, l'ajout de foin et la reprise d'eau ont corrigé la situation en 4 jours. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : tu dois vérifier l'impact d'un changement de concentré sur 10 lapins sur 7 jours. 
Étapes : noter prise alimentaire, poids, consistance des fèces et pH cæcal si possible, 
mesurer transit via marqueur alimentaire. Résultat attendu : variation maximale de poids 
de 5% et normalisation de la consistance des fèces en 72 heures. 
  

 
  
Exemple de livrable : 
Un rapport de 2 pages avec tableau quotidien (10 animaux x 7 jours), graphique du poids 
moyen et synthèse des observations. Indiquer les actions correctives si plus de 20% des 
animaux présentent diarrhée. 
  
Astuces de stage : 
Change progressivement l'aliment sur 7 à 10 jours, note toujours l'heure de distribution et 
le dernier repas observé. Une règle simple, divise la ration nouvelle en 4 augmentations 
quotidiennes pour limiter les troubles. 
  

Contrôle Que vérifier Seuil d'alerte 

Appétit Présence de refus ou baisse de prise Baisse > 30% sur 48 
heures 



Consistance des 
fèces 

Formée, molle, liquide Plus de 2 jours de 
diarrhée 

Poids Pesée quotidienne ou bi-hebdo Perte > 5% en 3 jours 

Hydratation Peau, muqueuses, consommation d'eau Signes de 
déshydratation 

Transit Temps jusqu'au premier excrétion après 
distribution 

Retard > 24 heures 
inhabituel 

  
Astuce : 
Note toujours l'heure et l'identifiant animalier, un carnet simple avec colonnes 
jour/heure/aliment/consistance te fera gagner 10 à 20 minutes par tournante et facilite la 
détection rapide d'anomalies. 
  

 

La digestion transforme l’aliment en molécules utilisables, via ingestion, actions 
mécaniques et chimiques, absorption puis élimination. Les enzymes digestives 
majeures (amylases, protéases, lipases) agissent selon le pH optimal des enzymes 
: estomac acide, pancréas plutôt 7 à 8. L’absorption se fait surtout dans l’intestin 
grêle, tandis que le gros intestin gère eau, électrolytes et microbiote. 

• Le temps de transit varie selon espèce et ration : la mesure avec un 
marqueur aide à repérer diarrhée ou ralentissement. 

• Chez le lapin, gros cæcum, fermentation et cæcotrophie sont 
essentiels. 

• Chez chien et chat, fais une transition alimentaire progressive sur 7 à 
10 jours. 

• Surveille appétit, fèces, poids, hydratation et note stress ou 
antibiotiques (flore modifiée en 48 à 72 h). 

En stage, un suivi simple (heure, aliment, identifiant, observations) te fait gagner du 
temps et t’aide à détecter vite les seuils d’alerte : baisse d’appétit, diarrhée qui dure, 
perte de poids ou transit anormal. 

   



Chapitre 3 : Physiologie de la reproduction 
  

 1.   Gametogenèse et régulation hormonale : 
  
Généralités : 
La gamétogenèse produit spermatozoïdes et ovocytes via méiose et différenciation 
cellulaire. Le processus demande de l'énergie et du temps, par exemple la 
spermatogenèse chez le rat dure environ 48 jours. 
  
Rôle des axes hypothalamo-hypophysaires : 
La sécrétion de GnRH déclenche FSH et LH, ces hormones commandent la production de 
testostérone, d'œstrogènes et de progestérone, essentiels pour la maturation des 
gamètes et le déclenchement de l'ovulation. 
  
Conséquences pratiques : 
Connaître ces rythmes t'aide à planifier des prélèvements, des inséminations ou des 
expériences. Par exemple, synchroniser des femelles réduit les variations et augmente le 
taux de réussite des accouplements. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Pour obtenir 20 mâles fertiles en 2 mois, on a programmé des contrôles hormonaux, trié 
les portées et isolé les mâles à 6 semaines, ce qui a réduit les pertes liées à la non-fertilité. 
  

 2.   Cycle reproducteur et signes externes : 
  
Phases du cycle : 
Les cycles estraux diffèrent selon les espèces, par exemple souris 4 à 5 jours, lapin induit 
par l'accouplement, chèvre cycle environ 21 jours, ces durées guident la surveillance et le 
timing des accouplements. 
  
Signes d'œstrus et détection : 
Repère les changements comportementaux, les modifications vaginales ou les pertes 
muqueuses. Une femelle réceptive montre souvent plus d'activité, des vocalisations ou 
une posture d'acceptation lors de l'approche du mâle. 
  
Erreurs fréquentes en stage : 
Ne pas tenir un registre précis est la source principale d'erreurs. J'ai vu des classes perdre 
30 à 40 pour cent de chances d'accouplement à cause d'un mauvais suivi des dates et 
des poids. 
  

Espèce Cycle ou gestation 

Souris Cycle 4 à 5 jours, gestation 19 à 21 jours 

Lapin Ovulation induite, gestation 28 à 32 jours 



Chèvre Cycle environ 21 jours, gestation 145 jours 

Porc Cycle 18 à 24 jours, gestation 114 jours 

  

 3.   Gestation, parturition et implications en unité d'expérimentation : 
  
Suivi de gestation : 
Pèse les femelles chaque semaine et note la date de saillie. Un gain de poids régulier et la 
présence d'un nid indiquent souvent une bonne progression de gestation. 
  
Parturition et soins néonataux : 
Prépare un espace propre et calme 48 heures avant le terme estimé. Observe la 
température, l'allaitement et note les pertes. Une intervention est parfois nécessaire pour 
sauver des nouveau-nés hypothermiques. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : un élevage de souris doit fournir 10 portées en 60 jours pour un protocole. 
Étapes : synchronisation par regroupement, appariement 10 femelles avec 5 mâles, 
enregistrement des dates et poids. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Résultat : gestation moyenne 20 jours, taille moyenne 7 petits par portée, total attendu 
environ 70 nouveaux nés. Livrable attendu : tableau de suivi avec dates d'accouplement, 
parturition, nombre de nés et taux de survie, format Excel, 1 fichier. 
  
Astuce de stage : 
Toujours vérifier le pedigree et l'état de santé avant l'accouplement, cela évite de perdre 
10 à 20 pour cent de productivité par portée causée par maladies ou incompatibilités. 
  

Élément Action concrète 

Surveillance des femelles Pesée hebdomadaire et note de comportement 

Enregistrement des 
accouplements 

Fiche datée pour chaque paire et heure d'introduction 

Préparation de la mise bas Nettoyage et mise en place d'un nid 48 heures avant 
le terme 

Suivi néonatal Contrôle journalier du nombre et de l'allaitement 
pendant 7 jours 

  
Remarques pratiques : 
Garder des fiches simples et datées prend 5 minutes par cage mais évite des erreurs 
coûteuses. Une petite anecdote, j'ai sauvé une portée grâce à une note prise à la main en 
permanence. 



  

 

La reproduction repose sur la gamétogenèse (méiose, différenciation) et une 
régulation hormonale centrale : GnRH stimule FSH/LH, qui pilotent testostérone, 
œstrogènes et progestérone pour maturer les gamètes et déclencher l’ovulation. 
Connaître les rythmes (cycle estral, gestation) t’aide à mieux planifier. 

• Caler tes actions sur le timing des cycles (ex. souris 4 à 5 jours, lapin 
ovulation induite, chèvre 21 jours) et repérer les signes d’œstrus. 

• Tenir un registre daté précis (dates, poids, comportements) pour 
éviter de perdre des chances d’accouplement. 

• En gestation, suivre le poids et nidification, préparer la mise bas 48 h 
avant, puis contrôler allaitement et survie des nouveau-nés. 

En unité d’expérimentation, la réussite vient surtout de la synchronisation, du suivi 
simple mais constant, et de la vérification du pedigree et de l’état de santé avant 
l’accouplement. Quelques minutes de traçabilité par cage peuvent sauver une 
portée et sécuriser tes résultats. 

   



Chapitre 4 : Comportement animal (éthologie) 
  

 1.   Notions clés de l'éthologie : 
  
Définitions et concepts : 
L'éthologie étudie le comportement animal dans son milieu, elle cherche à expliquer 
causes, fonctions et développement des comportements pour améliorer le bien-être et la 
qualité des observations en unité d'expérimentation. 
  
Motivations et besoins : 
Repère les besoins fondamentaux comme alimentation, sécurité, contacts sociaux et 
exploration, ils conditionnent les réponses comportementales et servent d'indicateurs de 
welfare à surveiller lors des protocoles. 
  
Comportements innés et appris : 
Différencie comportements innés, réflexes et stéréotypies des comportements appris qui 
évoluent avec l'expérience, cette distinction guide le choix des méthodes d'observation et 
d'interprétation des résultats. 
  
Exemple d'observation : 
Observation de 5 souris pendant 10 minutes, noter exploration, toilettage et agressivité, 
puis calculer la fréquence par minute pour chaque comportement, cela te donne des 
données comparables. 
  
Petit souvenir personnel : 
Lors de mon premier stage, j'ai oublié la caméra et j'ai manqué une séquence importante, 
depuis je vérifie toujours le matériel au moins 10 minutes avant chaque session. 
  

 2.   Observation et enregistrement du comportement : 
  
Préparation et matériel : 
Prépare chronomètre, fiche d'ethogramme, tablette ou cahier, stylo et caméra si possible, 
vérifie l'éclairage et le bruit ambiant, et programme sessions de 10 à 30 minutes selon 
l'objectif. 
  
Méthodes d'échantillonnage : 
Choisis entre scan sampling, focal sampling ou enregistrement continu selon la précision 
souhaitée, par exemple focal sampling de 10 minutes pour un animal fournit des données 
détaillées de fréquence et durée. 
  
Rédaction d'un ethogramme : 
Crée une liste claire des comportements observables avec codes courts, définitions et 
critères d'inclusion, un ethogramme doit rester synthétique pour être utilisable en cage 
pendant l'observation. 
  



Comportement Description Fréquence indicative 

Exploration Mouvement actif, reniflement et 
déplacement dans la cage 

5 à 30 occurrences par 10 
minutes 

Toilettage Léchement ou nettoyage des pattes 
et du pelage 

2 à 15 occurrences par 10 
minutes 

Agressivité Morsures, poursuites ou postures 
menaçantes 

0 à 5 occurrences par 10 
minutes selon stress 

Immobilité Inactivité, posture figée ou sommeil 1 à 10 occurrences par 10 
minutes 

  
Astuce terrain : 
Fais 3 sessions de 10 minutes par animal sur 3 jours pour une baseline robuste, cela réduit 
la variabilité liée à l'heure et à la présence humaine et améliore la fiabilité. 
  

 3.   Applications en unité d'expérimentation et cas concret : 
  
Signes de stress et welfare : 
Surveille stéréotypies, hypoactivité, vocalisations anormales, perte d'appétit et isolement 
social, ces signaux doivent être communiqués rapidement pour adapter les soins et 
garantir la validité expérimentale. 
  
Applications en expérimentation : 
Utilise l'éthologie pour améliorer les protocoles par enrichissement, randomisation et 
standardisation des observations, ces pratiques réduisent le bruit expérimental et 
augmentent la reproductibilité des données. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: suivi de 30 souris C57 sur 14 jours pour mesurer l'effet d'un enrichissement 
simple sur les stéréotypies et l'exploration, protocole scindé en semaine baseline puis 
semaine intervention. 

• Étape 1 - Pré-protocole: observer 30 souris 3 fois par jour pendant 7 jours, 10 
minutes par session pour établir la ligne de base. 

• Étape 2 - Intervention: ajouter 1 tunnel et 1 nid par cage, poursuivre les 
observations identiques pendant 7 jours. 

• Étape 3 - Analyse: comparer fréquences journalières, calculer variation en 
pourcentage et tester la différence entre semaines. 

Résultat attendu: une réduction des stéréotypies d'au moins 40 pour cent et une 
augmentation de l'exploration d'environ 30 pour cent, chiffres utilisables pour 
recommandations opérationnelles. 
  



Livrable attendu: rapport de 4 pages comprenant ethogramme, tableau journalier des 
fréquences pour 30 souris, graphique des variations et recommandations pratiques 
chiffrées. 
  
Check-list opérationnelle : 
Utilise cette check-list avant chaque session d'observation pour gagner du temps et 
limiter les erreurs sur le terrain. 
  

Action Quand Pourquoi 

Vérifier matériel 10 minutes avant session Évite perte de données et 
interruptions 

Calibrer 
ethogramme 

Avant première 
observation 

Assure cohérence des codages 

Noter conditions À chaque session Permet ajustement et 
comparaisons 

Sauvegarder 
données 

Après chaque journée Protège ton travail et facilite 
l'analyse 

  

 

L’éthologie t’aide à expliquer les comportements en lien avec le milieu et à suivre le 
bien-être en expérimentation. Tu relies besoins fondamentaux et réponses 
observées, en distinguant comportements innés et appris pour interpréter 
correctement. 

• Prépare l’observation : matériel prêt, conditions notées, sessions de 10 à 
30 minutes. 

• Choisis une méthode (scan, focal, continu) et construis un 
ethogramme opérationnel avec codes et critères. 

• Surveille les signes de stress (stéréotypies, isolement, perte d’appétit) 
et alerte vite. 

Pour une baseline fiable, répète plusieurs sessions sur plusieurs jours, puis compare 
avant et après une intervention (ex. enrichissement). Sauvegarde tes données 
chaque jour pour sécuriser l’analyse et la reproductibilité. 

   



Chapitre 5 : Bases de pathologie animale 
  

 1.   Notions de base et mécanismes de la maladie : 
  
Définitions clés : 
Commence par retenir trois définitions simples, infection, infestation et intoxication, elles 
te servent à classer rapidement un problème sanitaire sur le terrain. 
  
Agents pathogènes et réservoirs : 
Les agents peuvent être bactérie, virus, parasite ou champignon, chaque type a des 
réservoirs différents et des modes de transmission spécifiques à connaître pour limiter la 
propagation. 
  
Réponse de l'hôte et inflammation : 
L'inflammation est une réponse de défense, utile mais potentiellement dommageable, elle 
se traduit souvent par rougeur, chaleur, douleur et perte de fonction chez l'animal affecté. 
  
Exemple d'agent et réservoir : 
Une salmonelle peut survivre plusieurs semaines dans une litière humide, elle infecte 
rongeurs et volailles, et nécessite nettoyage approfondi et surveillance des aliments pour 
contrôler le risque. 
  

 1.   Signes cliniques, diagnostic et surveillance en unité 
d'expérimentation : 

  
Signes généraux et spécifiques : 
Repère d'abord signes généraux comme amaigrissement, apathie et hypothermie, puis 
signes spécifiques selon l'organe touché, par exemple écoulement nasal pour infections 
respiratoires. 
  
Principes du diagnostic : 
Le diagnostic combine observation, examen clinique, prélèvements et analyses, c'est le 
cumul de données qui valide une hypothèse et oriente les traitements adaptés. 
  
Surveillance et traçabilité : 
Tenir un registre quotidien des anomalies et traitements est indispensable, il permet de 
détecter une tendance et d'informer l'équipe en cas d'alerte sanitaire. 
  
Astuce prise de notes : 
Note la date, l'heure, le numéro d'animal et les signes précis, 3 à 5 éléments suffisent pour 
rendre le rapport exploitable par le vétérinaire. 
  

Pathogène Espèce sensible Signes courants Test diagnostique 

Salmonella Rongeurs, volailles Diarrhée, léthargie Coproculture 



Streptococcus Rongeurs, lapins Abcès, fièvre Examen bactériologique 

Mycoplasma Rongeurs de laboratoire Trouble respiratoire PCR 

  
Exemple d'interprétation : 
Si trois animaux présentent éternuements et perte d'appétit en 48 heures, pense à un 
agent bactérien respiratoire et prélève pour PCR et culture, cela guide la conduite à tenir. 
  

 1.   Prévention, traitement et gestion pratique des cas : 
  
Mesures préventives quotidiennes : 
La prévention repose sur hygiène, désinfection, qualité de l'eau et des aliments, et contrôle 
des accès, ces actions réduisent le risque de foyers et la fréquence des incidents. 
  
Prise en charge et traitements : 
Isoler l'animal malade, protéger l'équipe avec équipement adapté, puis appliquer 
traitements prescrits par le vétérinaire et surveiller l'efficacité sur 48 à 72 heures. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, 24 souris présentent toux et 6 sont visiblement abattues, étape 1 isolation de 6 
malades, étape 2 prélèvements pour PCR, étape 3 traitement antibiotique ciblé, résultat 
récupération de 20 sur 24 animaux. 
  
Exemple de livrable attendu : 
Un rapport de 2 pages listant 24 numéros d'animaux, dates de signes, prélèvements 
réalisés et traitements appliqués, plus un tableau synthétique montrant 83 pourcent de 
récupération après 10 jours. 
  

Tâche Fréquence Critère de réussite Responsable 

Vérification litière et 
alimentation 

Quotidien Aucun résidu 
contaminé 

Technicien en 
poste 

Contrôle de la 
température 

Deux fois par jour Température stable ± 
2°C 

Technicien 
référent 

Enregistrement des 
signes cliniques 

Quotidien Fiche individuelle 
remplie 

Opérateur de 
cage 

Nettoyage et 
désinfection ciblée 

Après 
identification de 
cas 

Taux de récidive 
inférieur à 5 pourcent 

Responsable 
hygiène 

  
Exemple d'organisation de gestion : 
Lors d'une suspicion infectieuse, tu dois isoler en moins de 2 heures, prélever dans les 24 
heures, et produire le rapport initial sous 48 heures pour le vétérinaire référent. 



  
Astuce de stage : 
Ne mélange pas nettoyage quotidien et désinfection, nettoie d'abord physiquement puis 
désinfecte, cela réduit de plus de 70 pourcent la charge microbienne selon l'expérience 
de plusieurs unités. 
  

 

Tu apprends à classer vite un problème avec les notions d’infection, d’infestation et 
d’intoxication, puis à relier un agent (bactérie, virus, parasite, champignon) à ses 
réservoirs et sa transmission. L’inflammation comme défense peut aussi léser 
l’animal. 

• Repère signes généraux et spécifiques (amaigrissement, apathie, 
hypothermie, puis signes d’organe). 

• Bâtis un diagnostic par cumul : observation, examen, prélèvements, 
analyses (ex. PCR, culture). 

• Assure surveillance et traçabilité : registre quotidien (date, heure, n° 
animal, signes) et alerte l’équipe. 

• Agis : isolement, EPI, traitement vétérinaire, suivi 48 à 72 h, hygiène puis 
désinfection. 

En cas de suspicion, isole rapidement, prélève sous 24 h et rends un rapport 
exploitable sous 48 h. Une prévention rigoureuse (eau, aliments, accès, litière) limite 
les foyers et les récidives. 

   



Éthique, bien-être animal et réglementation 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), « Éthique, bien-
être animal et réglementation » te donne les repères pour travailler avec du vivant sans te 
mettre en faute, ni moralement ni légalement, gestion de la douleur, enrichissement, 
traçabilité, et logique des 3R.  
  
Cette matière conduit à la validation d’une unité capitalisable, l’évaluation se fait au fil 
de la formation, souvent en situation professionnelle, parfois avec une autre modalité 
choisie par ton centre et validée par le jury. Il n’y a pas de coefficient national, ni de durée 
unique fixée.  
  
Je me souviens d’un camarade qui bloquait sur la réglementation, puis avec 2 fiches 
claires il a enfin relié les règles aux gestes du quotidien. Ça colle bien à l’alternance, avec 
au moins 1 000 heures en centre et 12 semaines en milieu pro.  
  
Conseil : 
Révise comme si tu devais expliquer tes choix à un comité, 20 minutes par jour pendant 3 
semaines valent mieux qu’un gros week-end, entraîne-toi sur des mini cas, animal 
stressé, cage à améliorer, anomalie de registre.  
  
Garde une méthode simple, et répète-la à l’oral : 

• Connais les principes des 3R et leurs exemples concrets 
• Relie chaque geste à un risque et à une mesure de bien-être 
• Fais 5 fiches avec mots clés et erreurs fréquentes 

Le jour de l’évaluation, justifie toujours tes choix avec un fait observable, une règle, et une 
action précise. 
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Chapitre 1 : Règle des 3R 
  

 1.   Comprendre la règle des 3r : 
  
Définition et origine : 
La règle des 3R signifie remplacer, réduire, raffiner les procédures impliquant des 
animaux. Elle a été formulée par Russell et Burch en 1959 et reste la référence éthique en 
expérimentation animale. 
  
Pourquoi c'est important ? 
Appliquer les 3R limite la souffrance animale et améliore la qualité scientifique des 
données. Cela répond aussi aux attentes réglementaires et sociales vis à vis des 
pratiques en laboratoire. 
  
Exemple d'application : 
Un laboratoire a remplacé un test in vivo par un criblage in vitro, évitant 60 animaux sur 
100 prévus, tout en conservant la pertinence des résultats pour la phase suivante. 
  

Élément Action concrète Indicateur 

Remplacer Utiliser méthodes in vitro ou in silico 
lorsque possible 

Pourcentage de protocoles sans 
animal 

Réduire Optimiser plan expérimental et calcul de 
puissance 

Taille d'échantillon validée 

Raffiner Améliorer analgésie, gestes et 
enrichissement 

Taux d'incidents postopératoires 

  
Sur le terrain, les 3R se traduisent par des choix simples et chiffrés, comme viser 20% 
d'utilisation d'alternatives ou effectuer un calcul de puissance systématique avant toute 
expérimentation. 
  

 2.   Mettre en pratique les 3r : 
  
Remplacer : méthodes alternatives : 
Cherche d'abord des méthodes in vitro, in silico ou tissus artificiels pour répondre à la 
question scientifique. Ces méthodes peuvent réduire le nombre d'animaux de 40% à 80% 
selon le cas. 
  
Réduire : plan expérimental et statistiques : 
Utilise une taille d'échantillon calculée par un test de puissance adapté. Un calcul sérieux 
évite d'ajouter 30% d'animaux inutiles et renforce la validité des résultats. 
  
Raffiner : soins et enrichissement : 



Améliore les procédures pour diminuer douleur et stress. Par exemple, mets en place une 
analgésie adaptée, enrichis le logement et forme les manipulateurs pour réduire les 
artefacts comportementaux. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : étude toxicologique sur rongeurs prévue pour 60 animaux. Étapes : substitution 
in vitro partielle, recalcul de la taille d'échantillon, protocole d'analgésie. Résultat : 36 
animaux utilisés, réduction de 40%. Livrable : rapport de 3 pages et tableur Excel. 
  

 
  
Astuce pour le stage : 
Garde une check-list numérique avec modèles d'alternatives, numéros d'agrément et 
référentiels. Cela te fera gagner 10 à 15 minutes par préparation d'expérience et évite les 
oublis. 
  

Tâche Fréquence Indicateur 

Vérifier alternatives Avant chaque protocole Liste validée 

Calcul de puissance Avant inclusion Taille n documentée 

Mise en place analgésie Avant intervention Protocoles signés 

Enrichissement logement Hebdomadaire Présence d'objets 

  

 



La règle des 3R (Russell et Burch, 1959) te guide pour limiter la souffrance animale 
tout en renforçant la science et la conformité. 

• Remplacer avec méthodes in vitro, in silico ou tissus artificiels quand 
c’est possible. 

• Réduire via un calcul de puissance et un plan expérimental optimisé, 
pour éviter des animaux inutiles. 

• Raffiner avec analgésie, gestes maîtrisés et enrichissement, afin de 
diminuer douleur, stress et artefacts. 

Sur le terrain, chiffre tes décisions avec des indicateurs simples (protocoles sans 
animal, taille n documentée, incidents postopératoires). Garde une check-list 
numérique pour sécuriser chaque préparation et gagner du temps. 

   



Chapitre 2 : Évaluation de la douleur 
  

 1.   Signes cliniques et comportementaux : 
  
Observation générale : 
Regarde l'animal avant toute manipulation, note l'attitude, la locomotion et l'appétit. Ces 
signes varient selon l'espèce et peuvent évoluer rapidement en quelques heures, sois 
attentif aux changements de 10 à 30 minutes. 
  
Signes spécifiques selon espèces : 

• Rongeurs : immobilité, poil ébouriffé, diminution de l'appétit 
• Lapins : serrements des paupières, grincements, réduction de la motricité 
• Chats et chiens en expérimentation : vocalisations, posture anormale, 

léchage ciblé 

Exemple d'observation : 
En salle, j'ai noté qu'une souris opérée restait recroquevillée pendant 4 heures, buvait 30% 
moins et présentait poils hérissés, ce qui a déclenché une réévaluation de l'analgésie. 
  

 2.   Outils d'évaluation et échelles : 
  
Échelles comportementales et physiologiques : 
Combine mesures comportementales et signes physiologiques comme fréquence 
respiratoire, température et poids. L'association augmente la fiabilité, surtout pour des 
douleurs modérées à sévères. 
  
Utilisation pratique en laboratoire : 

• Appliquer l'échelle toutes les 4 heures post-opératoire pendant 24 heures 
• Former 2 personnes pour comparer les scores et réduire le biais 
• Consigner immédiatement dans le cahier de suivi 

Astuce formation : 
Lors du stage, note les scores sur une feuille séparée pendant 1 semaine, puis compare 
avec l'équipe, cela réduit les écarts inter-observateurs de près de 30%. 
  

Échelle Espèce Seuil d'alerte (≥) 

Grimace souris Souris 4 

Grimace rat Rat 5 

Score comportemental court Rongeurs 3 

  

 3.   Prise en charge et traçabilité : 



  
Actions immédiates : 
Si le score dépasse le seuil, administre l'analgésique prescrit et réévalue dans les 30 à 60 
minutes. Note l'heure, la dose et la réponse pour assurer continuité des soins. 
  
Suivi et documentation : 
Consigne chaque évaluation sur la fiche animale et dans le registre expérimental. Indique 
score, intervention, effet et nom de la personne, cela facilite les audits et la cohérence des 
protocoles. 
  
Exemple d'évaluation postopératoire : 
Contexte : 12 souris après ovariectomie, protocoles d'analgésie. Étapes : évaluer à H+2, 
H+6, H+12 et H+24, administrer rappel si score ≥ 4. Résultat : réduction de 70% des signes 
de douleur au bout de 24 heures. Livrable : tableau récapitulatif des scores par animal et 
heure, fichier Excel avec 12 lignes et 5 colonnes. 
  

 
  
Mini cas concret : 
Contexte : Un rat présente boiterie soudaine 48 heures après intervention mineure. Étapes 
: examen rapide, score comportemental = 6, radio demandée sous 2 heures, analgésie 
d'urgence selon protocole. Résultat : fracture diagnostiquée, chirurgie le lendemain, 
douleur contrôlée en 72 heures. Livrable attendu : fiche d'incident datée avec score, RX 
jointe, geste réalisé et signature, délai de mise à jour 24 heures. 
  
Check-list opérationnelle : 
  



Étape À vérifier Délai 

Observation initiale Posture, activité, appétit 0 à 15 minutes 

Score formel Échelle adaptée espèce Chaque 4 heures 

Intervention Dose et effet consignés 30 à 60 minutes 

Transmission Informer vétérinaire et fichier Immédiat 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En formation, on a réduit le temps d'observation par animal de 8 minutes à 5 minutes en 
standardisant la fiche, ce qui a permis d'évaluer 30% d'animaux supplémentaires par jour 
sans perdre en qualité. 
  
Petite anecdote réelle : une collègue a noté qu'une souris avalait plus de nourriture dès la 
première heure après rappel analgésique, et j'ai vu sur le carnet que l'équipe a gagné en 
confiance pour intervenir plus tôt. 
  

 

Pour évaluer la douleur, commence par une observation avant manipulation et 
repère vite tout changement (même en 10 à 30 minutes). Appuie-toi sur des 
échelles comportementales et physiologiques adaptées à l’espèce. 

• Identifier les signes spécifiques d’espèce : immobilité et poil ébouriffé 
(rongeurs), paupières serrées et grincements (lapins), vocalisations et 
léchage ciblé (chiens/chats). 

• Scorer toutes les 4 heures pendant 24 heures, idéalement à deux pour 
limiter le biais, et consigner tout de suite. 

• Si le seuil est dépassé, donne l’analgésique prescrit, puis réévalue à 30 
à 60 minutes avec traçabilité immédiate (heure, dose, effet, nom). 

Une prise en charge rapide et bien documentée sécurise l’animal, facilite les audits 
et rend l’équipe plus cohérente pour intervenir tôt. 

   



Chapitre 3 : Rôle des comités d’éthique 
  

 1.   Rôle et composition : 
  
Fonction principale : 
Le comité d'éthique vérifie que les projets respectent le bien-être animal, la 
réglementation et les principes scientifique et moral avant démarrage, afin d'éviter 
souffrances inutiles et erreurs méthodologiques. 
  
Membres et compétences : 
Un comité compte généralement 7 à 12 membres, vétérinaires, chercheurs, représentants 
de la société civile et techniciens, pour garantir des avis pluridisciplinaires et une 
évaluation équilibrée des protocoles. 
  
Indépendance et transparence : 
Le comité doit être indépendant de l'équipe porteuse du protocole, et fournir des comptes 
rendus clairs, avec motifs des décisions et recommandations sur l'analyse des risques. 
  

Décision Conséquence opérationnelle 

Accepté Protocole mis en œuvre tel quel, documentation à archiver 

Accepté avec 
modifications 

Corrections à intégrer avant démarrage, contrôle de 
conformité requis 

Refusé Protocole non mis en œuvre, rapport motivé à l'équipe 

Suspension Interruption immédiate, enquête complémentaire et 
nouvelles évaluations 

  

 2.   Processus d'évaluation : 
  
Critères évalués : 
Le comité scrute la justification scientifique, la minimisation de la douleur, les alternatives 
possibles, et le nombre d'animaux prévu, pour vérifier la proportionnalité bénéfice-risque. 
  
Déroulé d'une réunion : 
Un protocole est lu à l'avance, présenté par l'investigateur, discuté 20 à 40 minutes, puis 
soumis au vote, avec rédaction d'un avis formel transmis à l'équipe. 
  
Décisions possibles : 
Les décisions vont de l'acceptation à la suspension. Le comité formule parfois des 
recommandations pratiques, par exemple réduire le nombre d'animaux de 20 % ou 
améliorer l'analgésie proposée. 
  
Exemple d'évaluation d'un protocole : 



Un protocole demandant 60 souris pour une série de mesures comportementales a été 
réduit à 48 après révision statistique, avec contrôle d'analgésie renforcé et clarification 
des critères d'arrêt. 
  

 3.   Interactions pratiques et conseils : 
  
Liens avec l'équipe technique : 
Prépare toujours un dossier clair, 2 à 4 pages résumées, incluant justification du nombre 
d'animaux, méthodes d'atténuation de la douleur et plan de remplacement éventuel. 
  
Traçabilité et documents : 
Conserve les comptes rendus, les versions de protocole et les preuves de mise en œuvre. 
Un dossier complet facilite les audits et prouve le suivi des recommandations. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : unité expérimentale demande une étude infectieuse sur 30 rats pour valider un 
vaccin. Étapes : rédaction du protocole, soumission, réunion du comité, modifications, et 
démarrage. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Résultat : comité demande réduction à 24 rats et renforcement de l'analgésie. Livrable 
attendu : protocole finalisé de 6 pages signé, tableau de suivi des animaux et rapport 
d'alignement statistique. 
  
Astuce terrain : 
Anticipe les questions usuelles du comité en joignant un tableau simple récapitulant 
nombres, critères d'arrêt et plan d'analgésie, cela réduit le temps de réunion d'au moins 
30 minutes. 
Anecdote : La première fois que j'ai présenté un protocole, j'avais oublié le calendrier des 
soins, depuis je l'imprime toujours en tête du dossier. 
  

Étape Action concrète Livrable attendu 

Rédaction Fournir justification, analgesie, plan 
statistique 

Protocole de 4 à 8 pages 

Soumission Envoyer dossier 2 semaines avant la 
réunion 

Accusé de réception du 
comité 

Réunion Présenter 10 minutes, répondre aux 
questions 

Compte rendu décisionnel 

Suivi Appliquer recommandations et 
documenter 

Fiche de suivi par animal 

  
Check-list opérationnelle : 



• Préparer un résumé de 1 page avec objectifs et nombre d'animaux. 
• Joindre plan d'analgésie et critères d'arrêt clairs. 
• Envoyer dossier au moins 14 jours avant la réunion. 
• Imprimer un tableau de suivi pour la période critique. 
• Conserver minutes et preuves de conformité après décision. 

  

 

Le comité d’éthique contrôle avant et pendant l’étude que ton projet respecte le 
bien-être animal, la réglementation et une proportionnalité bénéfice-risque. Il est 
pluridisciplinaire (vétérinaires, chercheurs, techniciens, société civile) et doit 
garantir indépendance et transparence, avec des avis motivés. 

• Il évalue justification scientifique, alternatives, minimisation de la 
douleur, effectifs et critères d’arrêt clairs. 

• En réunion, ton protocole est discuté puis voté : accepté, accepté avec 
modifications, refusé ou suspension. 

• Prépare un dossier court et traçable : justification des nombres, plan 
d’analgésie, suivi et preuves de conformité. 

Anticipe les questions en ajoutant un tableau récapitulatif (nombres, analgésie, 
critères d’arrêt) et en envoyant le dossier au moins 14 jours avant. Après décision, 
applique les recommandations et archive tout pour les audits. 

   



Chapitre 4 : Cadre légal de l’expérimentation 
  

 1.   Les sources réglementaires et obligations générales : 
  
Principales lois et directives : 
En France, l'expérimentation animale obéit au code rural et au code de l'environnement, 
ainsi qu'à la directive européenne 2010/63/UE transposée. Ces textes définissent qui peut 
faire quoi, et quelles espèces sont concernées. 
  
Principes à retenir : 
Tu dois connaître la notion d'autorisation, la déclaration des installations, et les règles de 
remplacement, réduction et raffinement. C'est la base pour éviter des sanctions 
administratives ou pénales en cas de contrôle. 
  
Acteurs et responsabilités : 
Plusieurs acteurs interviennent, l'expérimentateur, le responsable d'établissement, le 
vétérinaire et l'autorité compétente. Chacun a des obligations précises pour la santé, le 
bien-être et la traçabilité des animaux. 
  
Exemple réglementaire : 
Pour l'ouverture d'une plateforme, il faut une déclaration d'installation, un protocole validé 
et un responsable présentant ses compétences, souvent sur un dossier de 10 à 20 pages 
selon la complexité. 
  

 2.   Autorisation des protocoles et responsabilités opérationnelles : 
  
Demande d'autorisation : 
Un protocole doit être soumis à l'autorité compétente avec l'avis du comité d'éthique, une 
description précise des méthodes, des justifications et le nombre d'animaux prévu. Les 
délais administratifs varient mais tournent souvent autour de 60 jours. 
  
Responsabilités des personnels : 
En tant que technicien, tu assures la mise en œuvre pratique du protocole, le bien-être 
quotidien, la surveillance et la saisie des données. Tu dois suivre les procédures écrites et 
signaler tout incident immédiatement. 
  
Obligations documentaires : 
Traçabilité, cahier sanitaire, registre des procédures, et formation du personnel sont 
obligatoires. Les dossiers doivent garder une lecture claire pendant au moins 5 ans après 
la fin d'un projet. 
  
Exemple d'autorisation : 
Pour une étude de 12 semaines sur 60 souris, le dossier précisera 3 points expérimentaux, 
plans d'analgésie et critères d'arrêt. L'autorité répondra en 45 à 75 jours selon la 
complétude du dossier. 



  

Élément Question à se poser 

Résumé du projet Pourquoi cette expérimentation est-elle nécessaire, quelles 
alternatives as-tu envisagées 

Nombre d'animaux Le calcul statistique justifie-t-il le chiffre proposé 

Plan de gestion du 
bien-être 

As-tu défini les soins, les points de contrôle et les critères 
d'euthanasie 

Compétences L'équipe a-t-elle les formations requises, avec preuves de 
formation 

  
Astuce pratique : 
Prépare un modèle de dossier standard de 8 à 12 pages, avec annexes prêtes, cela réduit 
le temps de soumission et diminue les demandes de complément par l'administration. 
  

 3.   Contrôles, sanctions et traçabilité sur le terrain : 
  
Inspections et contrôles : 
Des inspections peuvent être réalisées par l'autorité, le vétérinaire agréé ou des auditeurs 
indépendants, souvent sans préavis. Elles portent sur installations, protocoles, ressources 
humaines et registres de suivi. 
  
Sanctions possibles : 
En cas de manquement grave, l'établissement peut subir des avertissements, retraits 
d'autorisation, amendes, ou sanctions pénales pour fautes graves. La transparence et la 
conformité évitent ces risques. 
  
Traçabilité opérationnelle : 
En pratique, tu dois tenir un registre journalier des soins, pesées, traitements et 
événements. Ces fichiers servent de preuve en cas d'inspection et facilitent le reporting 
scientifique. 
  
Exemple de contrôle : 
Lors d'un audit, on te demandera 7 documents clés : autorisation, protocole, journal 
sanitaire, carnets de formation, registre d'achat d'animaux, rapports de maintenance des 
cages et plan d'urgence. 
  
Mini cas concret : gestion d'un petit protocole en unité expérimentale : 
Contexte : tu travailles sur un protocole de 8 semaines avec 30 rats pour un test 
pharmacologique validé en interne. Étapes : rédiger dossier, obtenir autorisation, suivre 8 
semaines de soins quotidiens, collecter données et archiver. 
  
Étapes opérationnelles : 



1) Préparer dossier de 12 pages. 2) Soumettre et attendre 60 jours. 3) Former 2 techniciens. 
4) Suivre 30 rats, pesées 2 fois par semaine, fiches remplies quotidiennement. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Livrable : dossier finalisé de 25 fichiers comprenant protocole signé, cahier sanitaire 
quotidien, rapport final chiffré des 30 sujets et registre de stockage conservé 5 ans. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Tâche À faire 

Autorisation Vérifier numéro d'autorisation et date de validité 

Registre 
sanitaire 

Remplir quotidiennement, archiver en fin d'étude 

Formation S'assurer que tous les intervenants ont preuve de formation 

Matériel Contrôler hygiène, maintenance des cages et disponibilité des 
médicaments 

Plan d'urgence Affichage visible et simulation au moins 1 fois par an 

  
Conseil de terrain : 
Gardez des fiches modèles prêtes et numérise tout au fur et à mesure, tu gagneras en 
temps et en sérénité lors des inspections. Un petit mot perso, j'ai évité un gros stress grâce 
à cette habitude. 
  

 

En expérimentation animale, tu dois appliquer le code rural, le code de 
l’environnement et la directive 2010/63/UE. Le cœur du cadre légal repose sur 
l’autorisation, la déclaration des installations et les règles des 3R, avec des rôles 
clairs (établissement, expérimentateur, vétérinaire, autorité). 

• Monter un dossier de protocole: avis éthique, méthodes, justification, 
nombre d’animaux, plan d’analgésie et critères d’arrêt. 

• Assurer la conformité terrain: procédures écrites, bien-être quotidien, 
signalement immédiat des incidents. 

• Garantir traçabilité sur 5 ans: registres sanitaires, procédures, 
formations, preuves prêtes pour des contrôles sans préavis. 

En cas de manquement, tu risques avertissements, retrait d’autorisation, amendes 
ou pénal. Pour gagner du temps et limiter les demandes de compléments, prépare 
des modèles de dossier et numérise tout au fil de l’eau. 

   



Élevage, soins et suivi des animaux 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), cette matière te 
met dans le quotidien: Soins courants, alimentation, reproduction, surveillance du 
comportement, manipulation, et bien-être animal sous protocoles. 
  
Cette matière conduit à des évaluations en unités capitalisables: Elles se passent en 
situation professionnelle, tout au long des 2 ans, avec des mises en situation, un oral, et 
des traces écrites. Il n'existe pas de coefficient national, ni de durée nationale fixe.  
  
En stage en animalerie: Un camarade a perdu une validation pour une étape de 
désinfection zappée, ça calme. La préparation du diplôme prévoit au minimum 1 000 
heures et 12 semaines en milieu pro, c'est souvent là que ça se joue.  
  
Conseil : 
Travaille comme au poste: 3 fois 20 minutes par semaine, refais les gestes à blanc, et 
tiens un carnet de suivi avec 5 indicateurs clés (poids, appétit, eau, aspect des fèces, 
attitude). 

• Soins et observation: Détecter douleur, stress, anomalies 
• Hygiène: Dilution, temps de contact, traçabilité 
• Alimentation: Ration, enrichissement, distribution 
• Procédures: Alerte, isolement, compte rendu 

Le jour J, verbalise: Ce que tu fais, pourquoi, et comment tu limites l'inconfort. Demande 1 
retour du tuteur par semaine, corrige vite tes automatismes, et tu gagneras en précision.  
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Hébergement et enrichissement  ................................................................................................  Aller 

      1.   Hébergement et normes  .................................................................................................................................  Aller 

      2.   Enrichissement environnemental et comportements  ..............................................................  Aller 

Chapitre 2 : Paramètres d’ambiance contrôlés  ...........................................................................................  Aller 

      1.   Température et ventilation  ............................................................................................................................  Aller 

      2.   Hygrométrie et qualité de l'air  ....................................................................................................................  Aller 

      3.   Éclairage et rythmes circadiens  ...............................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Hébergement et enrichissement 
  

 1.   Hébergement et normes : 
  
Objectif : 
Ce point t'aide à comprendre quelles sont les normes d'hébergement, l'espace minimal, la 
ventilation et l'entretien quotidien pour assurer le bien-être et la validité des expériences. 
  
Exigences réglementaires : 
Respecte les arrêtés, les directives européennes et les bonnes pratiques. Connaître les 
obligations de suivi sanitaire et les enregistrements est essentiel pour la conformité et la 
sécurité animale. 
  
Organisation pratique : 
Organise les boxes par statut sanitaire, prépare un planning de nettoyage et note les 
rotations. Prévois 15 à 30 minutes par box pour entretien et vérifications quotidiennes. 
  
Exemple d'hébergement : 
Pour des rats, prévoit 2 cages par couple, surfaces minimales de 820 cm2, litière 
renouvelée tous les 3 jours et inspection deux fois par jour pour limiter stress et infections. 
Je me souviens qu'une fois un simple rouleau en carton a réduit les stéréotypies dans 10 
cages en moins de 48 heures, c'était surprenant et formateur. 
  

 2.   Enrichissement environnemental et comportements : 
  
Principes : 
L'enrichissement vise à stimuler les comportements naturels, réduire l'ennui et améliorer 
la santé. Il doit être variable, sécurisé et adapté à l'espèce et aux protocoles 
expérimentaux. 
  
Types d'enrichissement : 

• Sociale : interactions contrôlées entre sujets 
• Matériel : objets à manipuler, surfaces à griffer 
• Alimentaire : distribution intermittente, cachettes alimentaires 
• Sensorielle : odorats, textures et jeux de puzzle 

Évaluation et suivi : 
Mesure l'efficacité par observation comportementale, scoring et indicateurs de santé. 
Tiens un registre de 14 jours après chaque modification pour comparer avant et après et 
valider l'effet. 
  
Astuce pratique : 
Change l'enrichissement toutes les 7 à 10 jours, observe 15 minutes matin et 15 minutes 
soir pendant 14 jours pour établir des tendances claires et fiables sur le terrain. 



  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte : élevage de 120 souris C57BL/6 en cages collectives, observation de stéréotypies 
chez 42 animaux, stress probable lié au manque d'enrichissement. 
  
Étapes : installer 1 objet d'enrichissement par cage, ajouter matériaux à griffer, introduire 2 
tubes d'hébergement et varier l'alimentation pendant 14 jours. 
  
Résultat : après 14 jours, baisse des stéréotypies de 40%, augmentation de l'exploration de 
55% lors des observations et meilleure dynamique sociale générale. 
  
Livrable attendu : rapport de 2 pages décrivant protocole et coûts, tableau hebdomadaire 
des observations sur 14 jours et budget total de 120 euros. 
  

Élément Question à se poser Action recommandée 

Surface par 
animal 

L'espace correspond-il à 
l'espèce et au protocole 

Adapter la cage, noter la modification 
et valider par observation 

Litière La litière est-elle propre et 
appropriée 

Renouveler tous les 3 à 7 jours selon 
espèce 

Enrichissement Est-il varié et sécurisé Introduire au moins 2 types d'objets et 
suivre 14 jours 

Hygiène Le protocole de nettoyage 
est-il respecté 

Mettre un planning visible et vérifier 
quotidiennement 

Suivi sanitaire Les signes cliniques sont-ils 
enregistrés 

Tenir fiche santé et transmettre au 
responsable vétérinaire 

  

 

Tu garantis le bien-être animal et des résultats fiables en respectant les normes 
d'hébergement : espace, ventilation, litière, hygiène, et obligations de suivi sanitaire 
avec traçabilité. 

• Trie les boxes par statut sanitaire et mets un planning de nettoyage 
visible, avec contrôle quotidien (15 à 30 min par box). 

• Installe un enrichissement variable et sécurisé adapté à l'espèce et 
au protocole, et change-le tous les 7 à 10 jours. 

• Mesure l'effet par observation et scoring, et conserve un suivi sur 14 
jours après chaque modification. 



Un changement simple (tube, carton, objet à manipuler) peut vite réduire stress et 
stéréotypies. Note toutes les adaptations, compare avant/après, et ajuste 
l'hébergement selon l'espèce. 

   



Chapitre 2 : Paramètres d’ambiance contrôlés 
  

 1.   Température et ventilation : 
  
Rôle et enjeux : 
La température influe directement sur le métabolisme, la reproduction et le bien-être 
animal. Tu dois viser des valeurs stables pour éviter stress thermique, baisse d'appétit ou 
variations expérimentales. 
  
Contrôle et mesures : 
Utilise un thermomètre étalonné et des enregistreurs automatiques pour suivre 24 heures 
sur 24. Vérifie les sondes au moins une fois par semaine et consigne les relevés dans un 
cahier numérique. 
  
Actions en cas d'écart : 
Si la température dévie de 2 à 3 °C, alerte tout de suite, ajuste la ventilation, active le 
chauffage d'appoint ou refroidis la pièce selon le besoin, puis note l'incident et la mesure 
corrective. 
  

 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Dans une salle de rongeurs, tu ajustes le thermostat de 18 à 21 °C et tu observes une 
réduction des signes respiratoires chez les animaux en 2 semaines, amélioration suivie 
dans le registre. 
  

 2.   Hygrométrie et qualité de l'air : 



  
Importance de l'humidité : 
L'humidité influence la santé des muqueuses et le développement microbien. Pour 
beaucoup d'espèces de laboratoire, viser 45 à 65 % d'humidité relative évite 
dessèchement et prolifération fongique. 
  

 
  
Polluants et oxygénation : 
Surveille ammoniac, CO2 et poussières, surtout en élevages denses. Une extraction 
efficace et des filtres propres maintiennent une bonne qualité d'air et limitent les artefacts 
expérimentaux. 
  
Entretien et fréquence : 
Change les filtres selon le plan, nettoie les bouches d'extraction toutes les 4 à 8 semaines 
et fais mesurer l'ammoniac si tu vois des signes respiratoires chez 3 animaux ou plus. 
  

Paramètre Plage recommandée Fréquence de contrôle 

Température 
rodentiaire 

20 à 26 °C Continu, relevés journaliers 

Humidité relative 45 à 65 % Contrôles hebdomadaires 

CO2 et ammoniac CO2 < 1500 ppm, ammoniac < 10 
ppm 

Mesure mensuelle ou sur 
alerte 

  

 3.   Éclairage et rythmes circadiens : 
  



Cycle lumineux et comportement : 
Un cycle stable de lumière et d'obscurité synchronise les rythmes biologiques. Pour la 
plupart des espèces de laboratoire, le 12 h lumière et 12 h obscurité est standard et 
reproductible. 
  
Intensité et spectre : 
Adapte l'intensité selon l'espèce, environ 150 à 300 lux pour rongeurs en zone de travail. 
Évite lumière directe sur les cages et privilégie des ampoules à spectre stable pour la 
reproductibilité. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, étapes, résultat, livrable : 
Contexte: une salle de souris présente variation de comportement nocturne, perturbant 
résultats comportementaux. Étapes: tu mesures lux sur 7 jours, remplaces ampoules 
halogènes par LED 12:12, synchronises minuteries et consignes. 
  
Résultat: les tests comportementaux deviennent stables en 14 jours, variabilité réduite 
d'environ 20 % selon les relevés internes. Livrable attendu: fiche d'ambiance datée, 
graphique des lux sur 7 jours et plan d'action signé. 
  
Astuce de terrain : 
Note toujours l'heure des interventions, même si c'est un réglage mineur, cela évite des 
confusions lors des bilans expérimentaux. 
  

Checklist 
opérationnelle 

Action concrète 

Contrôles matin et soir Relever température et humidité, noter dans le registre 

Inspection 
hebdomadaire 

Vérifier filtres, bouches d'aération, détecter condensation 

Intervention sur alerte Appliquer procédure corrective, informer le responsable, 
archiver actions 

Suivi des cycles 
lumineux 

Vérifier minuteries mensuellement et enregistrer lux 

Archivage Garder 12 mois de relevés et incidents horodatés 

  
Erreurs fréquentes : 
Oublier d'étalonner les sondes, noter des valeurs approximatives, ou intervenir sans tracer 
l'action, ce sont des erreurs vues en stage. Ces oublis faussent les données et 
compliquent les audits. 
  
Pourquoi c'est utile pour toi ? 



Maîtriser ces paramètres te permettra d'assurer le bien-être animal, d'obtenir des 
résultats expérimentaux fiables et d'être crédible auprès des chercheurs et des 
inspecteurs. 
  

 

Tu sécurises le bien-être animal et la fiabilité des résultats en pilotant température, 
humidité, air et lumière avec des mesures traçables. 

• Vise une température stable (rongeurs 20 à 26 °C) avec suivi 24 h sur 
24 et sondes vérifiées chaque semaine. 

• Maintiens 45 à 65 % d’humidité et une qualité de l’air correcte (CO2 < 
1500 ppm, ammoniac < 10 ppm) via extraction, filtres et entretien 
régulier. 

• Stabilise le cycle lumineux 12:12, contrôle les lux, évite la lumière 
directe, et synchronise les minuteries. 

En cas d’écart (2 à 3 °C, signes respiratoires, lux instables), tu ajustes, tu alertes, puis 
tu notes l’incident, l’heure et l’action corrective. Sans étalonnage ni traçabilité, tu 
crées des biais et tu compliques les audits. 
  

   



Chapitre 3 : Alimentation, abreuvement, litière 
  

 1.   Alimentation : 
  
Principes nutritionnels : 
Les animaux ont besoin d'un apport calorique et d'éléments essentiels adaptés à l'espèce, 
au stade physiologique et à l'activité. Ajuste les rations selon l'âge, le sexe et l'objectif 
expérimental. 
  
Types d'aliments : 
Utilise aliments composés, granulés ou pâtée selon l'espèce, avec compléments 
vitaminés si nécessaire. Note la qualité, la fraîcheur et le taux de protéines pour éviter 
carences ou excès. 
  
Distribution et pratiques : 
Distribue rations en horaires réguliers, en pesant portions et en notant les refus. Evite 
mélanges improvisés qui biaisent résultats expérimentaux et provoquent variations 
alimentaires. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Pour 20 souris adultes, j'ai réduit de 5% la teneur calorique sur 4 semaines, la prise 
alimentaire est devenue stable et le poids moyen a varié de moins de 3%. 
  

Élément Type Avantages Inconvénients 

Granulés Sec Stockage facile, ration 
stable 

Peut être poussiéreux pour 
certains animaux 

Pâtée Humide Bonne palatabilité, 
hydratation accrue 

Durée de conservation réduite 

Granulés de 
cellulose 

Absorbant Réduit humidité dans la 
cage 

Coût supérieur selon 
fournisseur 

  

 2.   Abreuvement : 
  
Besoins en eau : 
L'eau est essentielle et représente souvent 60% du poids corporel chez les jeunes 
rongeurs. Consommations approximatives: souris 4 à 7 ml/jour, rat 20 à 30 ml/jour. 
  



 
  
Systèmes d'abreuvement : 
Choisis biberons ou goutte à goutte selon l'espèce et l'expérience. Vérifie débit, propreté et 
positionnement tous les jours pour éviter déshydratation et contamination microbienne. 
  
Contrôle et hygiène : 
Change l'eau et nettoie les points d'accès au minimum 1 fois par semaine, ou plus si 
nécessaire. Note les anomalies et remplace pièces défaillantes sans délai. 
  
Un jour en stage, j'ai trouvé un biberon bouché qui avait diminué l'apport d'eau, et un 
jeune rat a perdu 10% de son poids en 48 heures, j'en suis encore marqué. 
  

 3.   Litière : 
  
Fonctions et critères : 
La litière isole, absorbe l'humidité et limite les odeurs. Choisis un matériau absorbant, peu 
poussiéreux et compatible avec l'espèce et les analyses prévues. 
  
Choix des matériaux : 
Paille, copeaux de bois, cellulose ou granulés ont des coûts et impacts différents. Évalue 
coût par cage, pouvoir absorbant et risque d'allergènes pour le personnel. 
  
Gestion et élimination : 
Remplace litière souillée selon l'espèce, en moyenne 1 fois par semaine pour rongeurs, 2 
fois par semaine pour animaux plus sales. Stocke déchets séparément pour traçabilité. 
  
Exemple de cas concret : 



Contexte: Dans une unité de 12 souris, l'ammoniac mesuré atteignait 25 ppm après 7 jours, 
et 15% des animaux montraient signes respiratoires. Objectif: réduire à moins de 10 ppm 
en 14 jours. 
  
Étapes: augmenter changes à 2 fois par semaine, remplacer 100% litière par granulés 
absorbants, ventilations réglées à +10% débit. Résultat: ammoniaque tombé à 8 ppm en 10 
jours. Livrable: fiche de suivi datée. 
  

 
  

Contrôle Fréquence Action 

Hydratation Tous les jours Verifier débit et remplir biberons 

Propreté de la 
litière 

1 à 2 fois par 
semaine 

Retirer zones souillées et remplacer litière 

Stock 
alimentaire 

Contrôle 
hebdomadaire 

Vérifier dates et stock disponible pour 7 à 14 
jours 

État sanitaire Tous les jours Noter refus de nourriture, perte de poids ou 
signes respiratoires 

  

 

Pour des animaux stables et des résultats fiables, adapte l’alimentation, l’eau et la 
litière à l’espèce, à l’âge et au protocole. Vise des apports constants et une hygiène 
traçable. 



• Prépare des rations adaptées, avec aliments de qualité (granulés ou 
pâtée) et évite les mélanges improvisés. 

• Garde des horaires réguliers, pèse les portions et note les refus pour 
détecter vite une dérive. 

• Assure un contrôle quotidien de l’eau (débit, propreté), et 
change/nettoie au moins chaque semaine. 

• Choisis une litière peu poussiéreuse, absorbante, et ajuste la 
fréquence de change pour limiter ammoniac et risques respiratoires. 

Un biberon bouché ou une litière saturée peut faire chuter l’état général en 
quelques jours. Avec des contrôles simples et réguliers, tu préviens déshydratation, 
variations de poids et biais expérimentaux. 

   



Chapitre 4 : Surveillance et signes d’alerte 
  

 1.   Détection quotidienne : 
  
Objectif : 
Rappeler pourquoi la surveillance est essentielle pour prévenir problèmes de santé, 
détecter rapidement les anomalies et garantir validité des expérimentations tout en 
respectant le bien-être animal. 
  
Fréquence des rondes : 
Fais des rondes au moins 2 fois par jour, matin et soir, et augmente à 4 fois pour sujets 
fragiles ou après intervention. Chaque ronde dure 10 à 20 minutes selon effectif. 
  
Exemple de ronde quotidienne : 
Dans un laboratoire de 120 souris, une ronde matinale de 15 minutes permet de noter 6 
paramètres par cage et d'identifier 12 anomalies en 30 jours, réduisant incidents de 40%. 
  
Anecdote : 
Une fois j'ai manqué un changement de poids sur une cage, ce défaut m'a appris à 
vérifier la fiche avant de partir. 
  

 2.   Interprétation des signes cliniques : 
  
Signes généraux à surveiller : 
Concentre-toi sur appétit, activité, posture, respiration, poids et pelage car ces signes 
révèlent stress, douleur ou maladie avant que ça n'empire. 

• Perte d'appétit ou abaissement de l'apport alimentaire 
• Respiration laborieuse, haletante ou accélérée 
• Isolement, prostration ou hyperactivité inhabituelle 

Signes spécifiques selon espèces : 
Apprends les normes physiologiques par espèce: fréquence cardiaque et respiratoire, 
température et comportement social. Même variation légère peut indiquer problème sur 
souris, lapins ou poissons. 
  



 
Contrôle de la température: normes physiologiques spécifiques pour chaque espèce. 

  
Astuce organisation : 
Garde un tableau de référence avec 5 valeurs clés par espèce, accessible en 1 clic ou 
affiché près du local de soin pour comparaison rapide lors des rondes. 
  

 3.   Actions et transmission des alertes : 
  
Procédure d'escalade : 
Si un signe grave apparaît, isole si possible, note heure et détails, contacte le vétérinaire 
ou le responsable et applique mesures d'urgence prévues dans le protocole pour limiter 
la souffrance. 
  
Transmissions et traçabilité : 
Enregistre chaque incident dans le cahier numérique ou papier, avec date, heure, 
observateur, description et action. Ces fiches servent pour audit, amélioration des soins et 
suivi longitudinal. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: 40 souris post-opératoires dont 10 léthargiques, triées et surveillées 4 fois par 
jour pendant 7 jours, prise de poids quotidienne et contrôle de l'appétit. 
  
Résultat: 9 récupérées, 1 euthanasiée. Livrable attendu: rapport de 2 pages avec tableau 
chiffré des poids, liste des interventions et timeline horaire, et recommandations. 
  



 
Pour des souriceaux, maintenir une température précise est essentiel pour leur survie 

  
Voici une check-list opérationnelle pour tes rondes, 5 points clairs à suivre rapidement, 
utile au stage et en unité expérimentale pour garder la traçabilité et la sécurité animale. 
  

Élément Critère Fréquence Action si non conforme 

Observation 
générale 

Appétit, activité, 
posture 

2 fois par jour Noter et signaler au 
responsable 

Poids Variation > 5% en 
48 heures 

Quotidienne pour 
sujets à risque 

Mesure, tri et signalement 
vétérinaire 

Respiration Halètement, bruits 
anormaux 

À chaque ronde Isoler et prévenir 
immédiatement 

Plaies et lésion Saignement, 
enflure, infection 

À chaque 
manipulation 

Nettoyer, documenter et 
contacter vétérinaire 

Comportement 
social 

Aggressivité ou 
isolement 

Au moins 1 fois par 
jour 

Noter, surveiller et ajuster 
l'hébergement 

  
Astuce terrain : 
Prépare ton matériel avant la ronde, chronomètre la durée et priorise les animaux fragiles. 
Gagner 3 à 5 minutes par cage fait une différence sur 100 cages lors des sessions 
chargées. 
  

 



Ta surveillance quotidienne protège le bien-être animal et la qualité des résultats. 
Fais 2 rondes/jour (4 si fragiles ou post-intervention) et repère vite les signes 
cliniques précoces en comparant aux normes de l’espèce. 

• Observe appétit, activité, posture, respiration, poids, pelage et 
comportement social. 

• Si anomalie grave: isole si possible, note heure et détails, applique la 
procédure d’escalade et contacte le vétérinaire. 

• Assure une traçabilité rigoureuse: date, observateur, description, 
action, pour le suivi et les audits. 

Prépare ton matériel, chronomètre tes rondes et priorise les animaux à risque. Une 
organisation simple et des notes complètes évitent les oublis et accélèrent la prise 
en charge. 

   



Chapitre 5 : Soins courants et confort 
  

 1.   Hygiène et toilettage courant : 
  
Objectif : 
Garantir l'état cutané, l'intégrité des poils et la propreté visible, réduire les risques 
d'infection et améliorer le bien-être comportemental des animaux au quotidien. 
  
Matériel et fréquence : 
Utilise brosses adaptées, lingettes sans parfum, coupe-ongles spécifiques et solutés 
nettoyants. Pour la majorité des petits rongeurs, un toilettage léger se fait 1 à 2 fois par 
semaine. 
  
Procédure et surveillance : 
Examine le pelage en 30 à 60 secondes, recherche zones d'alopécie, parasites ou croûtes. 
Note chaque anomalie, photographie si possible, et transmet l'information au 
responsable vétérinaire. 
  
Exemple d'entretien du pelage d'un rat : 
En 10 minutes, tu brosses le rat, enlèves les agglomérats et verifies les oreilles. Si tu trouves 
une plaie, tu nettoies à l'eau physiologique et tu signales immédiatement. 
  

Tâche Fréquence 
Durée 

approximative 
Responsable 

Brossage et contrôle 
du pelage 

1 à 2 fois/semaine 5 à 15 
minutes/individu 

Technicien 
animalier 

Coupe d'ongles Tous les 4 à 8 semaines 2 à 10 
minutes/individu 

Technicien 
confirmé 

Nettoyage yeux et 
oreilles 

Au besoin, quotidien si 
sécrétions 

1 à 3 
minutes/individu 

Technicien 
animalier 

  

 2.   Confort thermique et microhabitats : 
  
Objectif : 
Permettre à chaque individu de choisir un micro-lieu adapté, maintenir un confort local 
sans surchauffer, et réduire le stress lié à l'incapacité d'auto-réguler la température. 
  
Aménagements pratiques : 
Propose abris, tapis chauffants réglés précisément, matériaux de nidification variés et 
zones plus fraîches. Ajuste selon l'espèce, âge et état physiologique de l'animal. 
  
Contrôle et calibration : 



Vérifie thermomètres à chaque nettoyage majeur, calibre capteurs tous les 3 mois et 
consigne valeurs. Une variation de plus de 2°C impose une action corrective immédiate. 
  
Exemple d'ajustement pour jeunes souriceaux : 
Pour des souriceaux néonatals, place un tapis chauffant à 32°C pendant 7 à 10 jours, puis 
réduis progressivement selon comportement et poids de croissance. 
  

 
Astuce pratique, quand j'étais en stage je notais les plages de température pendant 7 
jours pour repérer les oscillations nocturnes, ça m'a évité plusieurs pertes inutiles. 
  

 3.   Gestion du stress pendant soins et transport : 
  
Objectif : 
Minimiser la peur et le risque de blessure, faciliter les manipulations nécessaires et limiter 
l'impact physiologique des interventions sur les animaux. 
  
Techniques et routines : 
Habituation progressive, manutention douce, utilisation d'enrichissements olfactifs et 
pauses courtes. Prépare tout le matériel avant la prise en mains pour réduire le temps de 
manipulation. 
  
Signes à observer : 
Surveille respiration, vocalisations, posture et arrêts d'alimentation. Si les signes 
augmentent pendant plus de 5 minutes, arrête la procédure et demande conseil 
vétérinaire. 
  
Exemple d'habituation avant prélèvement sanguin : 



Sur 5 jours, habitue l'animal à la caisse de transport 5 minutes par jour, puis 10 minutes le 
jour du prélèvement, cela réduit le temps total de manipulation. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : 
Tu dois réduire le stress lors du transport de 30 rongeurs adultes vers un laboratoire voisin, 
trajet de 25 minutes. 
  
Étapes : 
1 Identifie 3 groupes selon tempérament, 2 Prépare caisses avec litière familière et 
bouchons d'odeur, 3 Effectue habituation de 3 jours à 10 minutes par jour. 
  
Résultat attendu : 
Réduire les signes de stress observable de 40% pendant et après transport, mesuré par 
fréquence de vocalisations et déficit d'alimentation sur 24 heures. 
  
Livrable : 
Protocole de transport de 2 pages, planning de 3 jours, et rapport de suivi chiffré sur 7 
animaux témoins par groupe montrant évolutions mesurées. 
  
Exemple de résultat chiffré : 
Après application, le technicien note une baisse des vocalisations de 45% et un retour à 
l'alimentation normale sous 8 heures chez 70% des animaux transportés. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Vérification Seuil d'alerte Action immédiate 

Température du tapis 
chauffant 

> ±2°C par rapport à 
consigne 

Couper appareil, remplacer 
et signaler 

Présence de plaies ou 
parasites 

Toute lésion apparente Nettoyage, photo, 
signalement vétérinaire 

Comportement lors de la 
manipulation 

Agression ou immobilité 
prolongée 

Stopper, laisser refroidir, 
réévaluer 

Disponibilité du matériel Manque d'un élément 
critique 

Reporter intervention et 
alerter équipe 

  

 

Tu assures des soins courants qui protègent la peau, maintiennent la propreté et 
limitent infections et stress. 



• Hygiène : toilettage léger hebdomadaire, avec surveillance cutanée 
rapide (30 à 60 s) et signalement immédiat de toute lésion, parasite 
ou croûte. 

• Confort : crée des microhabitats thermiques variés (abris, nidification, 
zones fraîches, tapis chauffant) et corrige toute dérive de plus de 2°C ; 
calibre les capteurs tous les 3 mois. 

• Manipulation/transport : prépare le matériel, habitue progressivement 
et fais des pauses ; arrêt si stress persistant plus de 5 minutes. 

Note et consigne tes observations (photos si possible) pour un suivi fiable. En cas de 
doute ou d’aggravation, tu interromps et tu demandes l’avis du responsable 
vétérinaire. 

   



Reproduction, génétique et gestion des lignées 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), cette matière te 
met dans le concret: Choisir des reproducteurs, organiser des accouplements, suivre 
gestation, mises bas et sevrage, puis assurer la traçabilité des lignées, parfois avec du 
génotypage simple. 
  
Cette matière conduit à une évaluation: En situation professionnelle, pendant la 
formation, souvent avec une production (planning, fiches de suivi) et un entretien. 
Coefficient: Il n'y en a pas par matière, tu valides une unité capitalisable, la durée n'est pas 
fixée nationalement. Je me souviens d'un ami, il a déclic quand il a relié génotype, 
étiquette cage et registre.  
  
Conseil : 
Travaille comme en animalerie: 3 fois par semaine, 20 minutes, tu prends un cas et tu 
déroules la chaîne complète, du choix des reproducteurs jusqu'au sevrage, en notant les 
points de contrôle bien-être. 
  
Fais-toi une mini routine de révision: 

• Créer 2 schémas, cycle reproductif et arbre de lignée 
• Refaire 5 calculs, ratios mâles femelles et prévisions de lots 

Piège fréquent: Apprendre la génétique sans l'organisation. En évaluation, on attend que 
tu justifies tes choix, que tu repères une dérive, et que tu sécurises la traçabilité, même 
sous pression. Termine toujours par un plan d'action clair. 
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Chapitre 1 : Plan d’accouplement 
  

 1.   Objectifs et critères de sélection : 
  
Objectif principal : 
Définir l'objectif de reproduction, par exemple améliorer la fertilité, la robustesse ou 
réduire la consanguinité. Cela guide le choix des reproducteurs et les priorités sur le long 
terme. 
  
Critères phénotypiques : 
Évalue les caractéristiques visibles utiles au système d'expérimentation, comme le poids 
adulte, le comportement, la conformation et la productivité. Note ces critères dans le 
registre pour chaque individu. 

• Âge optimal de reproduction 
• Poids corporel cible 
• Comportement et maniabilité 
• Historique de reproduction 

Critères génétiques et santé : 
Privilégie les animaux avec tests génétiques connus et statut sanitaire sûr. Fixe un seuil de 
coefficient de consanguinité à ne pas dépasser pour limiter les risques de malformations. 
  
Exemple d'élaboration d'un critère : 
Pour une souche expérimentale, tu choisis des reproducteurs avec un coefficient de 
consanguinité inférieur à 6 pour préserver la variabilité génétique. 
  

Critère Seuil conseillé 

Coefficient de consanguinité Moins de 6% 

Âge du premier accouplement Femelles 6 mois, mâles 8 mois 

Intervalle entre portées Minimum 8 semaines 

  

 2.   Organisation pratique et suivi des lignées : 
  
Calendrier et périodicité : 
Établis un calendrier annuel des accouplements en fonction des cycles biologiques. 
Planifie les évaluations tous les 3 mois pour ajuster les objectifs selon les résultats 
observés. 
  
Gestion des accouplements et registre : 
Tenir un registre précis est indispensable, note date d'accouplement, identifiants des 
parents, gestation et résultats de portée. Un tableau mensuel simplifie les bilans et les 
audits. 



  
Contrôle sanitaire et biosécurité : 
Avant accouplement, vérifie le statut sanitaire, vaccins et dépistages. Isole tout animal 
suspect et reporte l'accouplement si un risque infectieux est identifié pour protéger la 
lignée. 
  
Cas concret : 
Contexte : tu dois planifier 6 accouplements pour une souche test, 2 mâles et 12 femelles 
disponibles. Étapes : sélection, contrôles sanitaires, appariement. Résultat attendu : 10 
gestations et environ 60 petits attendus. 
  
Exemple d'application : 
Pour 12 femelles et 2 mâles, tu fais 6 paires par cycle, tu vises 83% de réussite 
gestationnelle, cela donne environ 50 à 60 petits si la taille moyenne de portée est 6. 
  

 
  
Astuce de stage : 
Sur le terrain, imprime un tableau d'appariement hebdomadaire, cela évite les erreurs 
d'identification et réduit les risques de consanguinité accidentelle. 
  

Tâche Fréquence Responsable 

Contrôle sanitaire pré-accouplement Avant chaque cycle Technicien 

Saisie des accouplements Hebdomadaire Agent de salle 

Vérification hygiène et box Quotidienne Équipe 



  

Élément Question à se poser 

Identification des 
reproducteurs 

Les numéros sont-ils lisibles et cohérents ? 

Registre d'accouplement Toutes les dates et résultats sont-ils notés ? 

Suivi des portées As-tu le compte des naissances et des mortalités ? 

Plan de remplacement Y a-t-il des reproducteurs de réserve en cas 
d'absence ? 

  
Exemple de livrable attendu : 
Un tableau d'appariement Excel ou papier listant 6 paires, dates d'accouplement, numéro 
des parents, date prévue de mise bas et responsable. Ce livrable doit permettre un suivi 
hebdomadaire. 
  
Astuce pratique : 
Évite de planifier plus de 12 accouplements par mâle sur une période de 3 mois pour 
limiter la fatigue reproductive et préserver la qualité du sperme. 
  

 
Planification des accouplements: limiter à 12 accouplements par mâle en 3 mois. 

  
Je me souviens d'un stage où un tableau mal rempli a causé deux portées imprévues, 
depuis j'insiste toujours sur la lisibilité des étiquettes. 
  



 

Tu construis ton plan d’accouplement en partant d’un objectif de reproduction 
clair, puis tu sélectionnes les reproducteurs avec des critères phénotypiques clés 
et des garanties génétiques et sanitaires. 

• Fixe un seuil de consanguinité (ex. moins de 6%) et des repères d’âge 
(femelles 6 mois, mâles 8 mois). 

• Planifie un calendrier annuel, avec bilans tous les 3 mois, et un 
intervalle minimum de 8 semaines entre portées. 

• Tiens un registre d’accouplement précis (dates, identifiants, gestation, 
résultats) et renforce la biosécurité avant chaque cycle. 

• Évite de dépasser 12 accouplements par mâle en 3 mois pour limiter la 
fatigue. 

Un suivi rigoureux (identification lisible, registre à jour, suivi des portées, plan de 
remplacement) t’évite les erreurs et sécurise la lignée. Un tableau d’appariement 
simple suffit si tu le mets à jour chaque semaine. 

   



Chapitre 2 : Gestation, mise bas, sevrage 
  

 1.   Surveillance de la gestation : 
  
Objectif et points clés : 
Suivre l'évolution de la gestation te permet d'anticiper les besoins alimentaires, sanitaires 
et logistiques. Tu notes la date d'accouplement, la durée estimée et les signes de 
complications pour chaque femelle gestante. 
  
Signes physiologiques à contrôler : 
Surveille la prise de poids, l'abdomen, l'appétit et les comportements de nidification. 
Vérifie poids une fois par semaine, plus fréquemment deux semaines avant la mise bas si 
tu suspectes un problème. 
  
Alimentation et environnement : 
Augmente progressivement les apports énergétiques à partir du tiers final de la gestation. 
Assure une litière propre, un abri calme et une température stable, adaptée à l'espèce, 
pour diminuer le stress. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Pour des souris gestantes, j'ai augmenté la ration calorique de 10% à J14 pour réduire la 
maigreur post-partum, ce qui a augmenté la survie des petits de 82% à 92% sur 3 portées. 
  

 
  



Espèce 
Durée de gestation 

approximative 
Remarques pratiques 

Souris 19 à 21 jours Pesées hebdomadaires, veille accrue à 
J14 

Rat 21 à 23 jours Surveillance comportementale, 
préparation du nid 

Lapin 28 à 31 jours Prévoir nid et matériel de vérification des 
portées 

Cochon 
d'Inde 

59 à 72 jours Attention à la dystocie, surveillance 
rapprochée 

  

 2.   Mise bas et assistance : 
  
Préparation du jour j : 
La semaine précédant la mise bas, vérifie le matériel : cage propre, linge, lampe 
chauffante si nécessaire, et trousse d'urgence. Prépare une fiche pour noter heure de 
début et fin de travail. 
  
Signes d'imminence et actions : 
Repère respiration accélérée, agitation, contractions visibles ou perte d'appétit. Si la 
phase active dure plus de 2 heures sans issue pour les petits, contacte le vétérinaire ou 
ton responsable experimental. 
  

 
Surveillance des contractions pendant la mise bas, phase active limitée à 2 heures 



  
Quand et comment assister ? 
Interviens seulement si la mère est en détresse ou si un petit est bloqué. Utilise des gants 
propres, des serviettes chaudes et évite de séparer la mère des petits plus de 5 minutes. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Pendant un stage j'ai réduit les complications néonatales en standardisant la fiche de 
mise bas et en formant l'équipe à détecter une dystocie avant 30 minutes d'effort inutile. 
  

Situation Action immédiate 

Contractions espacées, début normal Surveiller, garder calme, noter heures 

Fortes contractions sans expulsion depuis 2 
heures 

Alerter vétérinaire, préparer assistance 

Nouveau-né immobile et sec Stimuler, sécher, vérifier respiration, 
favoriser tétée 

  

 3.   Sevrage et soins postnatals : 
  
Soins immédiats aux nouveau-nés : 
Assure que tous les petits tètent dans les 2 premières heures. Répare un petit affaibli en le 
plaçant contre la mère et en vérifiant qu'il reçoit du colostrum, essentiel au système 
immunitaire. 
  
Calendrier de sevrage : 
Le sevrage varie selon l'espèce, de 3 semaines chez la souris à 8 semaines chez certaines 
espèces plus grosses. Planifie un sevrage progressif sur 3 à 7 jours pour réduire le stress et 
la mortalité. 
  
Suivi post-sevrage et croissance : 
Mesure poids des jeunes toutes les semaines pendant un mois, note signes de maladie. 
Vise une croissance régulière, sans perte de 10% ou plus entre 2 pesées consécutives, ce 
qui serait alarmant. 
  



 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En changeant la séparation progressive sur 5 jours, on a réduit les bagarres post-sevrage 
de 30% et amélioré la prise de poids moyenne de 6% sur 4 portées testées. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : une portée de lapins de 9 petits, mère primipare. Étapes : préparation du nid J-
3, surveillance active à partir de J27, assistance légère à J28 pour 1 petit coincé. Résultat : 
8 survivants au sevrage. 
  
Livrable attendu : 
Fiche de suivi de portée comprenant dates d'accouplement et de mise bas, heure de 
chaque naissance, poids à J1 et à sevrage, taux de survie. Exemple chiffré : taux de survie 
89%, poids moyen au sevrage 800 g. 
  

Vérification Critère opérationnel 

Présence de colostrum Tétée effective dans les 2 premières heures 

Gain de poids Gain positif hebdomadaire minimal 5% selon espèce 

Comportement social Absence d'isolement ou d'agressivité excessive 

  
Check-list terrain : 
  

Élément Action rapide 



Fiche de reproduction Compléter à chaque événement 

Matériel de mise bas Préparer J-3 pour chaque femelle 

Pesées Hebdomadaires, intensifier si nécessaire 

Trousse d'urgence Gants, serviettes, désinfectant, lampe 

Suivi post-sevrage Pesée et comportement 1 fois par semaine 

  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Ne pas noter les dates est une erreur courante, garde toujours une fiche disponible. Évite 
d'intervenir trop tôt pendant la mise bas, cela augmente le stress pour la mère et les 
petits. 
  
Astuce de stage : 
Range une trousse "mise bas" accessible et formate une fiche simple en 1 page, ainsi tu 
gagnes 10 à 15 minutes sur chaque intervention et tu perds moins d'informations. 
  

 

En suivant la gestation, tu anticipes alimentation, santé et organisation : note 
accouplement, durée estimée et signes anormaux. Contrôle abdomen, appétit et 
nidification, avec surveillance hebdomadaire du poids (renforcée avant la mise 
bas). Prépare le matériel J-3 et observe les signes de travail. 

• Augmente l’énergie au dernier tiers, garde litière propre, abri calme et 
température stable. 

• Si contractions fortes sans expulsion depuis 2 h, alerte vite; fais une 
assistance minimale et propre seulement en cas de détresse. 

• Assure la tétée et le colostrum en 2 h, puis un sevrage progressif 3 à 7 
jours avec pesées hebdomadaires. 

Centralise tout dans une fiche de suivi (heures, poids, survie). Tu évites d’intervenir 
trop tôt, et tu repères rapidement une perte de poids ou un comportement anormal 
après sevrage. 

   



Chapitre 3 : Sexage et identification 
  

 1.   Techniques de sexage : 
  
Méthodes visuelles : 
Pour de nombreuses espèces, tu peux repérer le sexe en observant la taille, le plumage ou 
la forme de la tête. Cette méthode prend 10 à 60 secondes par individu et reste non 
invasive. 
  
Méthodes anatomiques : 
Le sexage par examen génital est rapide chez les mammifères et oiseaux jeunes, il 
demande un bon entraînement et respecte le bien-être, il peut demander 30 secondes à 
2 minutes par animal. 
  
Méthodes génétiques : 
Le sexage moléculaire reste la plus fiable, il nécessite un prélèvement et 24 à 48 heures 
pour obtenir un résultat en laboratoire, utile pour espèces monomorphes ou 
reproducteurs importants. 
  
Exemple d'observation au nid : 
Lors d'un stage j'ai appris à repérer le dimorphisme sexuel sur des canaris, observation de 
30 jeunes en 1 heure, taux d'erreur initial autour de 15% avant entraînement. 
  

 2.   Méthodes d'identification : 
  
Étiquetage physique : 
Les bagues, colliers ou tatouages restent courants, ils sont peu coûteux et visibles, mais 
peuvent s'abîmer ou gêner certains animaux si mal posés. 
  
Marquage électronique : 
Les puces RFID et transpondeurs offrent une traçabilité précise, lecture en quelques 
secondes, budget initial plus élevé mais durabilité souvent supérieure à 5 ans. 
  
Registre et code-barres : 
Associer un identifiant unique à une fiche papier ou numérique limite les erreurs 
humaines, la saisie doit être faite dans les 24 heures suivant l'identification pour rester 
fiable. 
  
Astuce pratique : 
Numérote toujours les bagues de façon croissante et note immédiatement le couple ID-
sexe dans ta base, ça évite 70% des erreurs de saisie en stage. 
  

Méthode Avantages Inconvénients 

Observation visuelle Rapide et gratuit Moins fiable sur espèces monomorphes 



Examen anatomique Fiable si maîtrisé Demande formation et manipulation 

Sexage génétique Très haute fiabilité Coût et délai liés au laboratoire 

  

 3.   Gestion et traçabilité des lignées : 
  
Registre des lignées : 
Tenir une base avec ID, sexe, date de naissance et parents permet de suivre 100% des 
animaux utiles à l'expérimentation, un fichier bien tenu évite les croisements non voulus. 
  
Plan d'accouplement lié au sexage : 
Utilise le sexage pour ajuster les plans d'accouplement, par exemple répartir 1 mâle pour 2 
à 4 femelles selon l'espèce, et mettre à jour les effectifs mensuellement. 
  
Contrôles périodiques : 
Programmer des audits trimestriels sur 10% des fiches permet de détecter erreurs de 
saisie ou de marquage rapidement, corrige les écarts avant qu'ils ne deviennent 
systématiques. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte : élevage en UUE de 300 souris, objectif sexer et identifier 250 nouveaux individus 
en 3 mois. Étapes : sexage à 10 jours, pose de code auriculaire, saisie dans la base. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Résultat : 250 souris identifiées, taux d'erreur < 2% après contrôle. Livrable : fichier Excel de 
250 lignes indiquant ID, sexe, date de naissance, parentage, localisation cage. 
  

Étape Action concrète Fréquence 

Préparer 
matériel 

Vérifier bagues, puce, lecteur, fiches Avant chaque 
session 

Sexage sur site Observer puis confirmer par palpation ou 
prélèvement 

Au moment du 
sevrage 

Saisie Entrer ID et sexe dans la base dans les 24 
heures 

Immédiatement 

Vérification Contrôler 10% aléatoire des fiches Trimestriel 

  
Astuce de stage : 
Si tu as plusieurs espèces, crée un code couleur par espèce pour les bagues et fiches, 
cela réduit les confusions lors des transmissions entre équipes. 
  

 



Tu sexes et tu identifies les animaux en choisissant la méthode la plus adaptée à 
l’espèce, au temps dispo et au niveau de fiabilité attendu. 

• Méthodes visuelles rapides : observation taille, plumage, tête, non 
invasive mais limitée chez les espèces monomorphes. 

• Examen anatomique : efficace si tu es formé, manipulation brève en 
respectant le bien-être. 

• Sexage génétique fiable : prélèvement, résultat en 24 à 48 h, utile pour 
reproducteurs et cas ambigus. 

• Identification : bagues ou tatouages, ou RFID pour une traçabilité 
précise et durable, puis saisie sous 24 h. 

Tiens un registre (ID, sexe, naissance, parents) pour éviter les croisements non 
voulus. Vérifie régulièrement les données : un audit trimestriel sur un échantillon 
détecte vite les erreurs et sécurise tes lignées. 

   



Chapitre 4 : Suivi de lignées (génétique, OGM) 
  

 1.   Suivi génétique et analyse de pedigree : 
  
Objectif et utilité : 
Le but est de garder la trace des parents, des croisements et des caractères recherchés, 
pour éviter la consanguinité et maintenir la qualité des lignées sur plusieurs générations. 
  
Méthodes pratiques : 
Tu utilises un fichier pedigree, un identifiant unique par animal, et des relevés 
systématiques à chaque mise bas, croisement et résultat de génotypage pour garantir la 
traçabilité. 
  
Calcul de consanguinité et indicateurs : 
Calcule le coefficient de consanguinité approximatif à partir des arbres, et surveille 
l'effectif effectif de la population, pour limiter la dérive génétique en dessous d'une perte 
de diversité notable sur 5 à 10 générations. 
  
Interprétation des résultats : 
Si tu constates une hausse du coefficient de consanguinité ou une perte de phénotypes 
attendus, revois le plan d'accouplement, introduis au moins 1 reproducteur externe ou 
utilise cryoconservation pour diversifier la lignée. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Tu observes une baisse de taille moyenne de portée, tu vérifies le pedigree et 20 
génotypages, tu identifies 2 couples responsables, et tu les retires du programme pour 
restaurer les performances en 2 générations. 
  

 2.   Gestion des lignées transgéniques et OGM : 
  
Définitions et cadre légal : 
Un animal transgénique porte un ou plusieurs gènes introduits par manipulation. Toute 
manipulation d'OGM implique déclaration au responsable réglementaire de 
l'établissement et respect des règles nationales et européennes. 
  
Bonnes pratiques de manipulation : 
Travaille en zone dédiée, étiquette clairement les cages, conserve des enregistrements 
des protocoles et réimplique les autorisations, pour éviter toute dissémination 
accidentelle de l'OGM. 
  
Traçabilité et étiquetage : 
Étiquette chaque animal avec identifiant, statut transgénique, date de naissance et 
génotype connu, afin que tout stagiaire ou technicien sache instantanément le niveau de 
confinement requis. 
  



Contention, biosécurité et élimination : 
Respecte les procédures d'élimination des déchets biologiques, consignes de 
décontamination des surfaces et règles de circulation des personnes entre zones, pour 
limiter les risques sanitaires et réglementaires. 
  
Exemple d'utilisation d'une lignée transgénique : 
Pour tester un gène rapporteur, tu maintiens 1 portée transgénique en cage isolée, tu 
réalises 10 génotypages PCR à 3 semaines, puis tu archives les échantillons NGS si 
nécessaire, et tu fournis un rapport avec taux de transmission. 
  

 3.   Pratique d'échantillonnage et tests moléculaires sur le terrain : 
  
Prélèvement et étiquetage : 
Prélève sang, queue ou écouvillon selon l'espèce, note l'identifiant animal, la date et le 
statut expérimental, et stocke à température adaptée pour éviter la dégradation de l'ADN. 
  
Techniques de génotypage courantes : 
Tu peux utiliser PCR ciblée pour un allèle connu, ou panels de microsatellites et SNP pour 
vérifier l'origine et la pureté. Le choix dépend du budget et de l'objectif du suivi. 
  
Contrôles qualité et fréquence : 
Fais des contrôles négatifs et positifs, inclue 5 à 10 % d'échantillons doublons pour vérifier 
la reproductibilité, et planifie des campagnes de génotypage tous les 1 à 2 ans selon la 
vitesse d'évolution de la lignée. 
  
Astuce et erreurs fréquentes : 
Étiquette directement le tube puis l'animal, évite les mélanges de gants entre 
prélèvements, et note toujours l'heure du prélèvement pour retracer d'éventuelles 
anomalies. 
  
Exemple de protocole de prélèvement : 
Pour 30 souris, prélève 1 queue de 2 à 3 mm, étiquette chaque tube avec code et date, 
conserve à 4 °C jusqu'à extraction sous 48 heures, puis envoie 10 échantillons témoins 
pour contrôle externe. 
  



 
  

Élément Usage pratique Ordre de grandeur 

PCR ciblée Détecter la présence d'un 
transgène 

1 à 5 jours, coût variable 

Panel de SNP Vérifier l'origine et pureté de la 
lignée 

1 à 2 semaines, 20 à 200 € par 
animal 

Microsatellites Contrôler la diversité génétique 2 semaines, panel 10 à 20 
marqueurs 

  
Sur le terrain, la communication est clé, note toujours qui a réalisé l'opération et garde 
une copie papier et numérique des résultats pour les audits et les stages. 
  
Mini cas concret : maintien d'une souche murine homozygote : 
Contexte : tu dois maintenir une souche homozygote pour un gène KO en confinement. 
Étapes : 1) génotyper 20 animaux à 3 semaines par PCR, 2) conserver 5 reproducteurs 
sains identifiés par pedigree, 3) cryoconserver 50 embryons tous les 2 ans. Résultat : 
maintien de l'homozygotie à plus de 95 % sur 3 générations. Livrable attendu : fichier 
pedigree Excel avec 3 générations, rapport PCR avec 20 profils, et attestation de 
cryoconservation de 50 embryons. 
  



 
  

Checklist opérationnelle Action 

Identification Vérifie l'ID animal et étiquette avant prélèvement 

Échantillonnage Prélève proprement, change de gant entre animaux 

Stockage Place les tubes à 4 °C si analyse sous 48 h 

Contrôle qualité Inclue 5 % d'échantillons doublons et témoins 

Archivage Sauvegarde résultats numériques et papier 10 ans 

  
Astuce de stage : prépare à l'avance des kits avec 30 tubes étiquetés, 2 gants de 
rechange et 1 bloc chauffant, cela te fait gagner 10 à 15 minutes par session de 
prélèvement et réduit les erreurs. 
  

 

Tu assures le suivi des lignées en combinant traçabilité du pedigree, indicateurs 
génétiques et règles OGM, pour éviter la consanguinité, protéger la qualité et rester 
conforme. 

• Attribue un ID unique, enregistre chaque croisement, mise bas et 
génotypage, puis surveille le coefficient de consanguinité et l’effectif 
effectif. 



• Si la diversité chute, ajuste le plan d’accouplement, introduis un 
reproducteur externe ou utilise la cryoconservation. 

• En transgénique, travaille en zone dédiée OGM, étiquette cages et 
animaux (statut, génotype, date), et applique biosécurité et élimination 
des déchets. 

• Pour les prélèvements, étiquette tout de suite, stocke correctement et 
fais des contrôles qualité (témoins, 5 à 10 % de doublons). 

Sur le terrain, note qui fait quoi et archive les résultats en version papier et 
numérique pour les audits. Une préparation en amont (tubes déjà étiquetés, gants, 
matériel) réduit nettement les erreurs. 

   



Manipulation, contention et sécurité biologique 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), cette matière te 
met dans le concret: Attraper, porter, installer et déplacer un animal sans le stresser, tout 
en te protégeant et en protégeant la colonie. 
  
Elle conduit à une évaluation en situation professionnelle, réalisée en cours de formation, 
souvent sur ton lieu d'alternance, et elle est surtout liée aux activités d'interventions sur 
l'animal et d'hygiène sanitaire. Il n'y a pas de coefficient national ni de durée nationale 
unique, car la certification se fait par 6 unités capitalisables, avec des modalités fixées 
dans le plan d'évaluation du centre. 
  
Un camarade s'est déjà fait surprendre par un animal nerveux pendant une prise trop 
rapide, ça m'a marqué: Les gestes calmes et la préparation du matériel font souvent la 
différence le jour où tu es observé. 
  
Conseil : 
Je te conseille de t'entraîner comme en poste, 2 fois par semaine pendant 20 minutes, en 
répétant toujours la même routine, puis en la variant. Le but est d'être fluide sans 
précipiter. 

• Préparer tes EPI et ton matériel avant d'ouvrir une cage 
• Nommer à voix basse tes gestes pour rester méthodique 
• Noter 3 erreurs fréquentes et les corriger à la séance suivante 

Le piège classique, c'est d'oublier la sécurité biologique quand tu te concentres sur la 
contention: Hygiène des mains, sens de circulation, gestion des déchets et désinfection 
doivent rester automatiques, même sous stress. 
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Chapitre 1 : Contention et déplacement 
  

 1.   Préparer la contention : 
  
Objectifs : 
Savoir pourquoi tu dois contenir un animal, réduire son stress, éviter les blessures et 
garantir la qualité des manipulations et des données expérimentales lors des actes en 
laboratoire. 
  
Matériel essentiel : 
Liste courte: gants, blouse, masque, serviettes, caisse de transport, liens mous, harnais 
adaptés, couverture. Vérifie l'état, la propreté et la disponibilité du matériel avant chaque 
séance. 
  
Sécurité et éthique : 
Respecte les règles de biosécurité et le bien-être animal, appliques les procédures écrites, 
limites les durées de contention et utilises la contention la moins invasive possible pour 
préserver la validité des expériences. 
  
Une fois en stage, j'ai perdu 30 secondes à chercher une couvre-cage, depuis je prépare 
toujours le matériel 10 minutes à l'avance. 
  
Exemple de préparation : 
On prépare la contention d'une souris: deux opérateurs, 1 manchette, couverture, temps 
estimé 90 secondes. On note le numéro de l'animal et l'objet du prélèvement sur le 
registre. 
  

Élément Vérifier Fréquence 

Gants Intégrité, taille adaptée Avant chaque session 

Caisse de transport Ventilation, sécurité des fermetures Avant chaque 
déplacement 

Harnais ou liens 
mous 

Pas d'usure, pas d'éléments 
coupants 

Hebdomadaire 

Registre Numéro animal, motif, opérateurs Après chaque 
manipulation 

  

 2.   Déplacer l'animal : 
  
Principes : 
Déplace toujours en minimisant les manipulations, planifie ton trajet, annonces aux 
collègues, sécurises portes et chariots, gardes un contact calme pour réduire le stress et 
éviter les mouvements brusques. 



  
Techniques selon espèces : 
Pour rongeurs, prends la base de la queue pour déplacements courts, utilises une caisse 
ventilée pour plus de 2 minutes. Pour lapins et chiens, soutiens le thorax et les cuisses pour 
éviter les blessures lombaires. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: transfert de 12 souris adultes vers la salle d'expérimentation pour un 
prélèvement, en respectant 30 minutes de biosécurité post-nettoyage et 2 opérateurs. 

• Étape 1: Préparer 2 caisses ventilées et noter les numéros sur le registre. 
• Étape 2: Contenir chaque souris en moins de 90 secondes par opérateur pour 

limiter le stress. 
• Étape 3: Transfert de 12 souris en 10 minutes, remise des caisses au 

responsable. 
• Résultat et livrable attendu: fiche de transfert signée, 12 animaux transférés, 

temps total documenté. 

Astuce stage : 
Organise ton poste en triant le matériel par ordre d'utilisation et prévois 5 minutes de 
briefing avec ton binôme, cela réduit les erreurs et fait gagner en moyenne 30 % de temps 
sur la séance. 
  

 

La contention sert à réduire le stress, éviter les blessures et obtenir des données 
fiables. Prépare tout avant de toucher l’animal, en respectant les règles de 
biosécurité et la contention la moins invasive. 

• Vérifie le matériel: gants, blouse, masque, serviettes, caisse ventilée, 
liens/harnais, registre. 

• Planifie un trajet planifié, annonce-toi, sécurise portes et chariots, reste 
calme. 

• Adapte la prise: rongeurs queue sur courte durée puis caisse; 
lapins/chiens thorax et cuisses. 

• Trace tout dans le registre de suivi (numéro, motif, opérateurs) et 
limite le temps de contention. 

Anticipe: poste rangé et brief de 5 minutes avec ton binôme. Tu gagnes du temps, 
tu fais moins d’erreurs et l’animal subit moins de stress. 

   



Chapitre 2 : Équipements de protection (EPI) 
  

 1.   Types d'EPI essentiels : 
  
Protection des mains : 
Choisis des gants adaptés au risque, jetables ou réutilisables. En laboratoire, on utilise 
souvent des gants nitrile taille 7 à 9 pour manipuler solutions et animaux, remplacés 
toutes les 4 heures si usage intensif. 
  
Protection respiratoire : 
Masques chirurgicaux pour réduire projections, masques FFP2 pour agents aérosolisés ou 
procédures à risque. Un FFP2 filtre environ 94% des particules, vérifie l'ajustement 
systématiquement avant entrée en zone. 
  
Protection oculaire et faciale : 
Lunettes étanches ou visière selon l'activité. Les lunettes te protègent des éclaboussures, 
la visière protège aussi le visage lors de manipulations brutales ou d'animaux 
susceptibles de projeter des liquides. 
  
Protection corporelle : 
Blouses, tabliers et sur-chaussures selon le risque. La blouse protège des salissures et 
agents biologiques, change-la dès qu'elle est contaminée, idéalement au moins une fois 
par jour en zone humide. 
  
Exemple d'utilisation d'un EPI : 
Tu prépares une cage contaminée, tu enfiles gants nitrile, blouse, lunettes et masque FFP2, 
tu changes les gants toutes les 2 heures si ta tâche est humide ou après contact direct 
avec fluides. 
  

Élément Usage 
Remplacement 

recommandé 
Vérification quotidienne 

Gants nitrile Manipulation 
d'animaux et 
produits 

Toutes les 4 heures ou 
après perforation 

Intégrité, absence de 
trous 

Masque 
FFP2 

Protection contre 
aérosols 

Après 8 heures 
d'utilisation continue 
max 

Ajustement sur le visage, 
absence de déformation 

Lunettes 
étanches 

Protection contre 
éclaboussures 

Remplacer si rayures ou 
craquelures 

Propreté et joints intacts 

Blouse Barrière contre 
contamination 

Changer 
quotidiennement ou si 
souillée 

Fermetures 
fonctionnelles et tissus 
intacts 



  

 2.   Choisir et entretenir les EPI : 
  
Critères de sélection : 
Évalue le risque biologique, le confort et la compatibilité avec la tâche. Prends en compte 
taille, résistance chimique et durée d'utilisation prévue, un mauvais choix réduit la 
protection effective. 
  
Entretien et stockage : 
Les EPI réutilisables demandent nettoyage selon la fiche fabricant. Range-les à l'abri de la 
poussière, idéalement dans des armoires fermées et identifiées pour éviter la 
contamination croisée. 
  
Contrôle et traçabilité : 
Consigne les vérifications dans un registre ou sur une checklist digitale, note date d'achat, 
date d'ouverture et dates de contrôles mensuels pour les EPI critiques, ainsi tu pourras 
prouver la conformité. 
  
Astuce de stage : 
Moi j'étiquetais chaque lot de gants avec date d'ouverture, ça évitait d'utiliser des lots trop 
vieux et ça facilitait les audits. Les étudiants oublient souvent cette pratique simple. 
  

Question à se poser Réponse attendue 

L'EPI couvre-t-il le risque identifié ? Oui, testé selon procédure interne 

Peut-on le désinfecter facilement ? Oui, compatible avec produits validés 

Est-il confortable pour 4 à 8 heures ? Confort validé par essai utilisateur 

  

 3.   Mise en pratique et vérification sur le terrain : 
  
Procédure d'habillage et déshabillage : 
Respecte l'ordre pour éviter contamination croisée, par exemple blouse, masque, lunettes, 
gants à l'entrée, enlève d'abord les gants puis la blouse hors zone contaminée, jette ou 
lave selon protocole. 
  
Contrôles avant intervention : 
Fais un contrôle visuel des EPI, vérifie étanchéité des gants et l'ajustement du masque, 
consigne tout défaut et remplace l'élément défectueux avant de commencer l'activité. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : cage d'un rongeur avec suspicion d'excrétion infectieuse, intervention prévue 
30 minutes. Étapes : préparation des EPI, installation d'un poste de travail, désinfection 
après intervention. Résultat : cage nettoyée et zone décontaminée en 25 minutes. Livrable 



attendu : rapport d'intervention d'une page indiquant EPI utilisés, durée, produits et photo 
avant/après. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En stage, j'ai réduit le temps de préparation de 12 à 8 minutes en regroupant EPI et 
matériel sur un chariot dédié, ça limitait aussi le nombre d'allers-retours entre salles. 
  

Checklist terrain Action 

Vérifier EPI avant entrée Contrôle visuel et ajustement 

Étiqueter lot ouvert Noter date d'ouverture 

Prevoyez remplacement Remplacer gants après 4 heures ou contamination 

Consigner intervention Remplir rapport avec EPI utilisés 

Stock sécurisé Garder réserve séparée et ventilée 

  
Ressources et conformité : 
D'après l'INRS, les EPI doivent s'intégrer à une démarche globale de prévention, ils ne 
remplacent pas les mesures techniques. Assure-toi que les équipements sont certifiés et 
que les formations sont documentées. 
  
Astuce pratique : 
Avant les TP, prépare un petit coffre EPI contenant 5 gants, 2 masques et 1 paire de 
lunettes, ça sauve souvent quand le stock central est vide. 
  

 

Les EPI te protègent seulement s’ils sont bien choisis, portés dans le bon ordre et 
remplacés à temps. Adapte-les au risque (biologique, projections, aérosols) et 
vérifie-les avant d’entrer en zone. 

• Choisis des gants adaptés au risque et change-les si perforés ou au 
plus tard toutes les 4 h (plus souvent en tâche humide). 

• Pour les aérosols, assure l’ajustement du FFP2 et remplace-le après 8 h 
d’usage continu max. 

• Respecte l’ordre d’habillage et garde une traçabilité des contrôles 
(dates, défauts, checklists). 

Stocke les EPI réutilisables propres et à l’abri, et consigne chaque intervention (EPI, 
durée, produits). Souviens-toi que les EPI complètent les mesures techniques, ils ne 
les remplacent pas. 

   



Chapitre 3 : Prévention des risques biologiques 
  

 1.   Identifier les risques biologiques : 
  
Objectif et méthode : 
L'objectif est de repérer les agents et les situations à risque dans ton unité, afin de prioriser 
les actions. Fais un inventaire des espèces, des procédures et des locaux en un seul 
tableau synthétique. 
  
Principaux agents et voies d'exposition : 
On trouve souvent bactéries, virus, champignons et parasites chez les rongeurs ou 
poissons. Les voies courantes sont respiratoire, cutanée ou orale via les aliments ou 
plaies, surveille ces entrées potentielles. 
  
Exemple d'identification simple : 
Tu crées une fiche pour la salle de quarantaine, indiquant 3 agents suspects, fréquence 
des manipulations trois fois par jour, et personnes exposées limitées à 2 techniciens. 
  
Outils pratiques : 
Utilise une grille 4 colonnes: zone, agent probable, voie d'exposition, niveau de gravité. 
Mets à jour la grille tous les 12 mois ou après un incident pour garder l'évaluation 
pertinente. 
  

 2.   Mettre en place des mesures de prévention et d'hygiène : 
  
Aménagements et procédures : 
Organise les flux propres/sales, limite l'accès aux zones sensibles et affiche les protocoles 
visibles. Un sas d'entrée de 2 m² peut suffire pour les petites unités, vérifie la circulation du 
personnel. 
  
Pratiques d'hygiène et désinfection : 
Nettoie avant de désinfecter, respecte les temps de contact des produits, note les dates 
sur un cahier. D'après l'INRS, une procédure documentée réduit significativement les 
erreurs quotidiennes. 
  
Exemple de procédure quotidienne : 
Nettoyage matin et soir, désinfection ciblée après chaque manipulation risquée, relevé 
dans un cahier pendant 7 jours pour validation par le responsable. 
  
Formation et comportement sur le terrain : 
Forme l'équipe sur 1 journée initiale, puis 1 heure de rappel chaque trimestre. Encourage 
l'attitude de signalement immédiat d'un incident, cela évite 80% des escalades inutiles 
selon le retour d'expérience en stage. 
  

 3.   Gérer incidents et déchets biologiques : 



  
Procédure en cas d'exposition : 
Si une exposition survient, isole la personne, rince la zone 15 minutes si cutanée, signale 
l'incident au responsable et complète un rapport. Agis dans l'heure pour limiter l'impact et 
documente chaque étape. 
  
Tri et élimination des déchets : 
Classe les déchets infectieux selon le code local et garde les conteneurs fermés. Un 
protocole clair réduit les erreurs de tri, prévois une collecte externe régulière, typiquement 
toutes les 2 semaines. 
  
Exemple de fiche d'incident : 
Fiche remplie en 10 minutes, contenant date, heure, type d'exposition, action immédiate, 
personnes informées et suivi médical recommandé pendant 14 jours. 
  
Mini cas concret - gestion d'une contamination dans une lignée de rongeurs : 
Contexte, étapes, résultat, livrable attendu : 

• Contexte : contamination bactérienne détectée dans 1 cage sur 24, suspicion 
liée à un lot d'alimentation. 

• Étapes : isolation immédiate des 24 cages, prélèvements sur 5 animaux, 
vérification du stock d'aliments, nettoyage complet en 48 heures. 

• Résultat : réduction des signes cliniques à 0 en 7 jours après changement 
d'aliment et traitement ciblé. 

• Livrable attendu : rapport d'incident de 3 pages, plan d'action en 5 points 
réalisé dans 7 jours, et mise à jour de la fiche de risque. 

Petite anecdote : en stage, j'ai appris qu'un simple changement de fournisseur a évité une 
euthanasie massive, ça marque. 
  

Agent Mode de transmission Mesure principale 

Salmonella Orale, contamination 
alimentaire 

Contrôle alimentaire et désinfection 
rigoureuse 

Mycoplasma Aérosols, contacts proches Quarantaine et tests réguliers 

Dermatophytes Contact cutané Hygiène des mains et signalement 
rapide 

  
Voici une check-list rapide pour l'intervention sur le terrain, à afficher près de l'entrée des 
zones sensibles pour rappel immédiat. 
  

Action Quand 

Vérifier la liste des agents dans la zone Avant chaque intervention 



Nettoyer puis désinfecter la surface Après chaque manipulation risquée 

Remplir la fiche d'incident en cas d'exposition Immédiatement 

Contrôler les stocks d'alimentation et fournitures Chaque semaine 

  
Conseils de terrain et erreurs fréquentes : 
Ne néglige pas la traçabilité, note toujours qui a fait quoi et quand. L'erreur fréquente est 
d'oublier la mise à jour des procédures, ce qui complique le suivi après incident. 
  
Point sur la réglementation et références : 
D'après le ministère de la Santé, une documentation claire et un suivi des incidents sont 
attendus pour garantir la biosécurité et le bien-être animal, adapte tes procédures en 
conséquence. 
  

 

Tu préviens les risques biologiques en repérant les agents (bactéries, virus, 
champignons, parasites) et leurs voies d’entrée, puis en priorisant tes actions avec 
un inventaire en tableau mis à jour régulièrement. 

• Identifie zone, agent probable, voie d’exposition et gravité dans une 
grille simple. 

• Organise les flux propres/sales, limite l’accès, affiche les protocoles et 
applique nettoyer puis désinfecter avec traçabilité. 

• Forme l’équipe (initial + rappels) et encourage le signalement 
immédiat. 

• En cas d’exposition, agis vite, rince si cutané, et remplis une fiche 
d’incident; trie et élimine les déchets selon le code local. 

La clé, c’est la documentation: qui fait quoi, quand, et avec quelle procédure. Sans 
mises à jour et suivi des incidents, tu perds en efficacité et en conformité. 

   



Interventions expérimentales et prélèvements 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP Animalier TAUE, la matière Interventions expérimentales et prélèvements 
t’entraîne à appliquer un protocole, préparer le matériel, assurer la contention de 
l’animal, réaliser des mesures, puis des prélèvements (sang, urine, fèces, tissus) tout en 
gardant une traçabilité irréprochable. 
  
Cette matière conduit à la validation de l’unité capitalisable centrée sur les interventions 
au sein d’un protocole expérimental. L’évaluation se fait en contrôle en cours de 
formation, en situation professionnelle, avec observation des gestes et souvent un 
entretien oral. Coefficient: Non applicable, durée nationale: Non fixée. J’ai vu un camarade 
gagner en confiance dès la 3e répétition. 
  
Conseil : 
Planifie 2 séances de 20 minutes par semaine, une pour la méthodo (ordre des étapes, 
hygiène, EPI), une pour les calculs simples (doses, dilutions). Le piège: Vouloir aller vite et 
zapper une ligne de registre, ça coûte cher le jour de l’évaluation. 

• Réciter le protocole avant d’agir 
• Faire une check-list matériel en 5 lignes 
• T’entraîner à décrire tes choix à l’oral 

Le jour J, vise la qualité du geste, pas la vitesse, respire et annonce ce que tu fais. Un ami 
bloquait sur le prélèvement, on a découpé en 3 mini-étapes, et c’est devenu automatique 
en 10 jours. Tu peux y arriver avec une routine simple. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Mesures et tests comportementaux  .........................................................................................  Aller 
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Chapitre 2 : Administrations et injections  .........................................................................................................  Aller 

      1.   Comprendre les routes d'administration et les principes  .......................................................  Aller 

      2.   Techniques pratiques pour injections courantes  ........................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Mesures et tests comportementaux 
  

 1.   Principes et mesures comportementales : 
  
Définition et variables : 
Une mesure comportementale quantifie un comportement observable, par exemple 
latence, fréquence, durée ou intensité. Tu choisis la variable selon l'objectif, l'espèce et le 
temps disponible, pour obtenir des données comparables et exploitables. 
  
Méthodes d'observation : 
Il existe trois grands modes d'échantillonnage, focal, scan et continu. Le choix influence la 
résolution des données, par exemple en continu pour des durées précises, en scan pour 
des panels d'individus sur 5 à 30 minutes. 
  
Fiabilité et calibration : 
Avant l'expérience, on entraîne les observateurs et on calcule la concordance inter-
observateurs, idéalement > 80% d'accord. Calibre le chronomètre et la grille d'observation, 
répète 2 à 3 sessions pilotes pour ajuster. 
  

 
  
Exemple d'observation : 
Tu filmes 10 souris pendant 10 minutes en open field, ensuite tu notes latence à la 
première marche, fréquence de grooming et temps passé au centre en secondes. 
  

Élément Mesure Ordre de grandeur 



Latence Temps avant le premier acte De 1 à 300 secondes 

Fréquence Nombre d'occurrences Par 5 ou 10 minutes 

Durée Temps total d'un 
comportement 

Secondes ou pourcentage de la 
session 

Distance 
parcourue 

Longueur totale en 
mouvement 

De 50 à 2 000 centimètres selon 
protocole 

  

 2.   Réaliser des tests comportementaux : 
  
Choix du test et protocole : 
Sélectionne un test adapté à la question, par exemple open field pour activité générale, 
elevated plus maze pour anxiété, ou test de préférence pour consommation. Standardise 
durée, lumière et heure pour réduire la variance. 
  
Analyses et interprétation : 
Choisis des métriques claires, calcule moyennes et écart-type, réalise des tests 
statistiques adaptés au nombre d'animaux. Pour N inférieur à 10 par groupe, privilégie des 
tests non paramétriques. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : on évalue l'effet d'un enrichissement sur l'activité de 24 souris, 12 témoins et 12 
enrichies. Étapes : habituation 7 jours, test open field 10 minutes, enregistrement vidéo et 
scoring manuel. 
  
Exemple de protocole chiffré : 
Résultat attendu : distance parcourue moyenne par groupe, différence de 20% entre 
groupes si effet. Livrable attendu : fichier CSV avec 24 lignes, colonnes latence, distance 
en cm, temps au centre en secondes, rapport PDF de 3 pages. 
  
Astuce terrain : 
Organise ton matériel la veille, marque les cages, et fais deux sessions pilotes. J'ai déjà 
perdu 40 minutes parce qu'une caméra n'était pas synchronisée, apprends de mes 
erreurs. 
  

Élément À faire Pourquoi 

Équipement Vérifier caméras et 
chronomètres 

Pour garantir des mesures 
synchronisées 

Randomisation Affecter les animaux au hasard Pour éviter les biais systématiques 

Acclimatation Laisser 7 jours d'habituation Pour réduire le stress et la variance 



Formation Former 2 observateurs pendant 
2 jours 

Pour atteindre > 80% d'accord inter-
observateur 

Documentation Enregistrer métadonnées et 
paramètres 

Pour assurer reproductibilité et 
traçabilité 

  
Livrable de stage attendu : 
Tu dois remettre un dossier de 5 pages comprenant protocole, grille d'observation, fichier 
CSV avec N lignes (ici 24) et analyses statistiques simples, plus un court bilan des limites 
et du bien-être animal. 
  

 

Une mesure comportementale quantifie un comportement observable (latence, 
fréquence, durée, distance). Tu choisis la variable et le mode d’observation selon 
l’objectif et le temps, en visant des données comparables. 

• Adopte un mode d’échantillonnage adapté : continu pour des durées 
précises, scan pour plusieurs individus. 

• Assure la fiabilité inter-observateurs : formation, calibration, 2 à 3 
pilotes, objectif > 80% d’accord. 

• Standardise le test (durée, lumière, heure) et applique une 
randomisation des animaux pour limiter la variance et les biais. 

Pour l’analyse, définis des métriques claires, calcule moyenne et écart-type, et 
choisis des stats adaptées (non paramétriques si N < 10). Ton livrable combine 
protocole, grille, CSV, résultats et limites, avec un point sur le bien-être animal. 

   



Chapitre 2 : Administrations et injections 
  

 1.   Comprendre les routes d'administration et les principes : 
  
Principes généraux : 
Tu dois connaître la voie utilisée, la vitesse d'absorption et le volume maximal toléré selon 
l'espèce. Ces trois facteurs influencent l'efficacité et la sécurité de l'intervention. 
  
Matériel et préparation : 
Prépare seringues, aiguilles, antiseptique, gants et étiquettes. Vérifie étiquetage du 
produit, date d'ouverture et calcul de dose avant de manipuler l'animal. 
  
Sécurité et éthique : 
Respecte le bien-être animal et les protocoles éthiques, minimise la douleur et enregistre 
toute complication. La traçabilité doit être complète pour chaque administration. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Tu planifies 10 injections subcutanées successives, tu montes 2 postes identiques pour 
gagner 15 minutes et limiter le stress animal. 
  
Astuce terrain : 
Prépare toujours un bloc notes pour noter heure, dose et opérateur, cela évite les erreurs 
de saisie le soir après 8 heures de stage. 
  

 2.   Techniques pratiques pour injections courantes : 
  
Plan simple : 
Révèle le protocole, calcule la dose en mg/kg, prépare le volume en µL et choisis l'aiguille 
adaptée. Fais te peser l'animal juste avant l'injection. 
  
Gestes techniques pour injections : 
Adopte une prise ferme mais non traumatisante, insère l'aiguille selon l'angle 
recommandé et injecte lentement pour réduire les fuites et douleurs. 
  
Gestion des incidents : 
En cas d'injection extravasculaire, retire l'aiguille et applique compression. Signale 
immédiatement l'incident et note les circonstances dans le cahier de laboratoire. 
  
Exemple d'injection intrapéritonéale : 
Pour une souris de 25 g, dose 50 mg/kg correspond à 1,25 mg au total. Dilue pour obtenir 
100 µL à injecter lentement, en respectant l'angle bas pour éviter les organes. 
  

Voie 
d'administration 

Aiguille 
recommandée 

Volume 
typique 

Remarques 



Sous-cutanée 26 G à 30 G 50 à 500 µL 
selon espèce 

Idéale pour administration 
lente et moins douloureuse 

Intrapéritonéale 25 G à 27 G 100 à 2000 µL 
selon espèce 

Risque d'atteinte des organes 
si mauvaise technique 

Intraveineuse 27 G à 30 G 10 à 200 µL 
selon veine 

Technique exigeante, souvent 
en tail vein pour souris 

Intramusculaire 25 G à 27 G 50 à 200 µL 
selon espèce 

Limite le volume pour éviter la 
nécrose 

  
Astuce d'ancien élève : 
Apprends les volumes max par espèce et note-les sur une fiche aimantée près du poste, 
cela évite de chercher sur ton téléphone en plein geste. 
  

 3.   Surveillance post-administration et traçabilité : 
  
Observation et critères d'alerte : 
Surveille 30 minutes puis toutes les 2 heures pendant 24 heures pour signes de douleur, 
léthargie, difficulté respiratoire ou infection. Interviens dès le premier signe anormal. 
  
Traçabilité et étiquetage : 
Note heure, dose, voie, opérateur et lot du produit. Assure une fiche par animal pour 
chaque série d'administrations, cela facilite audits et relectures. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: traitement analgésique sur 10 souris après procédure mineure. Étapes: pesée, 
calcul dose 5 mg/kg, préparation 50 µL par souris, injection sous-cutanée, surveillance 24 
heures. 
  
Exemple de résultat et livrable attendu : 
Résultat: 10 animaux injectés en 20 minutes, aucune complication signalée, 2 animaux 
observés 48 heures pour surveillance. Livrable: tableau Excel 10 lignes comprenant ID 
animal, poids, dose mg/kg, heure et opérateur. 
  

Tâche Vérification 

Préparation du produit Nom du produit et lot vérifiés 

Calcul de dose Dose en mg/kg recalculée par un binôme 

Confort de l'animal Temps d'immobilisation inférieur à 2 minutes 

Enregistrement Fiche remplie et signée par l'opérateur 

  
Astuce pratique : 



Demande toujours à ton tuteur de vérifier ton premier calcul pendant 2 semaines. Ça 
évite une erreur de dosage embarrassante et formateur. 
  

 

Pour administrer un produit, choisis la voie selon vitesse d’absorption et volume 
toléré, puis prépare un matériel propre et un dossier de suivi. Tu dois limiter la 
douleur, appliquer les protocoles et assurer une traçabilité complète. 

• Avant: étiquetage, date d’ouverture, calcul de dose (mg/kg), pesée 
juste avant, seringue et aiguille adaptées. 

• Pendant: contention ferme, angle correct, injection lente; si 
extravasation, retire, compresse et signale. 

• Après: surveille 30 min puis 24 h, note heure, voie, opérateur, lot sur une 
fiche par animal, avec critères d’alerte. 

Travaille organisé (poste doublé, notes immédiates) pour gagner du temps sans 
stresser l’animal. Fais vérifier tes premiers calculs pour éviter les erreurs de dosage. 

   



Chapitre 3 : Prélèvements (fluides, tissus) 
  

 1.   Prélèvements de fluides : 
  
Objectifs et priorités : 
Le but est d'obtenir un échantillon utilisable pour l'analyse tout en minimisant le stress et 
la douleur de l'animal. Priorise la sécurité, la qualité et le volume utile pour le test. 
  
Techniques et volumes : 
Connais les limites, par exemple un prélèvement sanguin unique ne doit pas dépasser 10% 
du volume sanguin total chez la plupart des espèces, adapte les volumes au poids et à 
l'espèce. 
  

 
  
Qualité et contamination : 
Utilise du matériel stérile, évite la contamination par la peau ou les poils, change d'aiguille 
si tu dois transférer dans un tube différent pour ne pas fausser les résultats. 
  
Exemple d'optimisation d'un prélèvement sanguin : 
Pour une souris de 25 g, prévois 100 à 150 µL maximum, utilise un tube hépariné si test 
biochimique, et place l'échantillon sur glaçon puis congèle à -20 °C si analyse différée. 
  



 
  

Fluide 
Type de 

récipient 
Volume 

recommandé 
Température de 

stockage 

Sang Tube hépariné 
ou EDTA 

0,05 à 2 mL selon 
l'espèce 

4 °C puis -20 °C si 
nécessaire 

Urine Tube stérile 0,5 à 5 mL 4 °C, analyse sous 24 
heures 

Liquide 
céphalorachidien 

Tube stérile et 
flottant 

10 à 200 µL selon 
l'espèce 

4 °C, manipulation 
rapide 

  

 2.   Prélèvements de tissus : 
  
Choix du prélèvement : 
Sélectionne la zone utile pour l'étude, prévois un prélèvement homogène et de taille 
adaptée, évite les tissus nécrosés sauf si le but est l'étude de la nécrose. 
  
Préparation et fixation : 
Coupe des fragments de 3 à 5 mm d'épaisseur pour une fixation efficace. Utilise 10% de 
formol tamponné et respecte un rapport formol/tissu d'au moins 10 pour 1. 
  
Transport et étiquetage : 
Étiquette clairement avec identifiant animal, site, date et heure. Renseigne la fiche de 
prélèvement en indiquant conditions anesthésiques et volumes prélevés pour traçabilité. 



  

 
Prélèvement de biopsie : fragment de 5 x 5 x 3 mm, immersion dans 10 mL de formol 

  
Exemple d'un cas concret : 
Contexte: rat de 300 g, biopsie hépatique. Étapes: prélèvement d'un fragment 5 x 5 x 3 
mm, immersion dans 10 mL de formol 10% pendant 24 à 48 heures. Résultat: échantillon 
prêt pour histologie. 
  
Livrable attendu : 
Un tube de 10 mL de formol contenant 1 fragment de tissu 5 x 5 x 3 mm, étiquette lisible, 
fiche de prélèvement complétée, délai d'envoi au labo 48 heures maximum. 
  

 3.   Traçabilité, sécurité et bonnes pratiques : 
  
Hygiène et biosécurité : 
Porte gants et lunettes, manipule en hotte si nécessaire, désinfecte la zone après 
prélèvement. Évite la contamination croisée en changeant les gants entre animaux si 
besoin. 
  
Traçabilité et étiquetage : 
Note l'identifiant animal, la date, l'heure, le site du prélèvement et l'opérateur. Archive la 
fiche pendant au moins 3 ans selon bonnes pratiques expérimentales et besoins 
réglementaires. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Erreur fréquente: sous-estimer le volume utile ou mal fixer le tissu. Astuce: prépare 
toujours 1 tube de secours et vérifie l'étiquette avant de quitter la salle d'intervention. 



  
Astuce de stage : 
Organise ton poste en 5 minutes avant chaque série de prélèvements, range le matériel 
par ordre d'utilisation, cela te fait gagner 10 à 15 minutes par séance en moyenne. 
  

Checklist opérationnelle Action 

Vérifier l'étiquetage Inscrire identifiant, date, heure, site 

Préparer matériel stérile Aiguille, tubes, compresses, formol 

Respecter volumes maximum Ne pas dépasser 10% du volume sanguin total 

Noter conditions et opérateur Anesthésie, complications, nom de l'opérateur 

Sécuriser transport Glaçons, boîtes isothermes, envoi sous 48 heures 

  

 

Ton objectif est d’obtenir un échantillon exploitable en limitant stress et douleur, 
avec sécurité et qualité comme priorité. 

• Fluides : adapte les volumes au poids et à l’espèce (sang : ne dépasse 
pas 10% du volume sanguin), utilise du matériel stérile, évite la 
contamination et change d’aiguille lors d’un transfert. 

• Conservation : choisis le bon tube (héparine/EDTA), garde au frais 
(souvent 4 °C) et congèle si analyse différée selon le test. 

• Tissus : prélève homogène, évite le nécrosé sauf objectif, coupe 3 à 5 
mm, fais une fixation au formol 10% tamponné (ratio 10:1), avec 
traçabilité rigoureuse. 

Étiquette toujours (identifiant, site, date, heure, opérateur), note anesthésie et 
volumes, protège-toi (gants, lunettes) et prépare un tube de secours. Vérifie 
l’étiquette avant de quitter la salle et expédie au labo sous 48 heures. 

   



Chapitre 4 : Anesthésie et analgésie 
  

 1.   Indications et principes de base : 
  
Objectif et public : 
Ce point te montre pourquoi on utilise anesthésie et analgésie, quelles interventions le 
nécessitent et quels animaux sont concernés selon la procédure et le degré de douleur 
anticipé. 
  
Principes physiologiques : 
L'anesthésie diminue la conscience et les réflexes, elle peut altérer la respiration et la 
circulation. L'analgésie vise à bloquer la douleur sans forcément supprimer la conscience, 
utile pour le confort et la récupération. 
  
Risques et surveillance : 
Les risques majeurs sont l'hypothermie, la dépression respiratoire et l'hypotension. 
Surveille fréquence cardiaque, fréquence respiratoire, couleur des muqueuses et 
température, et note tout sur la fiche d'intervention. 
  
Exemple d'optimisation d'une séance : 
Pour une courte biopsie, prévoir 10 minutes d'induction et 20 minutes de surveillance post-
op, installer un tapis chauffant et un monitoring simple pour réduire les complications. 
  

 2.   Protocoles anesthésiques et analgésiques courants : 
  
Choix des produits : 
Choisis selon espèce, durée et nature de l'acte, par exemple isoflurane pour induction 
rapide et contrôle facile, opioïdes pour analgésie profonde lors d'interventions 
douloureuses. 
  
Monitoring et paramètres : 
Contrôle fréquence cardiaque, fréquence respiratoire, saturation si possible, réflexes 
cornéen et pédal. Note l'intervalle de surveillance toutes les 5 minutes pendant l'acte et 15 
minutes en post-op. 
  
Dosages types : 
Les doses varient selon espèce et voie. Exemple courant chez la souris, pour une 
anesthésie injectable, ketamine 100 mg/kg et xylazine 10 mg/kg, ajuster selon la réaction 
et le poids. 
  
Astuce pratique : 
Calcule toujours la dose en mg/kg, double-vérifie ton calcul et prépare une seringue 
marquée, cela évite 80% des erreurs en stage. 
  



 
  

Élément Exemple 
Début 

d'action 
Durée approximative 

Anesthésique inhalé Isoflurane 1 à 3 minutes Arrêt immédiat à l'arrêt du 
flux 

Anesthésique 
injectable 

Ketamine + 
xylazine 

3 à 10 minutes 30 à 90 minutes selon dose 

Analgesique opioïde Buprénorphine 15 à 30 
minutes 

4 à 12 heures 

AINS Carprofen 30 à 60 
minutes 

12 à 24 heures 

  

 3.   Gestion des urgences et rétablissement : 
  
Signes à repérer : 
Si respiration ralentie sous 2 mouvements par 10 secondes, muqueuses pâles, ou 
température en chute, tu dois intervenir rapidement et alerter le responsable de l'unité. 
  
Réanimation d'urgence : 
Commence par dégager voies aériennes, stimuler la respiration, fournir oxygène si 
disponible, et pratiquer massages cardiaques externes en l'absence de pouls, tout en 
appelant secours. 
  



Soins post-anesthésie : 
Maintiens animal au chaud, administrer analgésie selon protocole, surveille toutes les 15 
minutes pendant 1 heure, puis toutes les heures pendant 6 heures en cas d'intervention 
sensible. 
  
Exemple d'anesthésie d'une souris pour biopsie : 
Contexte : souris adulte de 25 g pour biopsie cutanée. Étapes : induction isoflurane 3% 2 
minutes, maintenance 1,5% pendant 10 minutes, analgésie buprénorphine 0,05 mg/kg. 
Résultat : procédure en 12 minutes, réveil 8 à 12 minutes, livrable : fiche opératoire avec 
doses et temps. 
  

Étape Action Délai 

Préparation Calculer dose et préparer matériel Avant l'acte 

Surveillance Mesurer paramètres toutes les 5 minutes Pendant l'acte 

Post-op Chauffer et administrer analgésie 0 à 2 heures 

  

Checklist terrain À faire 

Vérifier jeûne si nécessaire Confirmer durée adaptée avant intervention 

Préparer matériel Seringues étiquetées et pompe prête 

Calculer dose Exprimer en mg/kg et noter 

Monitoring Mesurer toutes les 5 minutes 

Traçabilité Compléter fiche et registre 

  
Astuce de stage : 
Range toujours les produits ouverts avec leur date et ton nom, c'est ce que les 
responsables regardent en premier lors d'un audit et ça te protège en cas d'incident. 
  
Mini cas concret : anesthésie d'un rat pour prélèvement sanguin : 
Contexte : rat Wistar 250 g, prélèvement veine jugulaire, durée estimée 15 minutes. Étapes : 
pesée, calcul dose, induction isoflurane 4% 2 minutes, maintenance 2% pendant 10 
minutes, analgésie buprénorphine 0,05 mg/kg. Résultat : prélèvement réussi en 12 
minutes, réveil en 10 minutes, livrable attendu : fiche intervention datée avec poids, doses 
et durée. 
  

 



Tu utilises anesthésie réduit conscience et analgésie bloque la douleur selon 
l’espèce, l’acte et la douleur attendue. Anticipe les effets sur respiration et 
circulation, et vise confort et récupération. 

• Risques clés : hypothermie, dépression respiratoire, hypotension. 
Surveille FC, FR, muqueuses, température et note tout. 

• Produits selon besoin : isoflurane (contrôle rapide), injectable ketamine 
+ xylazine, opioïdes et AINS pour la douleur. 

• Règles terrain : dose en mg/kg, seringues étiquetées, monitoring 
toutes les 5 minutes puis post-op régulier. 

En urgence (respiration très lente, muqueuses pâles, chute de température), 
dégage les voies aériennes, stimule, oxygène si possible et alerte. En post-
anesthésie, chauffe, analgésie et traçabilité te protègent et sécurisent l’animal. 

   



Chapitre 5 : mise à mort réglementaire 
  

 1.   Réglementation et principes : 
  
Cadre légal et responsabilités : 
En France, la mise à mort à des fins expérimentales suit des lois strictes, dont le respect 
des projets validés par un comité d'éthique. D'après le ministère de la Santé, toute 
procédure doit être autorisée avant réalisation. 
  
Principes éthiques et points de rupture : 
Tu dois identifier les endpoints humains et scientifiques, privilégier l'absence de 
souffrance et cesser l'expérience dès qu'un critère d'urgence est atteint, pour garantir le 
bien-être animal et la validité scientifique. 
  
Exemple d'optimisation d'un protocole éthique : 
On remplace souvent une série de mesures invasives par 1 prélèvement unique, réduit à 
50 % le nombre d'interventions et raccourcit le temps d'hospitalisation, tout en conservant 
la qualité des données. 
  

 2.   Méthodes agréées et critères d'acceptabilité : 
  
Méthodes courantes selon les espèces : 
Les méthodes varient selon l'espèce et le poids, elles exigent formation et compétence. 
Pour les petits rongeurs, l'injection létale sous anesthésie ou la dislocation cervicale sont 
mentionnées dans les guides techniques. 
  
Critères de vérification de l'insensibilité : 
Après l'acte, vérifie l'absence de respiration, l'absence du réflexe cornéen et le 
relâchement musculaire. Procède rapidement et note le délai d'arrêt cardiaque, 
idéalement en moins de 60 secondes pour certaines techniques. 
  
Restrictions, alternatives et validation : 
Avant chaque mise à mort, évalue si une alternative non létale existe. D'après le ministère 
de la Santé, les alternatives doivent être privilégiées quand elles préservent la qualité des 
résultats expérimentaux. 
  

Espèce Méthodes agréées Remarques 

Souris et rat Injection létale sous anesthésie, 
dislocation cervicale 

Nécessite formation, vérification 
en moins de 60 secondes 

Lapin Surcharge anesthésique 
intraveineuse, barbituriques 

Accès veineux requis, surveiller 
signes vitaux 

Gros 
mammifères 

Overdose anesthésique, 
méthodes spécifiques validées 

Protocoles vétérinaires 
obligatoires 



  
Astuce pratique : 
Forme-toi sur 2 méthodes principales par espèce pendant le stage, note les temps 
moyens d'arrêt cardiaque et demande toujours une démonstration supervisée avant 
d'être autorisé à pratiquer. 
  

 3.   Organisation pratique et traçabilité : 
  
Procédure opérationnelle standard : 
Prépare le matériel, vérifie les lots d'anesthésiques et les doses calculées selon le poids 
exact. Appelle un collègue pour assistance si nécessaire, et respecte l'ordre de travail 
prévu dans le protocole. 
  
Gestion des cadavres et élimination : 
Après mise à mort, identifie clairement le cadavre, stocke-le à la bonne température et 
élimine-le via la filière agréée. Respecte les délais réglementaires et note la date et le lieu 
d'élimination. 
  
Traçabilité et documents à conserver : 
Conserve le formulaire d'autorisation, la fiche opérateur, l'heure de l'intervention et la 
méthode utilisée pendant au moins 5 ans, selon les pratiques institutionnelles et les 
exigences de contrôle. 
  
Exemple d'intervention : 
Contexte : 12 souris incluses dans un protocole validé, 3 endpoints humains atteints au 
jour 14, procédure prévue : injection létale sous anesthésie. Étapes : pesée, calcul dose, 
administration, vérifications. Résultat : 3 sujets terminés en moins de 60 secondes chacun. 
Livrable attendu : fiche intervention signée, heure précise, méthode et signature du 
responsable. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : tu es en stage, groupe de 8 rats, 2 doivent être euthanasiés pour endpoints 
prévus. Étapes : 1. Pesée précise, 2. Calcul dose (mg/kg), 3. Anesthésie, 4. Injection létale, 5. 
Vérification et enregistrement. Résultat : 2 sujets traités en 10 minutes au total, sans 
incident. Livrable : rapport court de 1 page avec heure, doses et signature, archivé 5 ans. 
  
Checklist terrain : 
  

Élément Question à se poser 

Autorisation Le protocole est-il validé et signé ? 

Calcul de dose As-tu le poids exact et la concentration du produit ? 

Assistance Y a-t-il 1 personne pour surveiller et 1 pour intervenir ? 

Vérifications As-tu vérifié absence de respiration et réflexes ? 



Traçabilité La fiche est-elle complétée, signée et archivée ? 

  
Astuce de stage : 
Range toujours les seringues et substances ouvertes à droite, note la concentration sur 
l'étiquette et prends une photo de la fiche avant archivage, c'est pratique en cas de 
question ultérieure. 
  

 

La mise à mort expérimentale suit un cadre légal strict : protocole autorisé, 
validation éthique, et arrêt dès qu’un critère d’urgence apparaît. Tu définis des 
endpoints humains pour limiter la souffrance et préserver la qualité scientifique. 

• Choisis des méthodes agréées par espèce et applique-les seulement 
si tu es formé (ex. rongeurs : injection létale sous anesthésie, 
dislocation cervicale). 

• Vérifie l’insensibilité : absence de respiration, réflexe cornéen, 
relâchement musculaire, puis note le délai (souvent visé : moins de 60 
s). 

• Organise et trace tout : doses au poids exact, aide si besoin, gestion du 
cadavre, et traçabilité sur 5 ans. 

Avant d’agir, cherche une alternative non létale si elle ne dégrade pas les résultats. 
En stage, observe, fais-toi superviser, et documente chaque étape pour être 
irréprochable. 

   



Gestion des stocks, flux et traçabilité 
  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), la matière Gestion des 
stocks, flux et traçabilité te met dans la vraie vie d'une animalerie, anticiper les besoins, 
éviter la rupture, et sécuriser les entrées-sorties, surtout pour les mouvements 
d'animaux. Cette matière conduit à une évaluation en situation professionnelle, pendant 
la formation, pas à un examen final national.  
  
Il n'existe pas de coefficient national ni de durée unique annoncée, la validation dépend 
de situations construites par ton centre et agréées. Un camarade a déjà dû refaire un 
inventaire complet après un oubli de saisie, 30 minutes perdues, ça marque.  
  
Conseil : 
Pour réussir, pense comme si tu étais déjà en poste, 1 stock, c'est 1 service qui tourne ou 
qui s'arrête. Entraîne-toi chaque semaine 20 minutes, avec 1 mini scénario, réception, 
rangement, enregistrement, puis contrôle de cohérence.  
  
Le jour de l'évaluation, vise simple et carré, et verbalise ton raisonnement, surtout sur la 
traçabilité:  

• Préparer Une liste de contrôle 
• Enregistrer Les flux sans trou 
• Fixer Un seuil d'alerte 

. 
  
Piège fréquent: Confondre stock théorique et stock réel, fais toujours 1 vérification terrain 
avant de conclure, et garde des traces propres, ça te sauve en audit comme en jury.  
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Chapitre 1 : Réception et contrôle des livraisons 
  

 1.   Préparer la réception : 
  
Plan simple : 
Préviens l'équipe, vérifie l'heure de livraison et réserve une zone propre pour le déballage. 
Prépare balance, scanner et fiche de réception, cela te fera gagner en moyenne 20 à 30 
minutes par livraison. 
  
Documents à préparer : 
Rassemble la commande, le bon de livraison et les certificats sanitaires éventuels. Mets à 
disposition les étiquettes, le registre et une feuille pour noter les différences ou anomalies 
constatées. 
  
Exemple d'organisation : 
Dans mon stage, on recevait 2 à 3 livraisons par jour, j'avais une checklist papier et un 
créneau de 30 minutes pour chaque contrôle initial, ce qui a réduit les retards de 40 pour 
cent. 
  

 2.   Contrôler et enregistrer la livraison : 
  
Contrôle visuel et sanitaire : 
Inspecte l'état des emballages, recherche d'humidité, perforations ou parasites visibles. 
Pour les produits sensibles, prends la température et note tout dépassement, prévois 10 à 
20 minutes selon la complexité. 
  
Enregistrement et traçabilité : 
Note le fournisseur, la date, le numéro de lot et la quantité dans le registre et dans le 
logiciel si possible. Étiquette les palettes ou caisses avec la date d'entrée et 
l'emplacement de stockage. 
  
Cas concret et livrable attendu : 
Contexte : arrivée d'une palette de 50 kg de nourriture et de 20 caisses de matériel pour 
rongeurs, prévue à 9 h 00. Étapes : vérification documents, comptage, pesée rapide et 
étiquetage. 

• Étape 1 : Vérifier le bon de livraison et le numéro de lot. 
• Étape 2 : Compter 20 caisses, peser 50 kg et contrôler l'état, prendre photos si 

anomalie. 
• Étape 3 : Mettre en quarantaine les apports animaux si nécessaire pendant 7 

jours et enregistrer les stocks. 

Astuce terrain : 
Si tu constates une anomalie, prends aussitôt une photo et note l'heure, cela accélère le 
traitement du litige avec le fournisseur et protège ton équipe. 



  

Élément Question à se poser Critère d'acceptation 

Condition 
générale 

Les emballages sont-ils secs 
et intacts ? 

Aucun dommage apparent, pas 
d'humidité ni d'odeur 

Documents Les certificats et bons sont-ils 
présents ? 

Bon de livraison signé et certificats 
fournis si requis 

Quantité La quantité correspond-elle 
à la commande ? 

Écart toléré 0 ou signalement 
immédiat 

Température La température est-elle 
conforme au produit ? 

Température dans la plage 
recommandée, sinon quarantaine 

Étiquetage Les lots et dates sont-ils 
lisibles ? 

Numéro de lot et date lisibles et 
enregistrés 

  
Check-list opérationnelle : 
Utilise cette mini check-list sur le terrain pour ne rien oublier, cocher au fur et à mesure et 
signer en fin de contrôle. 

• Vérifier bon de livraison et commande. 
• Contrôler l'état des emballages et prendre photo en cas d'anomalie. 
• Compter et peser rapidement les articles sensibles. 
• Enregistrer lot, fournisseur et emplacement dans le registre. 
• Isoler et signaler toute non-conformité pour action corrective. 

Exemple de mini cas concret : 
Réception : 20 cages pour souris et 50 kg de nourriture. Résultat après contrôle : 19 cages 
conformes, 1 cagette endommagée, nourriture OK. Livrable : bon signé, photo, fiche non-
conformité et mise à jour stock. 
  

 

Pour bien réceptionner une livraison, tu prépares le terrain et les documents, puis tu 
contrôles, enregistres et réagis vite aux anomalies pour garantir la qualité et la 
traçabilité. 

• Avant l’arrivée : préviens l’équipe, réserve une zone propre et prépare 
balance, scanner et fiche, c’est un gain de temps réel. 

• À la réception : fais un contrôle visuel et sanitaire (emballages, 
humidité, parasites, température) et compare commande vs bon. 

• Après : assure la traçabilité complète (lot, fournisseur, date, quantités), 
étiquette et stocke, avec quarantaine si non-conforme. 



• En cas d’écart : applique une preuve immédiate utile (photo, heure, 
note) pour faciliter le litige. 

Une check-list simple t’aide à ne rien oublier et à signer en fin de contrôle. Si un 
article est abîmé, tu documentes, signales, isoles si besoin et mets à jour le stock. 

   



Chapitre 2 : Préambule utile 
  

 1.   Rappel rapide du précédent : 
  
Objectif : 
Je fais un bref rappel pour situer ton travail, la réception et le contrôle servent à alimenter 
un inventaire fiable, sans ça les seuils d'alerte seront faux et tu risques des ruptures. 
  
Lien pratique : 
L'idée est simple, un bon enregistrement à la réception réduit le temps passé à vérifier les 
écarts lors de l'inventaire, et ça te fait gagner facilement 30 à 60 minutes par lot en stage. 

Chapitre 3 : Inventaire et seuils d’alerte 
  

 1.   Principes et types d'inventaire : 
  
Inventaire physique : 
L'inventaire physique est le comptage intégral des stocks, il se fait généralement une fois 
par an ou tous les 6 mois selon la taille de l'unité, il sert de référence pour corriger le 
système. 
  
Inventaire tournant : 
L'inventaire tournant compte un échantillon d'articles régulièrement, par exemple 10 à 20% 
des références chaque semaine, il permet de détecter les erreurs avant la clôture 
annuelle. 
  
Exemple d'inventaire tournant : 
Pour la salle rongeurs, tu peux compter 15 références chaque lundi matin, ça stabilise les 
écarts et limite l'impact sur les soins quotidiens. 
  

 2.   Calcul des seuils d'alerte et formules : 
  
Point de commande : 
Le point de commande se calcule ainsi, consommation moyenne journalière multipliée 
par le délai d'approvisionnement en jours, plus le stock de sécurité, cela te dit quand 
lancer une commande. 
  
Stock de sécurité : 
Le stock de sécurité compense les aléas, il peut être consommation moyenne multipliée 
par délai d'approvisionnement maximal puis multiplié par 1,2 si tu veux une marge de 
sécurité raisonnable. 
  
Exemple d'ordre de réapprovisionnement : 
Si tu consommes 5 kg de nourriture par semaine, le délai fournisseur est 14 jours, et tu 
gardes 10 kg en sécurité, le point de commande est 5 kg/7 jours × 14 jours + 10 kg ≈ 20 kg. 
  



 3.   Mise en pratique et suivi opérationnel : 
  
Procédure d'inventaire : 
Prépare les fiches, ferme les entrées non urgentes, compte par zone, vérifie dates de 
péremption et saisis les écarts dans le logiciel ou le tableau Excel immédiatement après 
le comptage. 
  
Indicateurs à suivre : 
Surveille le taux de rupture mensuel, la précision d'inventaire en pourcentage et le délai 
moyen fournisseur, ces chiffres t'aident à ajuster les seuils d'alerte et réduire les ruptures. 
  
Exemple de suivi : 
En stage, on a réduit les ruptures de 25% en 3 mois en passant d'un inventaire annuel à 
des inventaires tournants hebdomadaires pour les 20 références critiques. 
  

Élément 
Quantité 
actuelle 

Consommation 
hebdo 

Délai fournisseur 
(jours) 

Seuil 
d'alerte 

Nourriture 
rongeurs 20 kg 

50 kg 5 kg 14 20 kg 

Litière en sac 10 kg 40 sacs 8 sacs 7 16 sacs 

Produits 
désinfectants 

12 litres 2 litres 10 6 litres 

  
Pour éviter d'enchaîner les tableaux, voici quelques conseils rapides avant la check-list, 
garde toujours une copie papier du dernier inventaire et note qui a compté quoi. 
  

Étape Action 

1. Compter Compter physiquement les articles par zone et noter les écarts 

2. Saisir Mettre à jour le logiciel ou le tableau Excel immédiatement 

3. Vérifier 
péremption 

Contrôler les dates de péremption et isoler les lots à consommer 
en priorité 

4. Ajuster seuils Recalculer les seuils si la consommation change plus de 20% 

5. Informer Envoyer l'alerte au responsable achats quand le seuil est atteint 

  
Mini cas concret - réapprovisionnement nourriture rongeurs : 
Contexte, tu gères une unité avec 120 rongeurs, consommation moyenne 5 kg/semaine, 
délai fournisseur 14 jours. Étapes, compter stock actuel 50 kg, calculer point commande 20 
kg, passer commande de 100 kg. 
  



Résultat et livrable attendu : 
Résultat, arrivée du lot en 10 jours, pas de rupture. Livrable, une fiche inventaire mise à jour 
avec quantités, seuil d'alerte fixé à 20 kg, bon de commande signé et enregistré dans le 
dossier fournisseur. 
  
Astuce de terrain : 
Lorsque tu fais l'inventaire, fais-le le matin, c'est plus calme et tu réduis les erreurs de 
comptage . j'ai appris ça en stage après une matinée chaotique. 
  

 

Une réception bien enregistrée alimente un inventaire fiable : sinon, tes seuils 
d’alerte sont faux et tu risques des ruptures. Un bon suivi à la réception te fait 
gagner du temps lors du contrôle des écarts. 

• Choisis entre inventaire physique complet (référence 
annuelle/semestre) et inventaire tournant régulier (échantillon hebdo 
pour détecter tôt les erreurs). 

• Calcule le point de commande : conso moyenne journalière × délai + 
stock de sécurité. 

• Applique une procédure d’inventaire : compter par zone, vérifier 
péremption, saisir tout de suite, puis ajuster si la conso varie de plus de 
20%. 

• Suis ruptures, précision d’inventaire et délais fournisseur pour affiner 
tes seuils. 

Garde une copie papier du dernier inventaire et note qui a compté quoi. Fais 
l’inventaire le matin pour limiter les erreurs. Avec des tournants sur les références 
critiques, tu réduis vite les ruptures. 

   



Chapitre 4 : Traçabilité entrées-sorties 
  

 1.   Définition et objectifs : 
  
Objectif et public : 
La traçabilité en unité d'expérimentation consiste à suivre chaque entrée et sortie 
d'animaux, d'aliments et de produits. Elle concerne le technicien, le responsable d'unité et 
le vétérinaire, pour garantir conformité et sécurité. 
  
Principes clés : 
Il faut enregistrer qui, quoi, quand, combien et pourquoi. Ces cinq données suffisent 
souvent pour expliquer un mouvement et retrouver l'origine d'un incident en moins de 24 
heures si les enregistrements sont clairs. 
  
Pourquoi c'est utile ? 
La traçabilité protège les animaux et l'équipe, facilite les audits et réduit les pertes. Sur le 
terrain, j'ai constaté que 1 fiche bien remplie évite en moyenne 2 heures de recherche 
quand un protocole change. 
  
Exemple de fiche d'entrée : 
Date de réception, espèce, nombre, origine, référence commande, nom du réceptionnaire, 
état et observations, pièce justificative scannée. Un enregistrement complet permet de 
remonter une information en moins de 2 minutes. 
  

 2.   Procédures et documents à tenir : 
  
Documents indispensables : 
Conserve une fiche d'entrée et une fiche de sortie pour chaque lot, un registre des 
transferts et les bons de livraison signés. Ces documents servent aussi de preuve lors de 
contrôles internes ou externes. 
  
Circuit d'enregistrement : 
À la réception, enregistre sur papier ou numérique, puis fais valider par le responsable. 
Ensuite, range la preuve dans l'archive papier et scanne le document pour l'archive 
numérique, accessible 24 heures sur 24. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : arrivée de 30 rats destinés à un protocole. Étapes : vérification visuelle, contrôle 
sanitaire, saisie dans le registre numérique, étiquetage individuel. Résultat : 0 erreur de lot, 
30 animaux traçables jusqu'à la cage. Livrable attendu : fichier CSV de 30 lignes avec 
date, souches, numéro de lot et responsable. 
  
Exemple d'enregistrement simplifié : 
Un technicien saisit 5 champs essentiels en 90 secondes par lot, puis génère un PDF 
horodaté pour l'archive. Ce processus réduit les erreurs de saisie de 60% lors des suivis. 



  

 3.   Outils numériques, vérification et erreurs fréquentes : 
  
Logiciels et codes : 
Utilise un tableur ou un logiciel de gestion de stocks avec horodatage et export CSV. 
Attribue des codes courts pour espèces et lots, par exemple R-2026-01 pour rats lot 1, pour 
éviter des erreurs de transcription. 
  
Vérification et audits : 
Planifie une vérification hebdomadaire et un audit complet tous les 6 mois. Vérifie 
concordance entre registre, stock physique et étiquettes. Note les écarts et corrige-les 
avec un enregistrement d'action correctrice. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Les erreurs courantes sont les doublons, les oublis de numéro de lot et l'absence de 
signature. Astuce terrain, vérifie systématiquement 2 champs essentiels lors de chaque 
mouvement, par exemple date et numéro de lot. 
  
Astuce pratique : 
Place un carnet de bord près de la zone d'accueil, et note rapidement les mouvements si 
l'ordinateur est occupé. Ensuite, transfère ces notes dans le système numérique dans les 2 
heures pour garder la cohérence. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En remplaçant la saisie manuelle par des codes QR, une équipe a réduit le temps 
d'enregistrement de 40% et les erreurs de lot de 75% sur 3 mois. 
  

 



  

Tâche Fréquence Responsable Preuve attendue 

Contrôle réception À chaque 
livraison 

Technicien 
réception 

Bon de livraison signé 

Saisie registre Immédiaire Technicien Fichier numérique 
horodaté 

Audit interne Tous les 6 mois Responsable 
d'unité 

Rapport d'audit 

Archivage papier Mensuel Assistant Coffre scellé, index 

Vérification 
concordance 

Hebdomadaire Technicien 
référent 

Tableau de 
concordance 

  
Voici un exemple de log d'entrées et sorties que tu peux adapter selon l'unité. Garde 
toujours une version numérique exportable en CSV pour faciliter les contrôles et les 
statistiques trimestrielles. 
  

Date Type Quantité Origine / destination Référence 

2026-02-01 Entrée 30 Fournisseur A R-2026-01 

2026-02-05 Sortie 6 Service B TR-2026-05 

2026-02-10 Entrée 10 Élevage interne NAT-2026-02 

2026-02-12 Sortie 4 Protocole C PC-2026-07 

  
Dernier conseil, ne laisse jamais un registre incomplet pendant plus de 24 heures. Une fois, 
j'ai retrouvé un lot mal étiqueté et j'ai perdu 3 heures, c'est une bonne leçon pour rester 
rigoureux. 
  

 

La traçabilité entrées-sorties te permet de suivre animaux, aliments et produits 
pour sécuriser l’unité et réussir les contrôles. À chaque mouvement, note qui quoi 
quand combien pourquoi pour pouvoir remonter vite à la source d’un incident. 

• Tiens fiche d’entrée, fiche de sortie, registre des transferts, bons signés, 
avec validation et archivage papier plus scan. 

• Utilise un tableur ou un registre numérique horodaté exportable en 
CSV, avec codes courts (ou QR) pour réduire les erreurs. 



• Vérifie la concordance chaque semaine et fais un audit interne 
semestriel, en consignant les écarts et l’action correctrice. 

Évite les doublons, les numéros de lot manquants et l’absence de signature. Ne 
laisse jamais un registre incomplet plus de 24 heures, sinon tu perds du temps et tu 
fragilises la conformité. 

   



Chapitre 5 : Stockage et pictogrammes 
  

 1.   Organisation du stockage : 
  
Principes de base : 
Range les produits selon leur dangerosité et leur fréquence d'utilisation, rapproche les 
plus utilisés pour gagner du temps et limite les risques en séparant logiquement les 
familles de produits. 
  
Zonage et rotation des stocks : 
Crée des zones claires pour produits courants, réserves et produits dangereux, applique la 
méthode FIFO pour réduire les périmés et vérifie les dates tous les 7 à 14 jours selon le 
volume. 
  
Température et conditions de stockage : 
Mesure et note la température et l'humidité, installe un thermomètre visible si nécessaire, 
et consigne les valeurs deux fois par jour pour les produits sensibles. 
  
Exemple d'organisation d'un stock : 
Dans un labo, on a séparé 150 flacons réactifs en trois zones, réduit les périmés de 40 pour 
cent en 6 mois et gagné 10 minutes par préparation. 
  

 2.   Étiquetage et pictogrammes : 
  
Normes et obligations : 
D'après le ministère de la Santé, les produits chimiques doivent porter des étiquettes 
conformes au règlement CLP, avec nom, pictogramme, dangers et mentions de 
précaution lisibles et durables. 
  
Lecture rapide des pictogrammes : 
Apprends à reconnaître les 9 pictogrammes courants, lis-les avant toute manipulation, et 
vérifie les phrases de risque pour adapter ton équipement de protection individuelle. 
  
Étiquettes utiles au quotidien : 
Ajoute la date d'ouverture, le nom complet du produit et l'initiale du responsable, cela 
évite les erreurs entre flacons semblables et facilite les contrôles hebdomadaires. 
  
Exemple de lecture d'étiquette : 
Tu prends un flacon marqué inflammable et toxique, tu l'isoles à distance, tu mets des 
gants adaptés et tu consultes la fiche de données de sécurité avant toute manipulation. 
  

Pictogramme Signification Action immédiate 

Inflammable Risque d'incendie Éloigner des sources de chaleur 



Toxique Risque d'intoxication Porter un masque et gants 

Corrosif Détruit les tissus Protéger peau et yeux 

Santé Effets graves sur la santé Consulter la fiche de données de sécurité 

  

 3.   Règles de sécurité et gestion des déchets : 
  
Stockage des substances dangereuses : 
Maintiens les incompatibilités éloignées, limite les quantités stockées à l'essentiel, et 
range les produits inflammables dans un local ventilé avec armoires adaptées. 
  
Gestion des produits périmés : 
Identifie les produits périmés lors de l'inventaire mensuel, isole-les et planifie leur 
élimination via la filière agréée, note la date d'enlèvement et le poids estimé. 
  
Contrôles et responsabilités : 
Nommes un responsable de stockage, effectue des contrôles hebdomadaires notés dans 
un cahier et archive les relevés pendant 3 ans pour suivre les incidents éventuels. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte : dans une unité, 120 contenants chimiques mal étiquetés causaient des erreurs. 
Étapes : tri de 120 contenants en 4 jours, recodage, séparation des incompatibles, 
rédaction d'une fiche de stockage unique. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Résultat : 30 pour cent de réduction des produits périmés en 3 mois et conformité aux 
étiquettes CLP sur 100 pour cent des contenants. Livrable : plan de stockage imprimé et 
tableur d'inventaire avec 120 lignes mis à jour. 
  
Astuce de stage : 
Prends des photos avant et après intervention, cela aide lors des retours en TP et prouve 
tes actions lors des visites de contrôle. 
  

Vérification Fréquence Action si anomalie 

État des étiquettes Hebdomadaire Remplacer ou recoder 
immédiatement 

Température Deux fois par 
jour 

Ajuster ou signaler au responsable 

Séparation des 
incompatibles 

Mensuelle Réorganiser la zone 

Produits périmés Mensuelle Isoler et planifier enlèvement 

  



 

Organise ton stockage selon la dangerosité et l’usage : un zonage clair du stock 
limite les erreurs et fait gagner du temps. Réduis les périmés avec une méthode 
FIFO stricte et des contrôles réguliers, et surveille température et humidité pour les 
produits sensibles. 

• Applique un étiquetage conforme CLP : nom, pictogrammes, dangers, 
précautions, plus date d’ouverture et responsable. 

• Lis les pictogrammes avant manipulation et adapte tes EPI, puis 
consulte la fiche de données de sécurité si besoin. 

• Assure la séparation des incompatibles, limite les quantités, isole les 
périmés et fais-les éliminer via une filière agréée. 

Nommes un responsable, note les contrôles (hebdo, mensuels, relevés 2 fois par 
jour si nécessaire) et archive 3 ans. Pense aux photos avant/après pour prouver tes 
actions. 

   



Traitement et présentation des données 
expérimentales 

  
Présentation de la matière : 
En BP Animalier (Technicien Animalier en Unité d'Expérimentation), cette matière te sert à 
transformer des relevés bruts en infos utilisables. Tu y apprends: Trier des tableaux, vérifier 
la cohérence, faire un 1er traitement statistique simple, puis produire des graphiques 
lisibles et une synthèse courte, sans oublier la traçabilité des données.  
  
Cette matière conduit à une évaluation en contrôle en cours de formation, sous forme de 
mise en situation professionnelle, avec des productions de type tableur et une 
présentation écrite ou orale des 1ers résultats. La note est sur 20, la durée n'est pas fixée 
nationalement, et il n'y a pas de coefficient national, le Brevet Professionnel se valide par 
capitalisation de 6 unités. J'ai vu l'un de mes amis perdre du temps pour un axe de 
graphique mal nommé, c'est vite sanctionné.  
  
Conseil : 
Fais simple et carré: Réserve 30 minutes, 2 fois par semaine, pour t'entraîner sur de petits 
jeux de données. Garde un modèle de tableau avec unités, date, lot, et une colonne 
"commentaires", ça t'évite 80 % des oublis. 
  
Avant de rendre, impose-toi cette check-list: 

• Nommer chaque variable et son unité 
• Indiquer n et un indicateur de dispersion 
• Choisir un graphique adapté et légendé 

Le piège classique: Vouloir sur-interpréter. Contente-toi d'expliquer ce que montrent tes 
chiffres, et signale 1 donnée aberrante avec une hypothèse, sans l'effacer. Fais relire par 
un camarade, si lui comprend en 20 secondes, tu es prêt. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Organisation de séries de données  ..........................................................................................  Aller 

      1.   Collecte et codage des données  ..............................................................................................................  Aller 

      2.   Regroupement, tableaux et graphiques  ............................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Statistiques descriptives  ..................................................................................................................  Aller 

      1.   Définition et rôle des statistiques descriptives  ................................................................................  Aller 

      2.   Mesures de tendance centrale et calculs  .........................................................................................  Aller 

      3.   Mesures de dispersion et interprétation  .............................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Tableaux, graphiques, mise en forme  ....................................................................................  Aller 

      1.   Choisir et structurer un tableau  .................................................................................................................  Aller 



      2.   Construire un graphique clair  ....................................................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Organisation de séries de données 
  

 1.   Collecte et codage des données : 
  
Objectif et utilité : 
Organiser une série de données permet d'identifier les variations, de repérer des valeurs 
aberrantes et de préparer les calculs statistiques comme la moyenne ou la médiane, 
utiles pour tes comptes rendus. 
  
Types de variables : 
On distingue variables qualitatives et quantitatives. Pour l'animalerie, tu rencontres 
fréquemment le poids, l'âge, le sexe ou le comportement observé, il faut adapter le 
codage selon la nature. 
  
Codage et contrôle qualité : 
Attribue des codes simples, 0 ou 1 pour le sexe, codes numériques pour les modalités. 
Vérifie la cohérence, relis 1 fois minimum après saisie pour éviter erreurs de transcription. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: tu dois analyser 48 poids de rongeurs répartis en 4 lots. Étapes: compiler, 
calculer moyennes et fréquences. Résultat chiffré: moyenne globale 20,1 g. Livrable 
attendu: tableau de fréquences et moyenne. 
  
Exemple d'organisation d'une saisie : 
Tu enregistres 12 poids de souris, note chaque poids en grammes sur une feuille puis dans 
un fichier CSV, lisible pour l'analyse et partage entre membres de l'équipe. 
  

 2.   Regroupement, tableaux et graphiques : 
  
Tableaux de fréquence simples : 
Un tableau de fréquences résume les effectifs et les fréquences de chaque modalité, il 
facilite le calcul de la moyenne et la détection d'outliers, indispensable pour un rapport de 
stage. 
  
Classes et amplitudes : 
Pour données continues, regroupe en classes d'amplitude fixe, par exemple 5 g. Avec 60 
mesures et amplitude totale 30 g, choisis 6 classes de 5 g chacune pour lisibilité. 
  
Graphiques utiles : 
Utilise histogrammes pour variables continues, diagrammes en barres pour qualitatives, 
et boîtes à moustaches pour résumer dispersion. Choisis légendes claires, axes libellés et 
unités affichées. 
  
Exemple d'organisation d'une série : 



Voici un exemple simple tiré de 12 poids de souris, tableau ci-dessous, moyenne = 19,6 g 
et médiane = 19,5 g, utile pour ton compte rendu d'expérience. 
  

Valeur (g) Effectif Fréquence 

Valeur 18 g Effectif 3 Fréquence 0,25 

Valeur 19 g Effectif 4 Fréquence 0,33 

Valeur 20 g Effectif 3 Fréquence 0,25 

Valeur 21 g Effectif 2 Fréquence 0,17 

Valeur 22 g Effectif 1 Fréquence 0,08 

La moyenne calculée sur les 12 valeurs est 19,6 g, la médiane est 19,5 g, ces indicateurs 
montrent une distribution proche de la symétrie, à vérifier avec un histogramme. 
  
Astuce de terrain : 
Avant toute manipulation, fais une copie du fichier brut et une version de travail, ça évite 
de perdre les données originales en cas d'erreur de saisie ou de script. 
  
Voici une check-list opérationnelle pour organiser et valider une série de données sur le 
terrain, pratique pour tes relevés en animalerie. 
  

Tâche Pourquoi Fréquence 

Vérifier l'étiquette Assurer traçabilité des échantillons À chaque saisie 

Noter date et heure Permet corrélation temporelle À chaque 
prélèvement 

Contrôler valeurs 
extrêmes 

Repérer erreurs ou outliers Une fois par lot 

Sauvegarder fichier CSV Préserver compatibilité et 
historique 

À la fin de la session 

  

 

  
Organiser une série de données t’aide à repérer variations et valeurs aberrantes, 
puis à préparer moyenne et médiane pour ton compte rendu. 

• Identifie variables qualitatives et quantitatives (poids, âge, sexe, 
comportement) et choisis un codage simple (0/1, codes numériques), 
puis relis pour contrôler la cohérence. 



• Construis un tableau de fréquences (effectifs, fréquences) et, pour des 
mesures continues, regroupe en classes d’amplitude fixe pour gagner 
en lisibilité. 

• Choisis le bon graphique : histogramme (continu), barres (qualitatif), 
boîte à moustaches (dispersion), avec axes, unités et légendes clairs. 

Avant d’analyser, fais une copie du fichier brut et travaille sur une version dédiée. 
Avec une saisie propre et des contrôles réguliers, tes résultats seront plus fiables et 
plus faciles à partager. 

   



Chapitre 2 : Statistiques descriptives 
  

 1.   Définition et rôle des statistiques descriptives : 
  
Objectif et utilité : 
Les statistiques descriptives résument des données pour te permettre de voir rapidement 
tendances, dispersions et valeurs aberrantes. Elles servent à prendre des décisions sur le 
terrain, comme ajuster une ration ou signaler un protocole. 
  
Quand les utiliser ? 
Utilise-les après la collecte, quand tu as au moins 5 mesures fiables. Elles sont 
incontournables pour décrire poids, température, consommation d'eau ou paramètres 
biologiques avant toute analyse plus poussée. 
  

 2.   Mesures de tendance centrale et calculs : 
  
Moyenne arithmétique : 
La moyenne est la somme des valeurs divisée par le nombre d'observations. Elle donne 
une idée générale du niveau moyen d'un groupe, mais reste sensible aux valeurs 
extrêmes et aux erreurs de saisie. 
  
Exemple de calcul de moyenne : 
Tu as 5 souris pesant 22, 24, 26, 24 et 28 grammes. Somme 124, moyenne 124 divisé par 5 
égale 24,8 grammes. C'est ta référence centrale pour ce lot. 
  
Médiane et mode : 
La médiane est la valeur du milieu après tri, elle résiste aux valeurs extrêmes. Le mode est 
la valeur la plus fréquente, utile pour classes d'âge ou catégories comportementales. 
  
Astuce pratique : 
Prends toujours la médiane si tu as des outliers. Pour des petits échantillons de 5 à 10 
animaux, rapporte la moyenne et la médiane, cela rassure l'évaluateur en stage. 
  

 3.   Mesures de dispersion et interprétation : 
  
Étendue et écart interquartile : 
Étendue égale maximum moins minimum, elle montre l'amplitude. L'écart interquartile IQR 
compare le 3e quartile au 1er quartile, il mesure la dispersion centrale et ignore les 
extrêmes. 
  
Variance et écart type : 
La variance est la moyenne des carrés des écarts, l'écart type est sa racine carrée. Pour 
l'exemple précédent, variance 4,16 et écart type environ 2,04 grammes, cela quantifie la 
variabilité. 
  



Interprétation en pratique : 
Si l'écart type dépasse 3 grammes pour des souris adultes, c'est souvent signe de 
problèmes d'alimentation ou de santé. En stage, vérifie 10 à 12 animaux par cage pour 
suivre la variabilité. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, étapes et résultat : 
Contexte : colonie de 60 souris avec dispersion de poids inquiétante. Étapes : 
échantillonner 12 souris par semaine pendant 3 semaines, mesurer, calculer moyenne et 
écart type, comparer avant et après ajustement de ration. 
Résultat : la moyenne est passée de 22,5 à 24,8 grammes, l'écart type est tombé de 3,0 à 
2,0 grammes après 2 semaines. Livrable attendu : fichier tableur de 36 mesures, 1 page 
synthèse et 1 boxplot. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un technicien a réduit l'écart type du poids de jeunes rongeurs de 2,7 à 1,9 grammes en 
ajustant la distribution alimentaire pendant 10 jours, améliorant l'homogénéité du lot. 
  

Mesure Formule ou calcul Interprétation simple 

Moyenne Somme des valeurs divisé par 
n 

Niveau central, sensible aux outliers 

Médiane Valeur centrale après tri Robuste, indique la valeur typique 

Écart 
type 

Racine carrée de la variance Mesure de dispersion autour de la 
moyenne 

IQR Q3 moins Q1 Dispersion centrale, ignore extrêmes 

  
Avant de produire des graphiques ou de lancer des tests statistiques, vérifie toujours la 
qualité et la taille de ton échantillon, cela évite des interprétations fausses ou trompeuses 
en rapport d'expérience. 
  

Action Fréquence Outil Remarque 

Échantillonnage Hebdomadaire Carnet ou tableur Prendre 10 à 12 sujets 
représentatifs 

Calculs de base Après chaque 
collecte 

Tableur avec 
formules 

Moyenne, médiane, 
écart type 

Vérification des 
outliers 

À chaque lot Visualisation 
boxplot 

Contrôler saisies et 
mesures 

Rapport Mensuel Fichier tableur + 1 
page synthèse 

Inclure 
recommandations 



Archivage Continu Base de données 
simple 

Conserver 12 mois 
minimum 

  
Astuce de stage : 
Note toujours l'heure et l'opérateur lors de la prise de mesure, cela explique souvent une 
variation de 10 à 20% entre opérateurs. Une fois, j'ai retrouvé une erreur de 15% due à une 
balance mal calibrée. 
  

 

Les statistiques descriptives te servent à résumer rapidement des mesures (poids, 
température, consommation) pour repérer tendances, dispersion et valeurs 
aberrantes, avant toute analyse. Utilise-les après la collecte, avec au moins 5 
mesures fiables. 

• Pour la tendance centrale : moyenne (sensible aux outliers), médiane 
(robuste), mode (valeur la plus fréquente). 

• Pour les mesures de dispersion : étendue, IQR (Q3 moins Q1), variance 
et écart type. 

• En pratique : un écart type élevé peut signaler un souci d'alimentation 
ou de santé, donc échantillonne 10 à 12 sujets et vérifie les saisies. 

Contrôle toujours la qualité de l'échantillon et les outliers (boxplot) avant 
graphiques et tests. Note l’heure et l’opérateur, car une variation vient souvent d’une 
méthode ou d’un matériel mal calibré. 

   



Chapitre 3 : Tableaux, graphiques, mise en forme 
  

 1.   Choisir et structurer un tableau : 
  
Objectif et public : 
Un tableau doit rendre les données exploitables rapidement, pour toi, ton tuteur ou 
l'équipe en salle d'expérimentation. Pense au lecteur qui n'aura que 30 secondes pour 
piger l'essentiel. 
  
Organisation des colonnes : 
Place d'abord l'identifiant de l'échantillon, puis la variable, l'unité, la date et enfin les 
statistiques calculées. Limite-toi à 5 à 8 colonnes claires pour rester lisible. 
  
Mise en forme et lisibilité : 
Utilise une police lisible, aligne les nombres à droite et le texte à gauche, arrondis à 2 
décimales pour les poids, et ajoute des notes de bas de tableau pour les abréviations. 
  
Exemple de tableau de suivi : 
Suivi hebdomadaire du poids de 4 animaux sur 4 semaines, colonnes : Animal, Semaine, 
Poids (g), Unité, Observations. 
  

Type de données Tableau conseillé 

Comptages Tableau simple par groupe 

Mesures répétées Tableau long avec date et identifiant 

Variables catégorielles Tableau de contingence 

Séries temporelles Tableau date- valeur trié par date 

Vérifie toujours que chaque colonne a une en-tête explicite et une unité, cela évite des 
erreurs d'interprétation en réunion ou en TP. 
  

 2.   Construire un graphique clair : 
  
Choix du type de graphique : 
Pour des tendances dans le temps, choisis un graphique en ligne, pour des comparaisons 
entre groupes, une barre, et pour la dispersion, un nuage de points ou boîte à 
moustaches. 
  
Axes, légendes et unités : 
Indique l'unité sur l'axe, choisis des graduations lisibles, évite de tronquer l'axe vertical 
sans le signaler et ajoute une légende si plusieurs séries sont présentes. 
  
Export et mise en page : 



Export en PNG ou PDF selon l'usage, vise 300 dpi pour l'impression et 800 × 600 pixels pour 
un rapport numérique, nomme les fichiers clairement avec la date et la version. 
  
Exemple mini cas : 
Contexte : Suivi de 12 souris pendant 4 semaines pour observer l'effet d'un régime. Étapes : 
mesurer le poids chaque semaine, saisir dans un tableau long, calculer moyennes et 
écarts types. Résultat : augmentation moyenne de 12 souris de 20,5 g à 23,2 g en 4 
semaines, écart type final 1,1 g. Livrable attendu : un fichier CSV nommé 
poids_souris_2026-02-01.csv et un graphique PNG 1200 × 800 montrant la moyenne 
hebdomadaire avec barres d'erreur. 
  

Checklist opérationnelle À vérifier 

Nom de fichier Inclure date et version 

Unités Toujours présentes sur les axes 

Lisibilité Police > 10 pts, contrastes adaptés 

Sauvegarde CSV brut + graphique PNG ou PDF 

Astuce de stage : sauvegarde toujours une copie brut de la table en CSV, je l'ai fait 3 fois 
et cela m'a sauvé lors d'une perte accidentelle. 
  

 

Pour que tes données soient comprises en 30 secondes, pense d’abord à objectif et 
public, puis structure tableau et graphique pour une lecture immédiate. 

• Tableau : commence par l’identifiant, puis variable, unité, date, stats ; 
vise 5 à 8 colonnes, en-têtes explicites, alignements cohérents et 
arrondis adaptés. 

• Choisis le bon graphique : ligne pour tendance, barres pour groupes, 
nuage de points ou boîte à moustaches pour dispersion. 

• Graphique : mets unités sur les axes, graduations lisibles, légende si 
besoin ; export PNG/PDF (300 dpi) et nommage avec date/version. 

Garde toujours une sauvegarde en CSV brut en plus du visuel. Tu limites les erreurs 
d’interprétation et tu sécurises ton travail en cas de perte. 

   



Hygiène, prophylaxie et maintenance de l’animalerie 
  
Présentation de la matière : 
Dans le BP technicien animalier en unité d’expérimentation, cette matière te mène à la 
validation d’une unité centrée sur la qualité sanitaire de l’animalerie, avec des gestes 
clés comme la stérilisation, le travail sous PSM, et le plan de prophylaxie. L’évaluation se 
fait en situation professionnelle, pas sur une épreuve écrite unique, et il n’existe pas de 
coefficient ni de durée officielle fixe.  
  
Concrètement, tu es jugé sur ta rigueur, ta traçabilité, et ta capacité à éviter une 
contamination. Je me souviens d’un camarade qui a zappé un changement de gants, on 
a dû reprendre tout le circuit propre sale. La formation dure 2 ans, et le diplôme se valide 
par 6 unités, dont celle-ci.  
  
Conseil : 
Révise comme au poste, 20 minutes, 3 fois par semaine. Le piège classique, c’est de 
mélanger nettoyage, désinfection et stérilisation, et d’oublier l’ordre des zones et des flux. 
  
Pour t’entraîner, fais une mini routine:  

• Préparer une check-list EPI et entrées en zone 
• Décrire un change de cages en conditions maîtrisées 
• Écrire 5 lignes de traçabilité après chaque tâche 

Le jour de l’évaluation, explique ton raisonnement, pas seulement ce que tu fais, l’entretien 
sert souvent à ça, avec des traces de ton travail et l’avis du tuteur. Prépare 2 exemples 
d’incident et ta correction, tu seras plus solide.  
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Barrières sanitaires et procédures  .............................................................................................  Aller 

      1.   Les zones et les barrières sanitaires  ........................................................................................................  Aller 

      2.   Procédures quotidiennes et interventions  ........................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Change des cages et nettoyage  ...............................................................................................  Aller 

      1.   Préparer et organiser le change des cages  ......................................................................................  Aller 

      2.   Protocoles de nettoyage et désinfection  ...........................................................................................  Aller 

      3.   Gestion des déchets, maintenance et retours d'expérience  ...............................................  Aller 

Chapitre 3 : Stérilisation (autoclave)  ...................................................................................................................  Aller 

      1.   Principes et paramètres essentiels  .........................................................................................................  Aller 

      2.   Préparation, chargement et emballage  .............................................................................................  Aller 

      3.   Contrôles, maintenance et traçabilité  .................................................................................................  Aller 

Chapitre 4 : gestion des déchets biologiques  ...............................................................................................  Aller 



      1.   Classification et réglementation  ...............................................................................................................  Aller 

      2.   Tri, stockage et sécurisation  ........................................................................................................................  Aller 

      3.   Élimination, traçabilité et relations prestataires  ...........................................................................  Aller 

Chapitre 5 : Entretien des locaux et équipements  .....................................................................................  Aller 

      1.   Organiser les plans de nettoyage et de maintenance  .............................................................  Aller 

      2.   Maintenir les équipements techniques  ...............................................................................................  Aller 

      3.   Gestion des anomalies et sécurité  .........................................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Barrières sanitaires et procédures 
  

 1.   Les zones et les barrières sanitaires : 
  
Objectif et principes : 
Le but est d'empêcher l'entrée et la diffusion d'agents infectieux dans l'animalerie en 
séparant clairement les zones propres, sales et techniques selon le risque. Tu dois 
connaître ces limites et les respecter tous les jours. 
  
Types de barrières : 
On distingue barrières physiques comme portes et sas, barrières organisationnelles 
comme planning de nettoyage, et barrières humaines comme règles de comportement. 
Chacune réduit le risque de contamination de façon complémentaire et vérifiable. 
  
Organisation des flux : 
Il faut organiser les allées pour limiter les croisements entre personnel et animaux. Prévois 
un sens d'entrée et de sortie, un point de stockage pour matériel propre et un autre pour 
matériel sale, et une signalétique claire. 
  
Exemple d'implantation de zones : 
Dans une petite unité, tu peux organiser 3 zones distinctes : zone verte pour locaux 
administratifs, zone jaune pour cages et soins, zone rouge pour déchets et procédures à 
risque. 
  

Élément Fonction Fréquence ou délai 

Sas d'entrée Barrière physique et point de 
désinfection 

À utiliser à chaque entrée 

Zone de 
décontamination 

Nettoyage du matériel sale Après chaque utilisation ou 
quotidiennement 

Signalétique Guide visuel des risques et 
procédures 

Vérification mensuelle 

  

 2.   Procédures quotidiennes et interventions : 
  
Hygiène et équipements : 
Porte toujours tenue propre, sur-chaussures et gants adaptés selon la zone. Désinfecte 
mains et surfaces avant et après intervention. Utilise produits homologués et respecte les 
temps d'action indiqués sur les fiches techniques. 
  
Protocoles d'entrée et sortie : 
Avant d'entrer, enlève bijoux, nettoie mains et mets équipement propre. À la sortie, retire 
l'équipement dans le sas, jette ou lave le matériel sale et désinfecte tes mains pour éviter 
le transfert d'agents. 



  
Gestion d'incidents et traçabilité : 
Consigne toute anomalie dans le registre sanitaire, note heure, personne, action et 
résultat. Les incidents doivent être signalés au responsable dans les 2 heures et suivis 
jusqu'à résolution documentée. 
  
Exemple d'incident et suivi : 
Si tu découvres une cage souillée par un animal malade, isole la cage, nettoie en suivant 
le protocole, note l'incident au registre et fais un rapport en 24 heures au responsable. 
  
Mini cas concret : gestion d'une contamination ponctuelle : 
Contexte : un rongeur développe des symptômes digestifs et une cage est souillée. Étapes 
: isolement immédiat, changement de litière en contenant, nettoyage complet du box 
avec détergent puis désinfectant, surveillance des pairs pendant 7 jours. Résultat : aucun 
autre cas détecté après 7 jours. Livrable attendu : fiche d'incident remplie et rapport 
chiffré indiquant 1 cage isolée, 2 heures d'intervention, 3 nettoyages effectués. 
  
Astuce organisationnelle : 
Prépare un sac propre pour chaque sortie en animalerie, avec gants, masques et un petit 
flacon de désinfectant pour les mains, cela te fait gagner 5 à 10 minutes par intervention 
et réduit les oublis. 
  

Vérification Action Fréquence 

Sas et portes Contrôle d'étanchéité et propreté Hebdomadaire 

Stock produits Vérifier dates et volumes Mensuelle 

Registre sanitaire Vérifier signatures et complétude Quotidienne 

Formation du personnel Rappel des gestes barrières Tous les 6 mois 

  
Exemple de consigne écrite : 
Consigne : nettoyer les surfaces avec 0,5 pour cent d'hypochlorite après contact avec 
fluides biologiques, laisser agir 10 minutes puis rincer si nécessaire. 
  
Erreur fréquente : 
Beaucoup oublient de respecter les temps d'action des désinfectants, ce qui rend le geste 
inefficace, note toujours le temps sur une feuille et utilise un minuteur si besoin. 
  

Checklist opérationnelle À faire 

Avant prise de poste Mettre tenue propre et vérifier matériel de protection 

Entrée en zone Désinfecter mains et passer par le sas 

Après intervention Nettoyer, désinfecter, consigner dans le registre 



En cas d'incident Isoler, signaler, remplir la fiche d'incident 

Fin de journée Vérifier verrouillage des zones et stocks de consommables 

  
Exemple d'amélioration simple : 
Nous avons réduit les oublis de désinfection de 40 pour cent en collant des rappels visuels 
aux portes et en faisant un point quotidien de 5 minutes en équipe. 
  

 

Tu limites les infections en séparant clairement les zones (propre, sale, technique) 
et en respectant des barrières sanitaires complémentaires : physiques, 
organisationnelles et humaines. Organise les flux pour éviter les croisements et 
utilise le sas à chaque passage. 

• Applique une hygiène et EPI adaptés : tenue propre, sur-chaussures, 
gants, mains et surfaces désinfectées avant et après. 

• Respecte les temps d'action des désinfectants et les produits 
homologués. 

• En cas d’incident : isole, nettoie, puis assure une traçabilité dans le 
registre (signalement sous 2 heures, suivi documenté). 

Vérifie régulièrement sas, stocks et registre, et fais des rappels d’équipe pour réduire 
les oublis. Une routine d’entrée, de sortie et de consignation rend les procédures 
fiables au quotidien. 

   



Chapitre 2 : Change des cages et nettoyage 
  

 1.   Préparer et organiser le change des cages : 
  
Objectif et sécurité : 
Le but est d'assurer le confort animal et la sécurité sanitaire pour toi et l'équipe, en limitant 
la contamination croisée et les risques allergènes durant les manipulations. 
  
Matériel et organisation : 
Prépare un chariot avec gants, blouse, bacs propres, brosses douces, étiquettes et 
poubelle dédiée. Prévoyez 10 à 15 minutes par cage selon l'état et le type d'animal. 
  
Fréquence et planning : 
Organise les changes par lots de 6 à 12 cages maximum, en commençant par les zones 
les plus propres vers les plus sales pour limiter les transferts microbiaux. 
  
Exemple d'organisation d'un change : 
Tu fais 12 cages de rongeurs en 2 heures, avec 2 personnes, l'une retire la litière et nettoie, 
l'autre désinfecte et replace le nid propre. 
  

 2.   Protocoles de nettoyage et désinfection : 
  
Produits et doses : 
Choisis produits adaptés aux espèces et matériaux. Respecte les concentrations et temps 
de contact indiqués par le fabricant pour être efficace et éviter la toxicité résiduelle. 
  

Produit 
Concentration 
recommandée 

Temps de 
contact 

Usage 

Eau savonneuse Usuelle 2 minutes Nettoyage mécanique 
préalable 

Hypochlorite de 
sodium 

0,1% (1 000 ppm) 10 minutes Désinfection des 
surfaces non métalliques 

Alcool éthylique 70% 1 à 5 
minutes 

Points sensibles, petite 
surface 

Quats (ammoniums 
quaternaires) 

Suivre fiche 
technique 

5 à 15 
minutes 

Désinfection générale 

  
Méthode pas à pas : 
D'abord retire la litière souillée dans un bac fermé, nettoie à l'eau savonneuse, rince, puis 
applique le désinfectant en respectant le temps de contact. Séche à l'air ou essuie avec 
linge propre. 
  



Astuce stage : 
Note le temps de contact sur une fiche ou sur l'étiquette de la cage, ça t'évite d'oublier le 
rinçage et te protège en cas d'audit. 
  
Contrôle et validation : 
Vérifie visuellement l'absence de saleté, note la date du nettoyage et la personne 
responsable. Fais des contrôles microbiologiques ponctuels si applicable, notamment 
après un épisode pathologique. 
  

 3.   Gestion des déchets, maintenance et retours d'expérience : 
  
Gestion des déchets : 
Sépare déchets organiques, matériaux recyclables et DASRI si nécessaire. Stocke les 
litières souillées dans sacs fermés et étiquette-les, collecte hebdomadaire ou selon ton 
planning interne. 
  
Entretien quotidien des équipements : 
Nettoie chariots et bacs après chaque session, vérifie joints et robinets. Planifie une 
maintenance mensuelle des cages et un contrôle semestriel des systèmes de ventilation. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Éviter de remouiller une litière sale pour enlever les crottes, ne jamais mélanger produits 
sans vérifier compatibilité, et ne pas oublier d'aérer 10 à 30 minutes après désinfection. 
  
Exemple de cas concret : 
Contexte: session de change pour 36 cages de souris. Étapes: préparation 15 minutes, 
change 36 cages en 4 heures avec 2 personnes, désinfection 30 minutes. Résultat: délai 
moyen 6,5 minutes par cage. 
Livrable attendu: fiche d'intervention chiffrée indiquant heure de début et fin, nombre de 
cages traitées, produits utilisés, nom de l'opérateur, et photo d'une cage témoin propre. 
  

Étape Vérifier Fréquence Responsable 

Préparer matériel Gants, bacs, produits Avant chaque 
session 

Technicien 

Nettoyage 
mécanique 

Absence de débris Après chaque cage Technicien 

Désinfection Concentration et 
temps 

Après chaque lot Technicien 

Traçabilité Fiche remplie À chaque 
intervention 

Responsable 
d'unité 

  
Exemple d'optimisation d'un processus : 



En réorganisant le flux pour traiter 12 cages par zone au lieu de 6, on a réduit le temps total 
de change de 30%, passant de 3 heures à 2 heures par journée dédiée. 
  

 

Le change vise le confort animal et sécurité en limitant la contamination croisée. 
Prépare ton chariot, planifie par petits lots et avance des zones propres vers les 
zones sales. 

• Compte 10 à 15 minutes par cage et répartis les rôles à deux pour 
gagner en régularité. 

• Nettoie puis désinfecte en respectant concentration et temps de 
contact, puis sèche et aère 10 à 30 minutes. 

• Gère les déchets (organique, recyclables, DASRI), sacs fermés et 
étiquetés. 

• Assure la traçabilité de l'intervention et l'entretien des équipements 
(quotidien, mensuel, semestriel). 

Évite de remouiller une litière sale et ne mélange jamais les produits sans vérifier la 
compatibilité. Un contrôle visuel, des notes claires et des vérifications ponctuelles te 
protègent en cas d'audit ou d'épisode pathologique. 

   



Chapitre 3 : Stérilisation (autoclave) 
  

 1.   Principes et paramètres essentiels : 
  
Objectif : 
La stérilisation vise à éliminer tous les micro-organismes, y compris les spores, sur le 
matériel utilisé en animalerie pour éviter infections croisées et biais expérimentaux 
pendant les manipulations. 
  
Paramètres clés : 
Les trois paramètres à surveiller sont la température, la pression et la durée. Exemples 
courants, 121°C pendant 15 à 20 minutes pour cycle standard, 134°C pendant 3 à 5 minutes 
pour cycle rapide en prévide. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Pour des instruments métalliques non emballés, privilégie 134°C pendant 3 minutes en 
prévide, cela réduit le temps de cycle et améliore la pénétration de la vapeur. 
  

 2.   Préparation, chargement et emballage : 
  
Préparation du matériel : 
Avant autoclave, nettoie et rince soigneusement pour enlever toute matière organique, 
sèche superficiellement ce qui doit l'être, emballe avec un papier adapté ou en sacs 
autoclaves perforés pour permettre la pénétration. 
  
Chargement et circulation de la vapeur : 
Ne surcharge pas la chambre, laisse 2 à 4 cm entre les paquets pour circulation, place les 
packs verticalement quand possible, évite les surfaces plates empilées qui retiennent 
l'eau. 
  
Astuce pratique : 
Marque chaque pack avec date et opérateur, cela prend 30 secondes et t'évite des 
recherches plus tard. 
  

Cycle Température Durée utile Usage typique 

Standard 
gravity 

121°C 15 à 20 minutes Textiles, certains 
instruments 

Prévide rapide 134°C 3 à 5 minutes Instruments chirurgicaux 
emballés 

Cycle pour 
liquides 

121°C 20 à 30 minutes selon 
volume 

Milieux, solutions, biberons 

  



 3.   Contrôles, maintenance et traçabilité : 
  
Contrôles chimiques et biologiques : 
Fais des témoins chimiques à chaque cycle, réalise un test Bowie-Dick quotidien pour les 
autoclaves à prévide et un indicateur biologique au moins une fois par semaine pour 
vérifier l'efficacité. 
  
Maintenance et enregistrements : 
Contrôle les joints et soupapes chaque semaine, purge et nettoyage mensuel, planifie 
une maintenance annuelle. Garde un registre papier ou numérique avec date, cycle, 
paramètres, opérateur et résultat du témoin biologique. 
  
Exemple de check-list opérationnelle : 
1. Vérifier nettoyage préliminaire, 2. Contrôler jauges et témoin chimique, 3. Charger sans 
surempiler, 4. Noter cycle et opérateur, 5. Lancer indicateur biologique hebdomadaire. 
  

Élément Question à se poser Fréquence 

Témoin chimique Est-il changé à chaque cycle À chaque cycle 

Témoin biologique Résultat négatif confirmé Hebdomadaire 

Joints et soupapes Présence d'usure ou fuite Hebdomadaire 

  
Mini cas concret : 
Contexte, unité d'expérimentation doit stériliser 30 panoplies chirurgicales par semaine 
pour interventions sur rongeurs, délai exigé 24 heures entre nettoyage et réutilisation. 
  
Étapes : 
1. Décontamination et nettoyage manuel, 2. Emballage individuel en papier autoclave, 3. 
Chargement 10 packs par cycle, 4. Cycle 134°C prévide 3 minutes, 5. Contrôle chimique et 
enregistrement. 
  



 
  
Résultat et livrable : 
Livrable attendu, 30 panoplies stérilisées par semaine, traçabilité avec 3 logs 
hebdomadaires indiquant dates, cycles, technicien, et résultats des tests biologiques 
hebdomadaires. 
  
Exemple d'erreur fréquente : 
J'ai vu un stagiaire surcharger la chambre, les packs sont sortis humides et ont dû être 
retraités, cela a retardé tout le planning de la journée. 
  

 

La stérilisation à l’autoclave élimine tous les micro-organismes, spores incluses, 
pour éviter infections croisées et biais. Surveille température pression durée (ex. 
121°C 15 à 20 min, ou 134°C 3 à 5 min en prévide) et adapte au matériel, notamment 
liquides vs instruments. 

• Prépare bien : nettoyage, rinçage, séchage superficiel, emballage 
compatible vapeur et marqué (date, opérateur). 

• Charge sans surcharger : 2 à 4 cm entre packs, si possible vertical, 
évite les empilements plats. 

• Contrôle et trace : témoins chimiques à chaque cycle, test Bowie-Dick 
quotidien en prévide, indicateur biologique hebdomadaire, registre 
complet. 



Une bonne pratique, c’est un cycle choisi selon l’usage, un chargement qui laisse 
circuler la vapeur, et une traçabilité sans trou. Si les packs sortent humides, 
suspecte une surcharge et retraite. 

   



Chapitre 4 : gestion des déchets biologiques 
  

 1.   Classification et réglementation : 
  
Définitions et catégories : 
Les déchets biologiques regroupent plusieurs types, cultures, tissus, rongeurs morts, et 
déchets infectieux. Ici, on précise ce qui relève du DASRI, des déchets animaux et des 
matériels contaminés pour limiter les confusions sur le terrain. 
  
Risques biologiques et classes : 
Chaque déchet a un niveau de risque. On distingue les agents de risque groupe 2, 3 et 4, 
et on adapte les protections et le traitement en conséquence pour protéger l'équipe et 
l'environnement. 
  
Obligations réglementaires : 
Tu dois connaître les obligations légales de traçabilité, d'entreposage et d'élimination. Le 
responsable doit assurer des bordereaux et une destruction conforme aux prescriptions 
préfectorales et à la réglementation sanitaire. 
  
Exemple de classification : 
Un prélèvement contaminé par une bactérie de groupe 2 ira dans un emballage étanche 
identifié comme « déchet infectieux », puis vers une filière d'élimination adaptée. 
  

 2.   Tri, stockage et sécurisation : 
  
Matériel et emballage : 
Utilise des emballages homologués, sacs et conteneurs rigides avec fermeture. Pour les 
cultures liquides, privilégie des flacons fermés et des doubles contenances pour éviter 
toute fuite ou exposition accidentelle. 
  
Autoclave et prétraitement : 
Quand c'est possible, traite les cultures en autoclave avant élimination. Un cycle standard 
de 121°C pendant au moins 20 minutes est une pratique fréquente pour inactiver la 
plupart des micro-organismes. 
  
Durées et zones dédiées : 
Installe une zone de stockage temporaire ventilée et verrouillée. Limite le stockage à 
quelques jours selon le protocole interne pour éviter la dégradation des déchets et les 
risques sanitaires. 
  
Exemple de procédure d'autoclave : 
Après prélèvement, les boîtes de culture vont en sac autoclavable, cycle à 121°C pendant 
20 minutes, puis étiquetage « autoclave ok » avant mise en filière déchets banals ou DASRI 
selon le cas. 
  



Type de déchet Conditionnement Traitement recommandé 

Cultures liquides Bouteille fermée, sac 
autoclavable 

Autoclave puis élimination contrôlée 

Tissus, carcasses Conteneur rigide étanche Collecte par prestataire, incinération 
ou valorisation 

Matériel pointu 
contaminé 

Boîtes rigides marquées DASRI, collecte spécialisée 

  

 3.   Élimination, traçabilité et relations prestataires : 
  
Traçabilité et bordereaux : 
Tiens un registre des déchets sortants, avec date, quantité, origine et destinataire. Les 
bordereaux d'élimination doivent être conservés plusieurs années pour prouver la 
conformité lors d'un contrôle. 
  
Choix du prestataire et suivi : 
Choisis un prestataire agréé, demande les certificats d'incinération ou de traitement. 
Planifie des audits ou visites annuelles pour vérifier les procédures et la bonne prise en 
charge des déchets. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : une unité gère 120 carcasses par an. Étapes : tri, mise en sacs homologués, 
entreposage 48 heures, enlèvement hebdomadaire par prestataire agréé. Résultat : 
conformité contrôlée, réduction des incidents. Livrable attendu : bordereau annuel chiffré 
montrant 120 unités traitées. 
  
Astuce de stage : 
Note systématiquement la pesée ou le nombre d'éléments sur le bordereau, cela évite les 
discussions sur les factures et facilite le suivi budgétaire. 
  

Tâche Fréquence Indicateur 

Vérifier l'étiquetage des 
déchets 

Avant chaque sortie Taux d'erreurs inférieur à 
2% 

Contrôler les sacs/containers Quotidien 0 fuite signalée 

Mettre à jour le registre Après chaque 
enlèvement 

Bordereau présent 

Vérifier certificat prestataire Annuel Audit validé 

  
Erreurs fréquentes et comment les éviter : 



Les erreurs courantes sont mauvais conditionnement, absence d'étiquetage et retard 
d'enlèvement. Anticipe en stockant peu, en formant l'équipe et en planifiant des 
enlèvements réguliers pour réduire les risques. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En réorganisant la table de tri et en ajoutant un kit d'urgence, une équipe a réduit les 
erreurs d'étiquetage de 30 % en 3 mois, avec 10 minutes gagnées par intervention. 
  
Ressenti : 
Sur le terrain, j'ai appris que la simplicité des procédures évite 80 % des problèmes, et que 
la communication avec le prestataire est souvent la clé pour rester serein. 
  

 

Tu dois d’abord bien classer les déchets (DASRI, déchets animaux, matériel 
contaminé) et ajuster la gestion selon le niveau de risque (groupes 2 à 4). Le tri et le 
stockage sécurisé limitent les expositions et les non-conformités. 

• Utilise des emballages homologués étanches, étiquette clairement, et 
isole les objets pointus en boîtes rigides. 

• Quand c’est possible, fais un prétraitement par autoclave (souvent 
121°C, 20 min), puis oriente vers la filière adaptée. 

• Assure la traçabilité et bordereaux (registre, quantités, dates) et 
conserve les preuves plusieurs années. 

• Travaille avec un prestataire agréé suivi, planifie enlèvements 
réguliers et audits, et note la pesée ou le nombre. 

Évite les erreurs fréquentes (mauvais conditionnement, étiquetage absent, 
enlèvement tardif) en gardant des procédures simples, une zone dédiée verrouillée, 
et une équipe formée. Une bonne communication avec le prestataire te fait gagner 
en sécurité et en sérénité. 

   



Chapitre 5 : Entretien des locaux et équipements 
  

 1.   Organiser les plans de nettoyage et de maintenance : 
  
Objectif : 
Assurer un local propre et des équipements opérationnels pour limiter les risques 
sanitaires et prolonger la durée de vie du matériel, tout en respectant les plannings 
réglementaires et internes. 
  
Fréquences et priorités : 
Classifie les zones en fonction du risque, par exemple zone stérile, zone animale, zone 
technique. Planifie nettoyages quotidiens, hebdomadaires et mensuels en fonction du 
niveau d'exposition. 
  
Produits et équipements autorisés : 
Utilise des désinfectants agréés pour l'animalerie, observe les dilutions indiquées et range 
les fiches de données de sécurité. Note toujours la date d'ouverture des produits et 
respecte leur DLU. 
  
Exemple de planning hebdomadaire : 
Pour une petite animalerie, prévois 30 minutes par jour pour nettoyage des surfaces, 1 
heure par semaine pour détartrage des abreuvoirs et 2 heures par mois pour vérification 
des filtres. 
  

 2.   Maintenir les équipements techniques : 
  
Entretien courant : 
Nettoie et dégraisse régulièrement cages et racks, vide et nettoie les bacs filtrants toutes 
les 2 à 4 semaines selon usage, et remplace les consommables dès leur usure apparente. 
  
Contrôles et traçabilité : 
Tient un carnet de maintenance ou un registre numérique avec date, intervention, 
opérateur et observation. Ces écrits servent pour audits et traçabilité, et évitent 60 à 80% 
des oublis en stage. 
  
Maintenance préventive planifiée : 
Établis un calendrier annuel pour les validations d'autoclave, vérifications HVAC, 
calibrations de balances et contrôles des détecteurs de sécurité, avec responsables et 
délais clairement assignés. 
  

Équipement Fréquence Responsable 

Autoclave Mensuelle et avant utilisation critique Technicien maintenance 

Système HVAC Trimestrielle Prestataire agréé 



Balances Semestrielle (calibration) Responsable laboratoire 

  

 3.   Gestion des anomalies et sécurité : 
  
Procédure en cas de panne : 
Signale immédiatement l'anomalie, isole l'équipement si nécessaire, remplis le formulaire 
d'incident et alerte le responsable maintenance pour une intervention sous 24 à 72 heures 
selon criticité. 
  
Pest control et prévention : 
Maintiens portes et fenêtres fermées, scelle les points d'entrée et programme des 
inspections trimestrielles. En cas d'infestation, fais intervenir un prestataire certifié et trace 
chaque intervention. 
  
Formation et hygiène du personnel : 
Forme l'équipe 1 fois par an sur procédures de nettoyage, écologie des produits et gestes 
barrières. Un bon rappel de 20 minutes chaque mois réduit significativement les erreurs. 
  
Exemple d'intervention rapide : 
Lors d'un départ de fumée lié à une surchauffe d'appareil, j'ai coupé l'alimentation, évacué 
l'animalerie, et noté l'incident. L'appareil a été remplacé sous 48 heures par le fournisseur. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : Unité de 80 m² avec 120 cages et un caisson ventilé présentant une chute de 
débit. Étapes : diagnostic 1 jour, nettoyage du filtre 2 heures, remplacement d'un 
ventilateur défaillant sous 3 jours. Résultat : débit restauré à 95% et baisse des 
températures de 2 °C en zone sensible. Livrable attendu : rapport d'intervention de 2 
pages, fiche de traçabilité, et relevé de débit avant/après chiffré. 
  



 
  
Check-list opérationnelle : 
Utilise cette mini check-list sur le terrain pour les opérations quotidiennes. 
  

Tâche Fréquence Indicateur 

Vérifier l'intégrité des cages Quotidienne Aucun dommage signalé 

Contrôler niveaux de 
consommables 

Hebdomadaire Stock ≥ 7 jours 

Noter anomalies techniques À chaque 
observation 

Fiche d'incident remplie 

Vérifier filtres et ventilation Mensuelle Débit conforme 

Nettoyage des zones de 
préparation 

Quotidienne Surface propre et 
désinfectée 

  
Astuce pratique : 
Adopte un code couleur pour chiffons et brosses, par exemple 3 couleurs, cela évite les 
contaminations croisées entre zones propres et sales. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de maintenance : 
En réorganisant les interventions pour regrouper 4 vérifications mensuelles en une session 
de 2 heures, une équipe a réduit les arrêts machine de 15% et économisé 3 heures de 
travail par mois. 
  



 

Tu dois garder des locaux propres et des équipements fiables avec un plan de 
nettoyage classé par risque (zones stériles, animales, techniques) et des 
fréquences adaptées. 

• Choisis des désinfectants agréés, respecte les dilutions, note 
l’ouverture, conserve les FDS et suis la DLU. 

• Tiens un registre de maintenance et planifie la prévention (autoclave, 
HVAC, balances) avec responsables et délais. 

• En anomalie, applique la procédure en cas de panne : signaler, isoler, 
tracer, puis intervenir sous 24 à 72 h; ajoute un pest control régulier. 

Appuie-toi sur une check-list quotidienne et un code couleur pour éviter les 
contaminations croisées. Avec une formation annuelle et des rappels courts, tu 
réduis nettement les erreurs. 
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